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AVANT PROPOS 

POUR CETTE TROISIEME PARTIE. 



n fait d'Hiftoirc naturelle Theureux Succès des Ouvrages 
qu on entreprend dans cette Carrière dépend abfolument des 
Secours & des encouragemens que l'on peut fe promettre de 
ceux qui aiment ce genre d'étude, & qui font portez k favori- 
icr les Recherches relatives aux beautez que la Nature renferme 
dans fon Sein. Nous avons été trés-heureux à cet égard, & 
nous reconoilïbns dans le Sentiment de la plus vive gratitude 
la bonté avec laquelle quelques Amis ont fécondé nôtre entre- 
prife en rétayant de tous les fecours poiïîbles. Cela nous a mis 
en état non feulement de finir il y a long-tems la féconde Par- 
tie de ce Traité furies Limaçons & les Moules, mais encore d'en 
fournir à préfent une troifieme. Quelques uns de nos Amis, en 
nous exhortant a continuer cet Ouvrage, nous ontflatéde l'idée 
qu'il étoit généralement déliré. D'autres fe font offerts à nous 
communiquer les meilleures pièces de leurs CoUedions, quand 
elles nous ifianqueroient,pour les faire deffiner, afin qu'on trou- 
vât dans la nôtre tous les Genres, toutes les E^ëces principales, 
Souscfpèces, & Variations, & que le préfent Ouvrage méritât à 
d'autant plus juftc titre d'être confidéré comme une Collcdion 

uni- 



univcrfellc de Lima<;ons & de Moules. Nous n'avons pu rcfîfter 
à tant dcncouragcmens flatcurs, & nous n'avons crû pouvoir 
mieux marquer nôtre reconoiflance à nos Amis, qu'en déférant 
à leurs confeils, & en complétant l'Ouvrage commencé. 

Nous obfcrverons dans cette Partie la même Variété , qui 
dans les précédentes paroit avoir mérité laprobation des Ama- 
teurs, & ne donnerons que des deflcins pris fur les originaux, 
patcequ'on peut rarement compter fur l'exaditude des copies. 
Nous aurons auffi l'attention de continuer la Table Siftémati- 
que des matières déjà faite pour les deux Parties précédentes, 
& nous y joindrons encore deux autres Tables, qui mettent le 
Ledeur à même de fe paflèr d'autres Auteurs. Lune fera des- 
tinée à une Spécification de toutes les figures de Limaçons & 
de Moules félon le Siftème du célèbre Chevalier Linn^us, & l'au- 
tre renfermera tous les noms dans l'ordre alfabétique , afin 
qu'on puiife, à tout moment trouver chaque dénomination, 
telle que l'ont donnée les meilleurs Auteurs à chaque pièce, & 
s'en rendre ainfi la conoilfance familière. 

Selon cette Méthode cet Ouvrage fera un Guide général pour 
tout ce qui eft relatif à la Concbiliohgie, & nous croyons reparer & 
fùpléer par là parfaitement & trés-utilement à ce qu'on pourroit 
peut-être nous reprocher fiar la brièveté de nos Defcriptions. 

Jfurmberg, le t9. Avrils fjit* 

Les Hcririers de 

George Wolfgang Knorr, 

£diteurs. 







DES LIMAÇONS ET DES MOULES. 
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TROIS lE AIE PARTIE, 

PLANCHE. I** 

Fio. I. 

T T 

■ I n Ami rerpeSlable^ qui veut bien favorifer nôtre Ouvrage, a en 
m J la bonté de nous communiquer quelques defleins originaux de 
Limaçons & de Moules qu'on a trouvez à Danzig dans le Cabinet 
de feu Monfr. le Do&eur Breyn« h'ous mettons ces pièces à la 
tête de cette troifième Partie , non feulement pour témoigner nôtre reco- 
noiiTance à TAmi, duquel nous les tenons, mais auffi pour rendre hom- 
mage à la mémoire d'un auffi grand Naturalifte, que Tétoit Mr«BRBYN, & 
contribuer, autant qu'en nous eft, à la gloire qu'il a aquife à fi jufte titre. 
Dailleurs ces pièces méritent par elles - mêmes d'être placées au premier 
rang. 

Cette Figure reprèfente un Limaçon en Cone^ Cornet^ ou Ojlindre. La 
beauté de cette pièce la faite mettre par tous les Curieux au rang des /imi^ 
raux. L'on a déjà vu dans les deux Parties précédentes, ce que c'eft que 
les Amiraux &iMs façons et Amiral^ & comme nous avons donné dans la fé- 
conde Partie les fivTures des Limaçons de même Genre, nous nous difpenferons 
d en repeter ici les Defcriptions» Tous nos Ledeurs ont entre les mains 

A s la 
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la Table des^matières fur les deux premières Parties, a laquelle ils peuvent 
recourir, pour favqir quels font les Limaçons de çenre & efpèce fembUble, 
qui ont déjà été décrits. Nous donnons cet avis une fois pour toutes, ce 
qui peut fufire aux Curieux, jusques à ce que les trois Tables complettes 
faflent la clôture de tout l'Ouvrage* En nous épargnant par cette voie la 
peine d'alléguer les Defcriptions précédentes, nous évitons Tinconvénient de 
grolTir l'Ouvrage fans néceffilé. 

Pour revenir à nôtre préfente Figure, on nomme cette Coquille le 
CORNET DE GUINEE , vraifcmblablemeut parce qu'on la trouve aux Côtes de 
Guinée en Afrique ^ ou en Jfie à la Nouvelle Guinée j d*où on la transporte en 
Europe, Au moins eft-ce fa plus ancienne dénomination , adoptée encore 

( ^ GER^^^^^^^^^^^ P^^ ^^ P^^* grand nombre. Mais comme dans la Conchiliologie 
S/f/N'Tjrimagination fe donne toujours carrière, des Auteurs François (a) ont donné 
foiné. '^^''^"ffi un autre nom à cette Coquille, & Tapellent \"Aile de Papillon , (b) peut- 
(b) en al. être à caufc de la beauté des defleins dont elle eft marquée. 

lemand : 

l^^m' I Quant à fa Strufture, cette Coquille à proportion de falonfnieur, a en 

ou Butter-hmi plus de largeur qu* aucun des autres Amiraux. Ses Contours font avan- 

vojel - -R«-ç^2, la pointe émouITée, & la Coquille raifonnablement épaifle. La longueur 

des plus grandes pafle fouvent deux, & même trois pouces. Elles varient 

' beaucoup à l'égard des couleurs , tant par raport au fond qu'à l'égard des 

defleins qui diftingucnt les bandes. Ce en quoi elles fe reflemblent, c'eft 

qu'elles fpnt toutes garnies de beaucoup de bandes, & que ces bandes al. 

térnent 'entre elles, c*cft-à-dire, que la plus large eft toujours fuivie d'une 

plus étroite, & que chaque bande eft marquée de taches quarrées exprimées 

très- nettctiftïnt. Le fond de celle- ci eft incarnat, ou couleur de chair , les 

bandes blanches, & les taches d'un rougeàtre qui tire fur le brun. A d'au. 

très le fond eft pourpre, les bandes blanches & les taches noirâtres. Il y 

en a auffi, dont le fond eft couleur de plomb, les bandes blanches, & les 

taches violettes. Et encore d'autres dont le fond eft blanchâtre, les ban- 

des jaunâtres, &les taches d'un brun foncé, ou noires* 

Rg. 2. 3. Les Cornets (TOlive à bandes^ & le Cornet de filet iArracan^ ont 
tant de Sous-espèces, qu'on a befoin de toute fon attention pour n'y pas éta- 
blir 



blîr noal - à - propos des genres particuliers, parceque des defleîns, ou un coloris 
plus ou moins diflioftement exprimez occafionnçnt quelquefois une autre 
dénomination toute diférente. C^ y ^ des Curieux , & même des Auteurs, 
qui donnent à cette Coquille le nom de Cornet de bois de chêne, auffi bien 
qu'au véritable Cornet de bois de chêne, que nous verrons plus bas fur une 
autre Planche.) Les deux figures qu'on voit ici en fbumilTent en exemple 
parlant. Ce font deux Cornets ou Cylindres de même genre & de même 
efpèce, mais dont les couleurs font diverfes. L'un & Vautre apartiennent 
aux Cornets d^olivc à bandes^ & ne diférent du Cornet de filet d'Arracar^ qu'en 
ce que Ton n'y remarque point ces lignes courbes fines, qui defcendent aux 
autres en figure oblongue & repréfentent le filet d'Arracan. Oh les nomm© 
fimplement les coenrts jaunes. Quelques Curieux cependant les mettent 
auffi au nombre des Gâteaux au Beurre à caufe de leur couleur jaune. H y a 
plufieurs obfervations à faire à ce fujèc: D'abord il efl de fait que la nature 
n'exprime pas toujours les couleurs également fur chaque coquille. Quel- 
quefois TArt s'en mêle* Des PolTelTeurs, qui font bien aifes de polir leurs 
coquilles, & de les rendre unies, en ôtant trop de la fuperficie, en effacent 
les couleurs. Il n'y refte alors que le fimple fond blanc, & de là vient 
qu'on voit quelque fois la même coquille dans un cabinet fous deux figures 
& dénominations diverfes. Dans le Cabinet de Monfr. Bkeyn, la première 
des deux dont il s'agit ici étoit appellée Volute longue de couleur blanchâtre 
â taches d'un jaune de Saffran ^ à pointe fauve (c). On y tenoit l'autre pour (0 cnUtîn 
une grande Folute d'olive à bandes de Rumph. Ce ne font cependant au fond ^4, coloris 
que des Variations de la nature, dont on ne doit pas faire des Genres P^^^^- ^^/j/\^^^' 
culiers. Car lorsqu'en les poliilant on en ménage la furface, enforte quemucronifuf 
la peau y foit confervçe, alors elles paroifiTent comme ici la figure 3. Quand ^^* 
on en ote davantage, il arrive trés-fouvent que la Coquille fe trouve être 
ic Cornet de filet d'Arracan^ tel qu'on le voit à la figure 4. Planche XV. delà 
première Partie. Si Ton pouffe laPoliture encore plus avant, & qu'on ôte 
plus de la furface dans un endroit que dans Vautre, il en refulte une pièce 
femblable alors à nôtre figure x. Il eft vrai que fouvent la nature elle mê- 
me produit ces trois fortes de variations, mais il n'en eft pas moins certain 
auffi que bien des Curieux, à force de polir & de dépouiller leurs pièces, 

leur 
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leur donnent encore beaucoup plus de formes diférentes, & augmentent 
par là le nombre des elpéces de Limaçon, en fairant violence aux Loix de 
la nature, eiji quoi ils n'ont d'autre but que celui de donner à leurs cabinets 
un degré de confidération de plus. Il y a même des CollcÛeurs, qui, quand 
ils voyent quelque efpèce nouvelle de cette cate'gorie , font afTez dupes pour 
Tacheter fort cher, s'imaginant d'avoir fait une trouvaille très -rare. 11 eft 
bon de remarquer à cet égard que les taches des Coquilles, qui au dedans 
ne forment qu'un point fubtil , vont toujours en s'clargiflant , à méfure qu'el- 
les s'ûvancent vers la furface. Aînfi plus la tache aproche de. la furface, 
plus elle eft grande , ce qui rend la dernière peau extérieure de la Coquille 
tellement chargée décodeurs, que quand on n en dépouille que les dehors 
elle paroit àé]\ toute autre changement, qui devient toujours plus fenfible 
à mefure qu'on va plus avant , de forte qu à la fin la Coquille paroit toute 
blanche comme neige , ce qui , par raport à des coquilles , qui fe reJern. 
blent aflfezparla Strufture & conformation, fait que fouvent toute diféren- 
ce difparoit, même entre celles qui font originairement d'efpèce diverfe. Si 
Ton nous demande pourquoi Von donne auflfi à ces Coquilles le nom de Cor* 
nets de bois de cbene^ nous n*en pouvons donner d autre raîfon, fi ce n'eft 
qu'elles ont à peu près la même couleur qu'on remarque au bois de chêne, 
quand il a été bien frotté & imbibé d'huile* Au refte ces Coquilles font af. 
fez épaiflfes, & l'on en trouve quelquefois qui font du double plus longues. 

Fîg. 4* Le Genre des- Nerites ou des Limaçons nageans, dont l'em- 
bouchure eft quelquefois ablolument ronde, & quelquefois demi. ronde, 
peut être divifé en Limaçons à bouche ronde ^ & en Limaçons à Battant^ ou à 
bouche demi -ronde. Ces derniers font ou unis, ou à côtes & ftriez* Les 
unis font ou d'une feule & même couleur , ou à bandes. On doit mettre 
dans ce dernier rang la Coquille, que cette figure dépeint, & qui eft le 
Lime f on blanc à Battant à trois bandes rouges marbrées un peu tiré en rbombe. Les 
HoUaodois Tapellent Poelerontjes^ 

Ff^. s* On place dans Tautre Claflè des Limaçons à battant , c'eft à 
dire des ftriez, celui qu'on voit ici. Cette coquille eft cpaifife, & a de pro- 
fond 



fondes cannelures. Les côtes en font noires comnie^charbon tachetées d'un 
beau blanc. Les taches font un peu entaillées» 

PLANCHE- II** 

Vlg. !• Nous avons déjà prcfenté à nos Lefteurs dans cet Ouvrage, en par- 
tant du Genre des casques, le Caique rouge^ le Fourneau ardent^ le Casque à 
bojptttes^ il le Casque à profonds Sillons. Il y en a encore plufieurs de cette 
cfpèce , qui méritent d'être produits dans cette Partie. La préfente figure 
nous en montre un tout ditérent de ceux dont nous venons de parler. Les 
Hollandois rappellent Cfir^ii^r Kasket^ c'eft-à dire, le casque tricote'. Ceft 
im Casque, qui apartient à Tefpèce principale des Cajffides^ puisqu'il eft de 
même Structure. Et on Vapelle tricoté ^ parceque la furface entre les ban- 
des fèmble être comme percée à jour, & couverte d^une infinité de fofîettes^ 
comme on en voit aux tricotages, particulièrement quand ils font travaillez en 
rets & en petits Quzvrez. Le premier Contour à Textrèmité la plus large & la plus 
épaiilè eft garni de Crocs forts, élevez, & qui avancent beaucoup. Ceux 
des Contours fuivans s'appetiHTent- proportionellement. Le dos de la Co- 
quille eCk décoré de trois bandes aiTez élevées à flammes , de couleur blanche 
& brune, entre lesquelles on aperçoit le Grillage, qui paroit tricoté* * La 
coquille- même eft épaille, & péfante; elle a une Lèvre ou babine fort re- 
tournée, & atteint jusques à la grandeur d'un pied. L*Emboùchttre €$n eft 
faite comme au Casque rouge, mais la couleur en eft beaucoup plus pâle, 
& quelquefois jaunâtre. Il eft à remarquer que ce qui femble être la partie 
poftèrieure, ou la queue de la coquille, doit être confidéré ici, (comme à 
tous les Limaçons) comme étant la tête de Tanimal, parceque c'eft par cette 
Queue, un peu retournée en haut & béante de la coquille, qu'il alonge au 
dehors les membres ou organes que la nature lui a donné pour prendre fa 
nourriture» 

Ffg. 1. Nous avons vu dans les Parties précédentes plufieurs efpèces 
de ces Coquilles, qu'on nomme porcelaines, & nous avons décrit leur 
Stro£hire. Nous ajouterons feulement ici que celle de nôtre figure s'apelle 
la torcelowc i agate ourlée^ a nuages ^ dos violets L'on remarque en bas tout 

B autour 



autour un bourreîet ^ais & élevé de eouleuf jaunâtre^ chargé 'de grandes 
taches noires ; le dos e£t à flammes, blanchâtre tirant fur le brun ^violet, bléu 
& rougeâtre ^ mélange de couleurs qui Eût ua tré&« bel effè^ Le fond uni 
de rembouchure eH de couleur Isabelle^ 

fig. i^ Les ROULEAUX ou< Umaçons en tattt^ dont nous avom auiii déjà 
donné-quelques Defcrîptions^ varient relativement aux defTeins auffi= bien 
que d'autres coquilles ^ & par cette railbn il* eH presqjue impofTible que les 
Auteurs divers foient d'accord pour les dénominations & pour les figures. 
Ce Rouleau, cr eÛ- une Variation du Cylwire dt Porphyre & de U Datte l'aga- 
te bigarrée deEVMP»» On y remarque des taches d\in jaune & brun^ matr 
avec deux bandes brunettes. L'embouchure de ce Roulëau' eft jaunatre«^ 
filais onenaauflidelamêmeerpèce^ dont rémhouchure ed blanche, cou- 
leur de pourpre y ou bleu de ELoi ,. & violette. 

Bg^ 4» Nous joindrons à la; même ClafTe la préiente* d at t e d'à g a tk 

^niOA.9i'x^E^ queqioelqvesuns apellent roi.ivE makheb^e.- Cette efpé^e 

imrie auflS. relativement à la couleur de Tembouchure^^ Quelques une^ (ont 

blanches en dedans^ d'autres tirent fin la couleur de chair ^ ou fur le jaune 

' die citron; mais toutes ont en: dedans le plus beau brillant, femblable à ce- 

" Jxà de TAgaPte , du Porphyre ^ ou du marbre y quand il e(b bieo poli ^ ce qw. 

éftfiinï doute Torigjne de (es dénominations^ 

JFig^ ^^ LeLeftcur (è fou viendra dlavoîr vu dans la Table des maCîë-^ 

"lesâéîa première & féconde Piartie fous Telpèce- principale des Buccws 
De. quatrième Genre qui eil - celui des Marpesr Voici un Limaçon de la même 

' catégorie , vu fâ Struâure & très* larg z ëmbouctailre. On le nomme le ltu 
MACOBT de: b^udolphuS). OU la cottKE: DE noDOLPRE^ OU auffi la 
c^-RÀKOB-dùèuLB. Les Contours n'avancent gUièfres/ & (bnt d*un^ briia 
foncé,, tachetez* de bland Le premier Contour qui; compofe presque la €6-^ 
qjuille entière ^ efk d'ùu brun clair, & finement canelé; Au deflûs on^ aper«^ 

'fpit àidiftance égale diverfes bandes étroites blanches comme neige ^ fur 
feaqpelles paroillent plufieurs taches d'uu brun foncée ou noires^, de %ure 

^qifarrée oblongue; L*èmbouchure effi ampfe & un« peu tirée en rhombe;. 

'^2H^^ ^ ^^ couleur du dedans c'dL ua blanc qpl tire ùit le jiaunâtre. 



PLANCHE m.^ 
ng. î. CeutJcciN MiNCB A oKDBs LAitGBs cft leplos vtntra de 
tous. Le premier Contour a une belle vouflnre. Le fond en eft blanc, &: 
tomme couvert cTune eau couleur de fleur de pomme , fur laquelle defcen- 
dent de larges ondes d'un brun de châtaigne. Les Contours fupérieurs font 
d'un beau rouge. La Coquille en eft mince, transparente , & blanchâtre en 
dedans. On peut apercevoir à travers les ondes brunes. On en a qui font 
^andes d*undemi pied, mais il 6*en trouve auffi une petite efpècef qui., 
n'a pas plus d'un pouoe ou deux. 

Ffg. 2. Ceci eft un Cylwdrt ou Cornet^ connu dans le Cabinet de Mr# 
Babtn fous le nom de loup cer vibr (a), C*eft proprement le tioriCO «laUe* 

BLâNC, le LEOPARD, ou le COKNBT DE MUSIQUE, & apartieut à £^"h^ 

Vefpècedes Ccrnrts &A. B. C. façon de Gâteau au Beurre. La Coquille eft SdmcAc^ 
épaiflè, décorée tout autour de taches d^un brun - clair fur un fond tantôt blanc, 
tantôt IfabeUe; quelquefois ces taches font rouges, ou d'un brun - foncé.Elles font , 
coaitne .tirées à la ligne en rangées régulières. Cette efpèce a tant de Vapa- 
tions relativement à fes lignes garnies de points, que.c^eft une fatigue de les^ 
examiner , ce qui eft caufe , qu'on donne à ce même Limaçon différens noms, 
félon les couleurs & les deileins, qui le diftinguent Ainfî on Tapelle tantôt 
Uvrct Sa. B. C<, Damier^ Limaçon - Léopard^ Coquille notée ^ "^iff^^.^ Gâteau au 
éfttrrf^ quoique! difère réellement d'une autre efpèce, dont nous avons don- 
né la figure dans la première Partie, PL XVL fig- 3- ^ laquelle on a afFefté 
il r peu -près les mêmes noms. 

Fig.i. On doit ranger les k a s s a u parmi les Limaçons à bouche ronde ^ qu'oti,. 
appelle auffi Huiliers^ ou Al^kruiken. Ceci en eft un de cette forte. La Co« 
quille en eft.trés- belle* Le grand Contour, où les couleurs brune & bleue 
(bnt entremêlées, eft garni débandes, comme àfordinaire. La Coquille. 
eft aflez épaifle, d'un blanc fale au dedaiis, & femblable d'ailleurs à celle 
des autres Naffau^ 

rig. 4. On a vu Part. II. Pl^VL* %. î. la figure & la defcrîptîon 
^xit petite Tour tachetée , fort ventrue. La préfente pièce lui eft femblable; 
eiyrepté qu'ici les taches font plus grandes & plus pâles, les contours plus 
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ëleve2^ & qu'on y remarque à la pointe an petit bouton violet. Ce que 
nou6 en dirons cependant» c'efl: qu*on a trouvé cette Coquille dans le Cabinet 
de Mr« Bretn (bus le nom de Buccin ventru a Contours ferrez. On l'apelle auffi 

^•^ *" •l'^* Corne pointue (a) & peut-être eft-ce par cette raifon qu'on la compte ao 

àmt. nombre des petites Tours, 

Ftg. f« La préfente Coquille, que Rumph range parmi les Casques à 
verrues eft d'une Structure toute particulière. Les Contours s'environnent Tun ^ 
Fautre d'une façon oblique & irréguliëre* D'ailleurs cette conformation 
tient beaucoup plus du Buccin que du Casque. Tout le long de la Coquille 
eft garni de haut en bas de quantité de verrues en rangées , & les côtes dont 
elle eft couverte vont en travers* Au moment qu'on tire ces coquilles de 
la mer on les trouve garnies de poils courts, & comme Tefpèce de fraife , 
qui fait le tour de l'embouchure, eft formée en oreille, on a pris de là oc- 
cafion d'apeller cette coquille YOreiBe velue. Aureftela Coquille eft épaiiTe & 
forte ) jaune aux futures & dans les filions, mais blanche fur les côtes, fur 
les bofTeS) verrues & ftir toutes les élévations. La forme tirée de l'embou- 
(b) en tlie. cbure a fait donner aufTt à cette pièce le nom de Grimace, Cb> 

fluod: dds 

5Sr PLANCHE IV.*» 

Kg. i« Entre les Moules rares on compte auifi une certaine Huître qu^on 
nonaine le CtucifXy la Moule r» croix ^ le Marteait - Couteau , le Poignard ^ le 
Marteau Je Pologne. Cette Pièce (ê trouve très -rarement dans les Cabinets 
des Particuliers, ^'ous avons d'autant plus de pUifir à communiquer celle-ci 
à nos Lecteurs avec fes deux Coquilles couchées Tune fur l'autre. On peut 
fe figurer cette moule comme une huitre oblongue, qui ainfi que \es Moules en 
peigne & quelques autres efpèces d'huitre, a à fa partie fupérieure des deux 
côtes des oreilles étroites, epaiflès, & extraordinairement longues, l'une ce. 
pendant beaucoup plus courte que l'autre, lesquelles eu égard à la pofition 
de la moule s'élèvent en ligne oblique. Ces deux oreilles forment la croix ou 
le marteau, & la partie large qui s'étend de là en bas eft le fiége de rani- 
mai. Ceft ce qu'on compare à un Couteau, iun Poignard Indien, ou au 
Manche d'un marteau. II faut pourtant obferver que ce manche n'eft jamais 
éswif mais toujours formé en ligne courbe comme la figure le démontre. 

Au 
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Au refte les deux coqinQes font cavées comme une rig;ole, Tune cependant 
beaucoup pins profondément que Tautre* Prés de l'ouverture où elles A 
joignent exaftement, elles font courbées ik échancrecs. La Couleur au de- 
hors eft entremêlée de brun, de noir, & de bhnc, fans qtfon y voie au* 
cun deflfein nettement exprimée Le dedans eft auflî mêlé de blanc , de cou^ 
leur de perle, décris, & de bleu. Une ima^jination fuperftitîeufe s'eft amu- 
fée à trouver dans cette figure Timage d'un corps humain pendu en croix, ce 
qui a rendu les Doublets de cette pièce ineflimables. 

Ilg, 1. Cette Volute courte & de coquille épailTe fe tire de la mer 
ronge. On peut la regarder comme une Variation bâtarde de la musiqub 
VE8 PAisAKS^ OU SAVVAOB. LsLvéniahle Mufiqucfauvagc B des chM^ïps 
noirs difpofez en Quarrez réguliers, au lieu qu'ici Ton ne voit que de Ion* 
gnes rayes brunes, qui defcendent du haut en bas. 

Tig. 3. Ce petit Limaçon a bouche ronde ed tout^à.fait mignon. Le premier 
Contour eft marbré de blanc & de noir. Les autres Contours & le fond 
font un peu rougeàtres, & fe terminent en une pointe jaune. Outre cela 
chaque Contour eft décoré de deux bandes blanches, fur lesquelles il y a 
des taches noires quanées. L'intérieur de rembouchure brille comme de 
la Nacre & de l'argent poli, ce qui lui a fait donner le nom de bovchb 

D'AJIGEKT MARBREE DU BLANC BT DE NOIR« 

Ftg, 4* Les Moules à lettres de Xulan^ qui apartiennent au genre des 
Moules béantes unies^ diférent beaucoup entre elles, à Tcgard des DeflTeins, 
de la grandeur^ il de répaifleur des coquilles. Cela fait qu'on y rencontre 
quantité de Sous - efpèces & de pièces bâtardes. Ceci en eft une à coquille 
^paiflê, fur laquelle on voit fur un fond blanc de beaux delTeins en brun 
qin imitent la forme des tentes^ ce qui a fait nommer cette pièce Umoulb 

hV CAMP TURC. 

Tig. î. Les petites Moules en peigne ^ qu'on apelle Pétoncles^ fe divifent en 
plufieurs efpèces, toutes belles , toutes remarquables par la variété des 
couleurs & Télegance des deflTeins. L'Arrangement des couleurs en fait fou. 
vent toute la àférence Oo n*a qu'à comparer la Moule en Peigne , que 

B 3 oous 



funis avons donnée cy-deflus P:art. IL ÏL XX. ^ fig- 5- & 4 confulter la 
4efcriptîon que nous y avons jointe ^ pour fe convaincre que ceci n'eft 
qu'une Variation^ où les couleurs fe font répandues diférecnnient* Carw 
d-*àiUeurs la forme eil la même; Tune & Tautre font profondément canelées^ 
&^rées en figure oblique: celle* ci o'eiL que la féconde coquilie de iameme 
e(i)èce^ 

PLANCHE V,-^* 

Fig, I. fl a été parlé ci - deflus Part I. PI. XX. fig. i. de Limaçons qvCon 
oomme fusbaux^ & nous avons fait remarquer Part. II. PI. VI. ^ fig. i. les 
djfèrenccs qui ont lieu dans ce genre ^ avertiflant en même tems que ce 
a'etoientpas U encore les véritables longs Tufeaux. En voici un de Vefpèce 
principale, fur lequel on peut fe régler relativement à tous les autres. C'eft 
le véritable fuseau lou o ct bteoit, qu^on nomme auffî pifb a ta- 
MlC) furcout quand ^ efl: grand | & qu^il excède la longueur d'un pied^ 
X)Qmme on en trouve quelques fois. Nous lui donnons TEpitète d'étroit, 
pour le diftinguer, parceqully en a un autre, qui à proportion de la lon- 
gueur eft beaucoup plus large, quoiqu*il fe pouroitbien que cette diférence 
ne feroit fondée que fur le plus où le moins d'acrdfiement, puisqu'il y a 
bien ^es animaux de la même efpèce, qui deviennent en croiiïant Tun long. 
& mince , & fautre court & épais« Quant à nôtre Fufeau y fa Coquille n*efl: 
p^as fort épailTè. Des Cercles élevez Tentourent de haut en bas en ligne 
Spirale en fuivant la marche de tous les Contours* Le premier & princi- 
pal Contour fe trouve placé précifément au milieu entre les deux pointes. 
Ceux qui fuivent s'avancent à proportion, & l'embouchure fe termine en 
une longue cavité , qui eft dans le bec, ce qui a fait imaginer le nom de 
Plpç à Tabac. On peut obferver pardculi^ement que de ces Cercles , qui 
environnent tous les contours en ligne Spirale^ un feul, qui entoure la pie« 
ce au milieu, eft beaucoup plus élevé que tous tes autres, & a outre cela 
quantité d!éievations, qui le font paroitre comme sll étoit entaillé de toutes 
parts. Ces Contours étant fort ventrus, ils forment en diminuant de pro. 
fondes cavitez« Ordinairement la couleur de cette coquille eft blanche* 
Oa^troiive feulement aux pointes & en bas un peu de jaune , ce que nous 

regar- 



rcgardons^^ comme dès relie» de îcette peau' èxtcrienre ïaineufe^. dont cette 
efpèce de ïimaçoM éft couverte, <|iïandoiî les- tire de h mer^ 

Fig.z. & 3. Nous prions le Lefbeur de fe rapellcr ici un petit Btfcrf»,. 
dont nous avons preTenté & décrit la figure des deux côtèz dans la pre- 
mière Partie, Pi. XIU. fïg, 3.6: 4. & qu'on troAivcra» dans la Table parmi les 
Buccins y io^à& le nom de pet ^T koeud. En voici un, dépeint des deux 
cotez, qui ne difère de l'autre que par les couleurs, ce qui nous difpenfe 
d'en faire une defcription plu» étendue*. H fufira de remarquer que le pré* 
miereHroug^^-brun^ & bleu^ & que le dernier brille de couleur de cin^ 
nabre, couverte de bandes blanches,. & eil; encore paré d*âgraffe& blanchsu 
très*. ReMP» met à la vérité cette coquille parmi les petits f^crres k Eran^ 
devin y. CM\es^ Casques à verrue y mais c'ëft véritablement un' Buccin ^ & fa for* 
roc laboteufe feule ne fufit pas pour le faire mettre au- rang des petits Ver^ 
tes à BrandevtMy dont nouS' avons* donné la Defcpiption> cy-deffus Pàrt^ IL 
PLIL^fig.3. 

rïgr^. Farmî fes Limaçons y quîî apartienncnt proprement à^ ïa» catégone 
à^ Amkaux ^,^' tC'f en a aucun qui difère davantage des autres ^ quant à M» 
Struâure & à. la forme , que le vicb-amira^l dépeint ici. ' Le» Amiraux 
tn général! n'ont pas de ces Contours formez a la façon des petites Tours ^>Sc 

* leurs bandes' font par tout plus nettement marquées, iviais le Fict^Amimt 

* étend' vers^ la partie ilipéirieure fes contours, qui font couronnèzf eiî quel- 
que fagon, &il! ed rare que les bords de là bande blanche y foient expri^ 
itaezr* bien^ difônô;éiment. Cela n'empêche pas que cette pièce ne foit in-^ 
comparable;. Les taches^ brunes qia*6n y aperçoit font d'une très -grande 
beauté; on y remarque aufii de très-belles veines marbrées* dans un champ' 
blanc ^ ât le mîlieui eH entouré d'une bande blhncbe tant foit peoi tachetée; 
de brum Une bande pareille (ait lé tour de la; pointe inf2;rieure; 

îijr^ f/Le Buccin: firiiy ouï marqué' de i^ntsy fait la» clâture de cette 

* Flanche: Sa coquille, qui effi unie & mince éffi erïr partie biànche*&ew par- 
tie couleur de chair. Les lîgnes^ mitonne»' tantôr tëtiçes,, • ttinroB noire^y 
dont elle. e{E marquée ,. 1» diSihguenC beaucoup. Ce» ji^s^ (bnt imprimée» 
& natui^elliuaeht &iiia.ca^tailleq^^ qtjlot» 

aosoilt 
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auroît paffî? tout autour. A Tembouchurc rAnimal eft armé d'un aiguillon 
venimeux, duquel on doit fe garder au moment auquel on le tire de la mer* 
Au refte la Strufture de ce Limaçon reffemble à celle des Coquilles qu on 
apelle Trompettes. 

PLANCHE VL** 

Fig. I. En parlant du Genre des Huîtres Part. f. PI. VII. fig. i. il a été 
queftion d'une Huître pîerreufe^ qu'on apelle le sabot d'ane, ou il a été 
remarqué que Tune des coquilles eft garnie d'aiguillons, & que Tinfèrieure 
eft obliquement feuillcttce. Nôtre Figure dépeint une de ces coquilles infè* 
rieures -d'une autre ^îièce. La beauté de la couleur, & la pofition des feuil- 
les , qui fortant en travers de la coquille s'élèvent Tune fur l'autre a fourni 
Toccafion de loi donner encore un autre nom. On Tapelle de Foelyloublet ^ 
ou le Doublet de^ la Fleur de Mufcade, parceque fes feuilles avancées relTcm- 
bleroit fort à celles de cette fleur. Au refte ces Coquilles difèrent quelque* 
fois entre elles par la couleur. Car il y en a de plus rouges, & d'autres qui 
tirent fur le jaune de citron. Outre cela celle-ci eft garnie de côtes de' 
puis la^fermeture jusques au bord , & munie ça & là d'aiguillons émousfez, 
ou de boflettes pointues. Elle eft blanche en dedans; cependant la couleur 
d'orange paroit à travers, & le bord eft orné d'un Ourlet large de très- 
belle couleur. Quant à la fermeture elle a quelque convenance avec celle 
du Traquet de Lazare^ (^Spondjli). On les doit pourtant diftinguer, puisqu'en 
efFèt ce font des efpèces diférentes. 

Fig.i. Toxxsl^s Cornets^ ou >b/tff«^ où les deflTeins confiftent en ran- 
gées régulières de points, ou de taches, portent le nom de literât£^ ou Co^ 
guîUfs à Lettres ; mais on leur donne auffi pUifieurs autres Epitètes difèrcn- 
tes. Ces Epitète» cependant ont été tellement confondues par les Auteurs, 
auffi bien que par les Colleûeurs, qu'à peine chaque Limaçon a pu garder 
un nom diftinûif. Cela eft arrivé en particulier à la préfente pièce, que 
quelques Ecrivains & quelques Curieux apellent la CùquîUe aux Lettres bebrai^ 
ques^ parceque fes taches noires font quarrées, tandis que d'autres lui don- 
nent fon vrai nom de Mufique des Pai fans j ou à'J. B. C des Paifans. C'eft 
la véritable; ainfi on la doit bien diftinguer de la Mufiqut des Paifans bâtar^ 



de^ dont nous venons de parler PI. VI.** fig.t. La Coquille en eft blan. 
cbe de couleur calcaire , les groilès taches de figure quarree oblongue ti- 
rant un peu fur le rhonabe, noires comme du jalet A d*autres la couleur 
eu moins blanche & les taches tirent plus (ur le brun. 

Fig. 3. Ceci eft un Corner ou une Folute tAminqnt^ qu^il fitut mettre 
au rang dbs amiraux des ikdbs occidentales. On leur donne le nom 
& amiraux à caufe de leurs bandes & de la régularité de leurs taches* Mais 
ils ne font pas à beaucoup près auffi beaux que ceux des Indes oritntaUs. 
On voit à celui de nôtre figure fiir un fond blanc deux bandes d'un jaune 
pâle, dans lesquelles font trois rangées de lignes ou de ftries brunes & en- 
trecoupées. Entre ces bandes jaunes il y a deux rayes de points bruns fur 
nu fond blanc. Les Contours ^ qui le plus fouvent font plats ^ fe terminent 
au milieu en une pointe aîgue* La couleur en eft brune à flammes. 

Tig. 4« Onavûcy-deflus Planche L fig. i. la Defcription d'un cornbt 
DB ouiKBB« Comme ceci n*en eft qu*une Sous-efpèce, ou Efpèce bâtar* 
de I nous n*en dirons autre chofe fi ce n'eft que le fond en eft blanc , les 
taches brunes, &que les diftances entre les bandes n'en font pas fi regu* 
fières» 

^Z* f • ^ y ^ ^^s Cdrnets connus en partie fous le nom de Barroîr de 
Twnelier^ qui font un peu ventrus, & dont les Contours avancent afi[ez« 
Quelques uns font entourez de plufieurs rangées d'élévations, qu'on apelle 
Barroirs dt TonntUer gtainez^ d'autres (ont munis de bandes, & portent par 
cette raifon le nom de Barroir de Tonnelier à bandes ^ d'autres encore font 
garnis partout d'anneaux élevez^ & c*en eft un de cette dernière 
efpèce que nôtre figure dépeint. Ce Limaçon vient des Indes occidentales^ 
& paniculièrement des Antilles. Sa Coquille a fouvent outre les anneaux 
élevez encore de larges bandes colorées, fur lesquelles des taches brunes 
Il blanches font pofées alternativement , & fi avantageufement, que cela dis- 
pofe quelquefois les Curieux à placer cette pièce parmi les Amiraux. Celle- 
ci eft de couleur de fleur de pomme; elle a deux bandes blanches, dont 
ruoe, qui eft placée au milieu de la Coquille, eft parée de taches jaune$, 

Troifieme Partie. C qui 



qui tirent fin* le bran. Cette Coqiûlle eft épaiflè) & garnie de cercles éle* 
vieZi pofez jfort prés l'un deràutre. Hntre ces Cercles il y a des canelu* 
res étroites /inais profondéinent entaillées. Là où les Contours s'avancent, 
ils ibnt voûtez en rond^ 'ii ornez tîeflamnies d'un brun- clain 

PLANCHE VIL** 

Kg. i. L'on trouve «dans le Genre des Limaçons allez, dont Tembou- 
«hure avancée confifle en certains lambeaux^ les Crifa du Diable^ les Har* 
pom ienactUi^ les Efcargots goûteux^ & les Crabis ou Scorpion^ dont nous 
avons donné les defcriptions dans les Parties précédentes* Ce que nous 
ôbferverons de plus ici^ c^eft que les Curieux diftinguent les Grifes du Diable 
tn miles 'Si fem'ellès. On ne prétend cependant nullement indiquer par là 
que les animaux qui habitent ces coquilles foient en effet mâles ou femelles, 
(car l'oeuvre de raccouplement Si de la génération des Limaçons eft encore 
nnptofond mift^re, quoiqu'on puille en avoir écrit) mais, purement paree^ 
quilaplu aux Curieux d'y établir cette difèrence» ils difent donc que lès 
àrifes du I^ble k cinq ou i fept râlons, dont les râlons ou crocs font foli- 
des ou remplis, font les mâles, & que celles dont les Crocs font ouverts ou 
formez en r^ole doivent être regardées comme les femelles* Cela pofé la 
^lâente figure dépeint tne Giife du Diable femelle, à ânq râlons. Le 
Corps eft en partie fait tomme celui des Limaçons en cylindre ' à contours 
ért avancez^ la queue un peu recourbée. S: rembouchiire^ fbh^diftante du 
çp^ps. Leprèniier Contour a trois bofTes aflTez élevées, ii^értiilièfeiiiënt 
placées;' du refie la coquille eft garnie de quantité de èiineliires,^ qui*' vont 
co travers, & l'embouchure fe termine en cinq rigoles hirges- à^bouts ôb« 
iiijs,' Juins cpmptèr celle, où la tête & la queue JiboutiiTent. 'Kbus prions le 
t^i^^eur 4e 'fé tenir pour averti que quand nous parlons dé tête, de <|uèùé, 
& j( cmi>ouichure , ces termes doivent tbûjburs être eiltehdiis'dé la ëd^uil- 
le ,. & non {|)ai âé ranimai qui lliabite. Car il n'en eft^ p^^ déf aiSiriial com^ 
ne He faî coquille. La tête de celle-ci eft placée^là où les cèhtdbirf s'aVan- 
cent p]^s ou^ c*eft firédfément au même endroit qtie fé-ti^otive la 

. qnèuë dèVanïmal, ^ui eft attifchée par fon^bout à* rextrèmité du phis petit 

des 



des contours, qui eft au milieu des autres, au lieu quç c^ q^} flous .apel- 
Ions la queue de la coquille en eft la pointe infèrieure, pii efl: placée la tête 
de l'animal. Ainfi quand Tanimal fort de fa coquille' & marche, il emporte 
fon habitation de façon que la partie la plus étroite fe trouve placée (br lé 
devant, & la plus large avec les contours iUr le derrière. Enfin l'embon. 
chure detacoqiûlle eft cette large fente béante, où la courbure de» coi», 
tours fe termine. Or ce n'eft pas là qu'eft la bouche de TAnimal ; mais fon 
ventre, fur lequel il rampe. Cette bouche fe trouve à la tête, immédiate- 
ment au dellbs de Teftomac & des autres inteftins ao dedans de ce qu'on 
apette la queue de la coquille. 

^our revem^ à nôtre préfente figure, la coquille de ce Limaçon eft 
beaucoup plus mince que celle des autres Grifes du diable, & peut -être' 
cette raifim contribue -t. elle à faire tenir celle-ci pour femelle. La cou. 
leur en eft un jaune fale , couvert çà Si là de taches d'un brun de châtaigne. 
On en 9 luiffi qui font toutes couvertes de taches brunes, & marbrées. 
D'autres encore font tachetées de noir fur un fond blanc» L'mt^riieur de 
Coûte Veœbouchure de celle-ci eft de couleur ifabelle. 

f^. a. n a été dit alTe^ f^uv^t.qu^l jr ? )noi;nb|re de c^^quilles ^e Li- 
maçon, qû quant )l h régularité de la Strud;ure 4l^rent 4f çeU^ qui 
efit uffeStée ileur Genre prjncipaU On fera d'autant moins furpris de vq^ 
dans la préfente figure un Casque i cStes élevées , qui ad^ contours e^:è. 
mement avancez. La Conformation du premier contour décèle la raifoni 
qu'on a euC de placer cette pièce parmi les casques. On peut l'aflocier av 
Casque ,k SiBotts profonds ^ que nous avoiu vu ci deflbs P. II. PI. XXIV.^, 
%. s* quoique les autres contours avancent beaucoup. Ces contours foiil , 
gafiûs de deux. anneaux élevez & épûs, qui font cavez en dedans, & par 
conféquent femblables à des rigoles. La couleur au dehors eft cendrée « 
ùm ancon luftre; un peu de brillant de nacre paroit an dedans i traverc 
cette coulenr cendrée. 

FIg, ). Ceci eft on fBTLT eAsqvs ^ AiquiitLoss. ; Çhaqpe con^ 
toqr a an deiTus Si an deflbus une rangée de grands aigiullons, & au tni. 
li^ noe rangée de boifes peu {élevées. Le fend en eft ^latj, & les con- 
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tours peu avancez. La coquille eft un peu canelée. Dans les canelures ou 
filions la couleur eft un brun- clair, mais les côtes ou rides font d'un brun- 
foncé. ^Embouchure eft blanche* 

^^.4. On apelle pvtitbs tovrs les Limaçons dont les Contours 
font fort élevez & fe terminent en pointe. Les Limaçons ailez font ceux 
qui aboutiflent en lambeaux ou en crocs. Lors donc qu'un Limaçon réunit 
parfaitement les deux conformations , nous crolons qu'on peut auffi combiner 
les deux dénominations* Ainfi Ton peut donner à celui-ci le nom de p b. 
TiTftTouRAiLBB, msùs comme on ne peut pas placer cette pièce dans 
deux endroits à la fois , nous crolons qu*on doit la ranger parmi les Lima* 
çons ailez , puisque fes ailes font ce qui la diftingue le plus. La Struâure 
des Contours répond à celle des petites Tours à noeuds^ puis qu'on y aperçoit 
deux côtes élevées garnies de noeuds , lesquelles ^ Tembouchure fe termi* 
cent en longues continuations, qui forment les ailes« bokanni apelle ce 
Limaçon Turbo pentidaSylus ^ LA Tout ib a cinq doigts. Mais ces cinq 
doigts ou crocs n'avancent pas tous au dehors en longueur égale* Cette 
coquille eft très épaiiTe. D*autres Limaçons de même efpèce l'ont fort min- 
ce, dont les crocs, proportion gardée, ne font jamsus auffi longs que ceux- 
ci* La couleur en eft fale au dehors & d'un jaune pâle, le dedans eft de 
couleur ifabelle. On trouve les mêmes Limaçons bleumouranl, bleu de 
roi, & noirs, & on les prend fur des côtes Européennes. 

Fi;* 5. RuMFH met au rang des Casques à verruïs une certaine efpèce, 
qu'il défigne par le nom de Crapauds. Leur ftru£ture relTemble à celle des 
Buccins. Os ont de chaque côté un rebord tout herilTé de pointes» & font 
garnis d'ailleurs par tout, de boflfes en aiguillons. Tel eft le Limaçon de nô- 
tre préfente figure, qui porte dans fa conformation tous les mêmes caradè- 
Tes. L'unique diférence c'eft que cette (Mécei-ci a de chaque côté deux 
aiguillons extrêmement longs, ce qui la pourroit faire apeller le crapaud 
A LONGS aiguillons. Elle eft au dehors d'un blanc fale à taches jau- 
nâtres. Le dedans eft blanc de lait* Au refte on rencontre fouvent parmi 
ces Limaçons à uguillons des jeux de la nature, s'y trouvant à Tégard de 
lalong;ueur, de la pgfition^ on du nombre des aiguillons qijelquefoîs des 
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diférences, qui ne Tufifent cependant pas pour en faire une efpèce particu- 
Uère« Car dans fou acroUTement un Limaçon fe fornae par fois mieux qu'un 
autre. 

PLANCHE Vlir.** 

lîg. I. Certains Limaçons, dont*la Stru£ture tient le milieu entre les 
Casques Si les Buccins^ dont la coquille eft voûtée en rond, & mince, por- 
tent le nom d'escargots ev roulb (a)» Celle que la préfente figure (a)Eo latin: 
dépeint s'apelle la perdrix. Sa Coquille, qui eft mince, eft compoféede^^*^^X^ 
larges côies entre lesquelles paflfent des lignes profondément entaillées. Ces lemand: 
côtes font blanches jaunâtres, tachetées de brun rougeâtre, & comme ces cou- ^^g^^ 
leurs ont fait comparer cette pièce au plumage d'une Perdrix, on Tapelle SLutàSfbnfçkiu^ 
la COQUILLE BMFLUMEE QCocblca penmta). Elle efl: fort ventrue^ légère 
comme une Coque d'oeuf, & parvient à une grandeur confidérable. L'em- 
bouchure eft fort grande en dedans, unie, & de couleur brunette* 

Kg.i, On apelle cette pièce le casque a cotes et a flammes* 
Quelques Curieux la nomment la robe d'attale. Les côtes ne vont 
point en travers, mais en long & ne font guère élevées, ce qui fait placer 
celte Coquille parmi les Casques unis. Les couleurs y font arrangées com- 
me fur le papier marbré* La couleur en eft un brun - foncé fur un fond 
rougeitrc. Uembouchure eft bordée d'un ourlet épais jaune pale, fur lequel 
il y a des taches d'un brun- noir, quife terminent en raies oranges. Elle eft 
auffi gariûe des deux cotes depuis le haut jusques en bas de lignes élevées 
oo de petites dents à la façon des Limaçons qu'on nomme Porcelaines. 
EUe eft étroite* Sa couleur eft blanc de lait La Coquille eft épaifle & 
péiânte & elle parvient à une grandeur qui paflTe deux fois celle - ci. On 
en trouve où la couleur eft plus foncée , & d'autres où elle eft plus cl;ure. 

Ftg. 3. On apelle limaçon de bbzoard un Casque plus rond 
que le précèdent, & muni d'une embouchure plus large« La raifon de cet- 
te dénomination eft qu'il reflemble par la couleur à la Poudre, qu'on 
conoit fous ce nom, ou peut-être parcequ'il eft plus en boule, & a parla 
de la conformité avec la bouU de Bezoard. Les contours font garnis en haut 
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dé petits Aôeuds. L'Embouchure eft munie d'une large babine pofée à pla», 
lâqfaené, lors même que l'animal étend Ton habitation en globe , ne paflè 
jamais fi bien, qu'on n'en aperçoive toujours quelque veftige. De là vien* 
neot ces bourrelets élevez qu'on voit quelquefois fur ces coquilles , & qui 
ne font autre çhofe que les bords des anciennes embouchures qu*avoit la 
co4uîUe| lorsqu'elle étoit encore petite^ Cette pièce dévient ^Qflfe corn* 
me le J^oing» 

Fig. 4. Voici encore un LIMA90N cm vbssib qu'on apeUe auffi le- 

LIMAÇON BU OBBLOT TACHBTB, OU le LIMAÇON BN GRBLOT 

CBRCLB^ OU encore le limaçon a l'huilb. H nV a qu'à regarde^ 
la pièce pour être au fait de la raifon des deux premières déiiominationsi 
puisque la coquille eft garnie de larges eerdes élevez éloignez Tun de Tao* 
tre) il décorez alternativement de taches brunes & blanches fur un fond* 
d'un blanc fale, qui tire fur le jaunâtre» La Coquille eft mince^ l'EmboO* 
chure large & la cavité des cercles extérieurs fe voit par les canelilres pre. 
fondes qu'on aperçoit au dedins. A l'égard du nom de Limaçon à Vhuile 1 
A\ vient de ce que les habitans éîAmbom fe fervent de la même coquille 
j^ur puifer l'Huile de Kalaffus^ quand ils la font bouillir^ 

Rg. %. Nous venons de voir fig. 3« un Limaçon dé Bezoard d'une couleur 
uniforme. Ce Casque ci eft difèrent On le nomade le limaçoi^ bb lîu 
20ÂRD TACHBTB) & quelquefois le damier* On lui laiflTe le nom de 
Besoard à caufe de la grande redemblance qu'il y a entre cette pièce 81 la 
coquille précédente , quoique la couleur en foit bleue* blanchâtre , & quil 
n:y ait point de noeuds aux contours. Et on lui donne l'épitète de ta^ 
chttit pour la diftinguer d'un autre Limaçon de Bezoard^ qui a tout du long 
des flammes brunes^ & qu'on apelle par cette raifon le Bitoard à flammes. 
Il n'y a perfonne^ qui ne voit que le nom de Damier lui vient des tachés 
d'un 1>r«m pile, dont elle eft marquée, qui cependant font à chaque rangée 
de (Éoulevr diférente* Au refte cette Coquille eft toute auffi forte que cell« 
de la figure précédente. Le bord de l'embouchure eft élevé, & Tembou* 
dure même dentée & blanche. Llntèrieur eft jauoe tirant fur le brun» 

PLAN- 
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PLANCHE IX.** 

Fig. I. Les Coquines à aiguillons , ^ytfirriceO compofent le quatrièrpe 
Genre dans iXfpèce principale des Casques. On donne indiféremment le 
nom de Murex, ou de Coquille à aiguiUous à celles qui font garnies ou de 
. pointes <, ou de noeuds^ ou de frifures^ ou |^ui font fort ridées. Celle que 
nôtre figure repréfente eft de la dernière forte* On Tapette Ja queue 
HAUTE, à caufe que fa queue eft en efFèt relevée , l i ma ç o k de m ar- 
BKE, vu fon épaifTeur & fa péfanteur/& limaçon de vouapre eu 
égard au fuc rouge que cet animal rend, ce qui lui eft commun avec queU 
ques autres limaçons du même genre* Sa coquille eft épaifTe & péfantè, 
fort ridée fur les contours, & garnie du haut en bas de plufieurs côtes éle- 
vées. Ces côtes ne font autre chofe que le bord de Tembouchure précé- 
dente formé par linimal même, toutes les fois qu'il t^eiTe pour quelque tems 
de travailler & l'agrandîflëment de fa coquille par de nouvelles, Continuat|oQS« 
La queue, comme nous l'avons dit eft relevée, & un bord fuccédant à T^a. 
trecelaibrme cette quantité de rides, <qui fe réûniirent h:]a(quçue, :|siy 
font élégament couchées lune fur l'autre. La couleur de chaque i coiHt^iir 
*€Û un brun de café, & en bas calcaire & ^ ocrée, rentremèlée od'Wi tP«u 
^ de brun. L'embouchure eft dentée dans fa rondercircpnféreoçe, ;&;4^ 
• bel incarnat. Cependant cette couleur varie quelquefois, r cari m eu/yoî^^uî 
' font au dedans couleur de pourpre, d'autres violettes, d'autres ijaunesc^^e 
' citron, <& d'autres tout- à. fait blanches. On trouve à; tous ces. animaux. wp^ 
petite veifie renfermant quelques goûtes d'un fuc , qui fourniffoit }a copl^pr 
de pourpre, quelquefois plus quelque fois moms chargée, mais toujours la 
tplus durable, & la plus magnifique. 

Rg. 1. Voici une des plus admirables & des plus mignonnes, i^ècesudo 
' même genre. Elle porte le nom de - t i s o n b l an c , . foit à caufe, du forld , 
qm eft blanc, foit parceque fes crocs élégamment firifez,, ont ides pointées 
qui femblent avoir été brunies ou noircies au feu* La coquille eft^un p^o 
ridée en travers, & ces rides fe termiojent en çroç&à reqabpiyçluire. JUss 
quatre rangs de crocs, qui defcendent de haut en ba^, .font jautant, de ve« 
ftiges des embouchures , qui ont précédé, & lest crocs des reftes des rides 
lransverfales,.qui vont toujours aboutir à l'embouchure, par $ie. pareilles Ipjn- 
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gués Continuations* La queue eft un peu pliiïHe & relevée comme aux pré« 
cèdens. Au dedans Tembouchure e(l blanche comme de la neige« 

Fig. 3. Cette petite Coquille à aiguillons eft femblable par fa ftruûure 
& par la forme de fes frifures aux autres tifom , mais elle n'en a pas les cou* 
leurs» C'eft ce qui a fans doute déterminé aumfh à Tapeller lb tison 
baCk. D'ailleurs les Crocs font plus diftans Tun de l'autre, & plus lopgs 
qu'aux pièces précédentes. C'eft ce qu'on peut auifi remarquer à la queue 
qui fe termine en un canal plus long, garni de frifures* Quant aux rides 
transverfales, & aux crocs, il n'y a point d'autre dif%rence. La couleur eft 
cendrée mêlée d'un rouge pile. L'embouchure eft d'un blanc fale, & fe 
termine en une rigole étroite qui eft presque fermée. 

Fi;. 4. Lepetit fuisoir, oulapFTiTB tbtb db bbcassb, que 
la préfente figure dépeint , nous vient du Golfe de Marcaibo en Amérique. 
C'eft une belle pièce. Elle difère des autres du même genre par quelques 
petits aiguillons pointus, qui fortent de côtes élevées , dont la coquille eft 
garnie tout du long. Comme elle ne devient pas grande on Tapellela pbtitb 
tbtb db bbcassb dbntbb» Ordinairement elle eft à bandes^ fes contours 
étant en Eaut d'un brun aprochant du noir, gris-cendrez au milieu, &en 
bas derechef d'un brun qui tire fur le noir, lesquelles couleurs femblent 
avoir été tirées à la règle, tant elles font diftinâément féparées* On les re- 
marque en dedans à travers la coquille quoiqu'elle foit épaillè. La queue 
n'eft autre chofe qu'un canal étroit* 

Fig. f . La Famille des Buccins fournit encore en petit bien des pièces 
d'une rare beauté , qu'on trouve principalement aux Indes orientales & oc- 
cidentales. Tel eft le petit Buccin qu'on voit dépeint ici , & qu'on tire aufll 
du Golfe de Marcaibo. On y en trouve qui font tout au plus du double auffi 
grands, mais ils ne paflënt jamais cette méfure. . On nomme celui-ci le 
o ATB A u A LliuiLB, peut-être à caufe de fa couleur. Sa Conformation eft 
exa&ement celle d'un Buccin. La coquille eft très-épaiflë en travers, & 
fi finement ridée en long qu'elle eft toute couverte d'entailles fubtiles. La 
couleur en eft mêlée de brun- foncé &,de brun .clair & entrecoupée de ta- 
ches blanches oUongues» L'embouchure en eft bordée d'un gros bourrelet, 
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qui fait paroltre encore ici fur les contours des côtes élevées, qui fofit 
les anciens bords des embouchures précédentes. Le bord intérieur de 
l'embouchure eu, doublement denté & entaillé, & de couleur de chair. Ce- 
pendant en regardant plus avant, on s'aperçoit que des rayes noires , 
d'un brun clair, & blanches, poroîflènt à travers* La queue eft un peu 
recourbée. 

PLANCHE X.** 

Flg. !♦ La première figure de cette Planche dépeint un casqub 
BMPLUMB NOUEUX DES INDES OCCIDENTALES. On Tapelle noueux 
à caufe de ie% bolTes, & les delîeins à flammes, dont il eft marqué & t|ui 
reflèmblent à du papier marbré , lui ont fait donner Tepitète d'cmplumé^ ^ 
Cette Coquille eft trés-épaifTe & devient quelquefois du double plus gran* 
de que ne l'eft nôtre figure. Les contours en font plus hauts , & plus en 
pointe , qu'aux Casques à noeuds. Les boflettes en font le tour en rangées, 
& les plus fortes (e trouvent en haut aux contours. L^embouchure en ei^ 
bordée d*un gros Ourlet jaurlâtre , qui fe replie au dehors, où il ell décoré 
de quati'e belles taches brunes qui tirent fur le noin 

La queue fe replie vers le haut en deux babines béantes, & eft aufi 
colorée en dedans de brun tirant fur le noir. On a lieu de juger que l'ani- 
mal quand il marche élève fon cou ou fa tête par ce conduit. 

flg. 2. Nous voyons ici la partie inférieure du même limaçon que nous 
venons de décrire^ Elle en repréfente Tembouchurequi eft dentée des deux 
côtei», plufîeurs bourrelets élevez de couleur blanche en gamiiTant les bords 
intérieurs, entre lesquels on obferve une couleur de châtaigne* Le refte 
de la furface large de ]a partie inférieure eft une nouvelle Continuation 
de la matière , qui fait la fubftance des coquilles, dont Tancienne coquille au* 
partvant bigarrée a été couverte de nouveau. On trouve immédiatement 
derrière le bord extérieur de cette babine inférieure le vieux Ourlet qui 
feifoit le tour de Tembouchure de la coquille, lorsqu'elle éioit encore de la 
moitié plus petite. Car il paroit que cet Animal en croiflfant s'agrandit toâ. 
jours de la moitié de ia rondeiiTi & qu'il forme enfuite un nouvel ourlet à fon 

Iroépeme Partie^ D «^* 



embouchure. On fiiit que d'autres Limaçons en croillânt n-aquièrent cha- 
que fois de nouveau degré de grandeur que la valeur du quart, du huitiè- 
me ^ ou du ièizième de ce que comporte leur circonférence entière; il y 
en a même , particulièrement de ceux qui ne mettent point d'ourlet à leur 
embouchure ) lesquels ne s'agrandiflent que par de courtes continuations^ 
qui dans leur largeur n'excèdent pas TépaifTeur d'un ongle , comme on lob» 
ferve aux cylindres & à la plupart des Moules^ Ainfi félon que Tanimal eft 
plus ou moins capable d*a)ufter exactement les Continuations à fon ancienne 
habitation., il en refulte que la furface de la coquille demeure unie, ou qu'il 
s'y forme des rides, des fentes , ou d'autres. înégalitez qui en détruifent tou.. 
te la beauté. Telle efpéce de Limaçons a généralement le malheur de coq- 
ftruire mal fon habitation, tandis que telle autre exécute toujours fon plan, 
fur les régies d*une Archite£ture jufte & élégante, ce qui dépend vraifem- 
blablement beaucoup ou de la conformation du corps de l'animal, ou do 
fond plus ou moins uni ou raboteux de la mer où il vit. H y a toute apa- 
rçQce que le fuc, qui fort des pores de ces bêtes fournit la matière qui eo 
fit durcilTant forme la coquille, fur la Stru£ture de laquelle la conformatioQ 
du corps de Tanimal, qui en ell rArchitefte, a aeceiTaôrem^t ]^ plus d'ia. . 
fluence^' 

BLANCHE XI** 

Tig. i« Dans le Genre des Limaçons ailezdont Tembouchure n'eft pasgar^ 
riè de dents, mais d*un rebord fort avancé, il fe trouve deux fortes de 
TIREURS d'armes. Nous en avons déjà décrit un cy^^delTus Part. IL 
PI XV.*^ fîg. i«a. où nous avons rendu raifon en même tems de cette dé* 
nomination. L*àutre a une babine plus large, & la pointe avancée qu^oti voii^ 
Ibrtir à 1 embouchure, & qu'on apeUe le doigt ^ eft moins long qu*à la pré* 
mièrè forte. Une autre cara&ère, qui le, diftingue, c'eft que^ {qst bofle» 
font moins exhaufTées. C'eft une pièce de cette catégorie que la^ préfente 
figure dépeint. Les Curieux la nomment Iolimaçom^al i^M e eau eo s s ut 
ou EAEOTBux, OU l^ïVDEx OU ToEBiiLLB d'ajus* La co.quill& eft épaifTe 
& forte , 8i garnie au premier contour de quelques boilès, d'ailleurs un peo< 
ridée. L'embouchure confifte eQ.un> liu:Sejamt)eau^ qui a^en haut une pointe: 
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avancée, & qui fe relève \ la queue par un pli recourbé. Ltf couleur eft 
blanchâtre ^ décorée d'ondes brunes. Au dedans elle e(l toute blanche. 
On en trouve pourtant dont la couleur intérieure eil un rouge clair» 

Ftg. 1. Sur la Planche I.** fig. 3, de la préfente Partie on a vu u«^ 
Cylindre jaune, que quelques Curieux defignent par. le nom de Cornet de 
bois dt chine ^ parce que fa couleur répond à celle du bois de chêne qu'on 
auroit imbibé d'huile, mais nous avons averti au même endroit que cette 
dénomination étoit apliquée mal- à* propos à ce cylindre ou cornet jaune. 
La pièce que la préfente figure dépeint eftlevBRiTAiLc cornet db 
Bois DE CHBNB| ainfi nommée, parceque premièrement fa couleur eftla 
même que celle d'un morceau de bois de chêne fraîchement coupé, &qu*efi 
fécond lieu on obferve fur la coquille des lignes fines, fubtiles, & de coup- 
leur brune, contîguës Tune à Tautie, qui environnent les contours dans leur 
rondeur^ & reilemblent aux veines du chêne« Du refte la coquille eft 
uni<;, peu épailTe^ blanche au dedans, & fa grandeur parvient à la longueur 
d*UQ doigt 

fif. !♦ D eft connu, & nousTavons déjà dit autrepart, qtfil y a quan- 
tité d'efpèces de cornet i d^oUve^ auxquels on afFe&e plufieurs noms. Ce que 
nous voyons ici eft un CORNET d'olive jaune a bandes très-beau, 
qu'on âpelle auffi le capitaine. La couleur en èft un jaune pi\^. Une 
bande blanche comme*^ neige, ornée de taches brunettes en forme de flam- 
éies, environne les contours en haut, & au milieu de la pièce !& quelquefois 
aoffi en bas àlapointe« Quand le iaune eft plos exhaufTé , & foncé^ alors 
les taches de la bande blanche (ont auffi trés-ibncées, & fouvent brunefi- 
tirant fur le ûoir« 

Fig^ 4. On a déjà parlé amplement des Jugets Part, II, PL IV.* %♦ i. 
Tout ce que nous ajouterons ici» c*eft que la préfente pièce apartient aiu 
œèmegenre. OnrapelleTAUGET a nuages, ouïe Limaçon a nuages. 
La Coquille eft trés-mince & légère. Le fond de la couleur eft bhnc, fur 
lequel on voit defcèndre en long des Nuages *jaunes tfrstntfur le brun , &, ea 
travers un très- grand nombre de points , difpotbz en rangées en font le 
tour. L'embouchure, qui eft aflez large, ^ ^ôugeâtf e|> ou couleur de Heur 
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de pomme. On en voît de la même forte ^ dont les contours ibnt conron- 
nez ou entaillez. Ceux ci diffèrent entre eux d*une manière étonnante re- 
lativement aux defleins^ Leur grandeur pafle quelquefois quatre pouces. 

Fig. 5. Vjlrgus eft un nom qtf on donne à tous les Limaçons . Porcelaines^ 
dont la furface eft çarnie de petits anneaux ronds, qui repréfentent au- 
tant d yeux. Le plus fouvent ces anneaux font fimples. Quand ils font 
doubles, on donne à la pièce le nom de double argus, & telle eft celle 
que nous voyons ici. Le fond eft ifabelle, fur lequel palfent en travers 
trois bandes d*un brun pâle. On remarque par tout de doubles anneaux 
bruns de diférente grandeur, au milieu de chacun desquels eft une tache 
blanchâtre pareille à la couleur du fond. Il faut cependant obferver que ces 
doubles Argus difèrent auffi entre eux. Quelques uns ont le double anneau, & 
la tache du milieu eft blanche. D'autres n'en ont qu'un anneau & une tache 
brune au milieu, ce qui n'empêche pas Toeil de paroitre doublé. D'autres 
encore ont la tache brune au milieu, entourée de deux anneaux bruns, très- 
diftinguez entre eux , & de la tache brune intérieure par la couleur du fond 
qui remplit les intervalles/ 

PLANCHE XIL** 

Hg. I. On a coutume de mettre les coquilles notées au rang des Har^ 
pes en confidération de leur largeur» Ici nous en voyons une pièce ex- 
trêmement longue, dont la ftrufture a beaucoup de raport à celle des 
Strombes ^ oxx EguiUes. Nous Tapellons la longue coquillb a notbs. 
Elle eft de couleur pile, chargée en travers de fix lignes brunettes qui 
femblènt 7 être burinées à diftance égale Tune de Tautre. Des taches & 
des rayes brunes foncées qu'on remarque au deflus, au deflous, & dans 
Tentredeux des lignes repréfentent les notes. Au refte la coquille eft de- 
Corée de qusvitité de rangées de points très fins. L'embouchure eft blanche* 
Cette pièce vient des mies occidentales^ 

tlg. t. Ceci eft iin Limaçon^Porcelaine couvert tout du long de quantité 
de lignes brunes, entrecoupées par d'autres lignes & par des taches, où 
Ton remarque quelquefois la figure de quelque Lettre de langues étrange. 
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Tes. Ceftcequi a fait imaginer le nom de porcelaine âvx lettres 
ARABES qu'on donne à cette pièce. Elle eft marquée en bas d'un bord 
bleuâtre , où Ion voit quelques petites taches rondes , les unes noires ^ les 
autres d'un brun foncée 

Fig. j. Le Golfe de Marcaibo en Amérique fournît encore une efpèce 
toute particulière de Porcelaines^ ce dont la prefente figure fert de preuve. 
Dans fa Struûure elle eft plus exhauffée vers le milieu , & fe termine en bas 
plus en pointe que les autres Porcelaines. La couleur en eft jaune calcaire ^ 
couverte de taches rondes d'un brun pâle , fur lesquelles pafle encore une 
peau, & tout le long du dos on voit un rang de taches rondes brunes tirant 
fur le noir , qui femblent fe perdre Tune dans l'autre* L'embouchure n'a 
rien de particulier, étant à tous égards femblable à celle des autres coquilles 
du même genre* 

fig. 4. L'on donne aflfèz généralement le nom de cornets d'agatb 
à quantité de Cornets qui ne fe diftinguenc ni par des bandes ni par d'au- 
tres caractères de façon qu'on puilîè les honorer d'une dénomination par- 
; ticulière, & ce nom générais s'aplique à tous les Cornets marquez dedefleins 
"& de figures indéterminées fur un fond blanc brillaHit. Nous ne donnerons 
point d*autre nom à la préfente figure quoiqu'il en foit fait mention çà & là 
fous plufieurs autres dénominations, que nous fuprimons ici, foit parcequ'elles 
ne font pas aflez déieirminées, foit parceque les mêmes noms ont auffi été 
afFe£tés à d'autres coquilles, ce qui ne peut qu'occafionner de la confufion* 
Cette pièce eft blanche comme neige, & a des taches d'un brun- foncé, 
qui forment presque deux bandes, entrecoupées pourtant par quantité de 
points & d'autres petites taches. La coquille eft épaiile & un peu ven- 
true. Les contours s'élèvent en pointe, 

Hg. 5. Nous renvoyons ici le Lefteur à ce que nous avons dit Part L 
PU XVIII. fig. !• au fujèt de VEfcargot aux nuées ou à nuages qui y a été 
décrit. Ce que nous avons à ajouter ici, c'eft que la prefente coquille 
A NUAGES reflTenible parfaitement à l'autre relativement a la Strufturej 
il n'y a de dîference qu'aux delTeins, & il eft de fait qu'on en trouve ra. 
rement deux où les defleins foietit pareils* On les apelle ^uffi le limaçon 
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TIGRE, quand les couleur pardilTent bien diftinûément^ quoiqu'on doufie 
auffi ce nom & une autre forte* 

PLA^JCHE Xm>^ 

Pig. i» Il à été queftionPl. IX. fig. i. d'une queu'ébautcy dont les crocs 
n'étbient pas longs, & qui n'étoit caraftérifée que par des rides & par des 
plis, qui partent toujours de Tembouchure a&uelle. La préfente coquille 
au contraire eft garnie fur fes plis de longs crocs ou dents > qui la font apeU 
1er LA QUEUE HAUTE A CROCS, OU DENTEE. Celle -ci eft du refte 
femblable à l'autre relativement à la Structure , aux plis , & zu% rides 
transverfales* La partie (upèrieure des contours eft brune» Plus bas cm 
voit des bandes d'un brun pâle fur un fond gris de cendres. L*embouchu. 
re eft tout- à -fait blanche, excepté qu'on y aperçoit la couleur brune des 
bandes à travers la coquille. 

(*) «n aile- Fig. 1. On donne à cet Efcargot ailé le nom de limaçon aile aux 

J*!î^^^^ , à caufe de la convenance de fes taches avec celles qui viea. 

Ce font les neut à certaines perfonnes au vi(âge & aux mains. Quelques Ecrivains 
^^^'Ja^' l'appellent auflî grenouille» Sa coquille eft ^pailTe, & garnie d'une lar- 
prcnd quel- gç feabine fur un bord épais. On voit fur le premier contour un rang de 
Fifage » & bolîeè élevées & plus bas il y en a encore quelques unes plus petites. Outre 
fczutà^Un^ ^^^^ ^^ coquille eft un peu ridée. L'embouchure eft au dedans couleur de 
tilles. chair» 

Fig. 3» Cette Figure reprefente une voile d'artimon rougba- 
TRE. Comme nous avons déjà expliqué cette dénomination Part. I. PI. 
XVIII. fig. f« nous nous contenterons d'ajouter ici que la préfente voile 
n'eft ni (1 haute, ni fi raboteufe que Tautre, & qu'elle a auifi» proportion 
gardée» une coquille moins épaiflè* Sa groffe babine & l'embouchure font 
d'une couleur d'argent brillante. 

fîg. 4. On trouve aufli dans le genre des Limaçons allez une pièce qu'oti 
apelle le limaçon de canarie, tel qu'on le voit dans cette figure. 
Cette dénomination ne tire nullement fon origine de la couleur jaune des 
Serins de Canarie^ comme quelques uns croient, mais dé ce que ce Limaçon 

réf. 



refTemble félon Rvmth à up certain fruit des Iles Canaries^ quand il eft pê- 
lé» Comme il yen a phifieurs efpèces, on diftingoe celle-ci par le nom. 

de LIMAÇON DE CANARIB LARGB A BANDES JAUNES. CeS banfleS* 

fe trouvent fur un fond blanc & font entrecoupées çà &là« L'embouchure 
eft ridée en dedans, & de couleur blanche. 

Jîg. ç. On doit ranger à la même catégorie le préfen^ limaçon db^ 
CAMARiE RABOT h ux, dont les contours font garnis de noeuds. La cou- 
Veut au dehors eft jaunâtre, mais Tint érieur de Terobouchure eft noir. Ceft 
de U que vient à cette pièce le nom de petite bouche noire. L'embou- 
chure en eft auffi un peu ridée en dedans. Cet animal doit être compté par* 
mi les rtreurs d'armes parce qjull chafTe également les autres Limaçon;, On 
trouve fouvent dans cette coquille un CUmau ou Ecrevijfe. 

PLANCHE XIV.^* 

Fîjj. I. La Figure I. de la Planche V^*^ de la préfènte Partie nous a 
fourni foccafion de décrire le Fyfeau long ^ étroit. Ceci nous mçt devantt 
les yeux le fusbau long bt large. Comme celui-ci eft fembfable 
à Vautre par fa ftru£ture » nous n'en dn*ons autre chofe fî ce n eft que (à 
coquille eft beaucoup plus épaiffe, & toutes fes rides plus fortes^» 

rifr. 1, La ToupiB RouoB A BANDES eft btune - jaunîitr.e , , mait< 
die a au fond de chaque contour un bord blanc tacheté de rougq, quifalb 
le tour du limaçon en forme de bande. L'embouchure reffeml^le à de 1^ 
nocns de perle. 

Kg. 3. Voici encore une Toupie d'une grande beauté* Il eft presqu'im- 
poffible d'en décrire la couleur. On n'a qu'à fe repréfenter un brillant fon- 
cé de nacre de perle dans lequel éclatent tour- à tour en forme de flammes 
la couleur de feu , le verd de mer , & le bleu célefte fur un fond en partie JjcHe^în 
violet & Cfr partie bleu d'acier bruni (a), ce qui produit à chaque momenffrançois 
«neff^t varié, ^ coft. «w^ew»; fpptt Içs^ içkêmps. w .de^âps .d« Vi <î<H«»U«ae"oî"^* 
«omiMaa.delMa* •^";„V.''"" 
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Hjf. 4. Ce qu'on voit îcî eftun petit buccin, qu'on peut apeller à jufte 
titre le buccin a xignbs, tous Tes contours étant rayez en travers de 
quantité de lignes brunes entrecoupées ^ qui en font le tour fur un fond 
gris -cendré. En lonfi; ce font des ondes brunes qui traverfent les lignes 
tout autour en defcendant, & à la partie inférieure des contours la coquiU 
le fe termine d\ine manière particulière en un bord blanc tacheté de bruor 
L*Embouchure eft blanche» 

Kjç. ç. Le FBTiT FAISAN cft un Lîmaçou dont OU a VU la defcriptiott 
Part. II. PI. XIV.* fig. 4, ^ oîi il a été fait mention d'un individu de cette 
efpèce uni , & entouré de lignes* Celui«ci eft de la même forte. La couleur 
du fond eft blanche tirant fur le rougeàtre. Les lignes transverûdes qui 
t'entourent font d*un brun foncé. 

PLANCHE XV.** 
Rg. I. Cette figure dépeint une longue oreille marine verte d'une efpè* 
ce particulière très « difèrente des oreilles marines larges dont il a été parlé 
dans les deux premières Parties. Elle a à la vérité la même coquille, la 
même Stru£ture & le même brillant de la nacre, mais elle eft étroite, & 
beaucoup plus longue, & Ton y voit jouer une couleur verte qui diftingue 
particulièrement cette pièce* Son écorce extérieure, dont elle eft dépouil- 
lée dans cette figure, eft auffi verdatre. Des trous que Ton voit à la co- 
quille, les fupèrieurs font fermez, & les inférieurs ouverts, & nous avons 
obfervé qu'en général les fix trous d'en bas font toujours ouverts. Il eft 
vrai qu'originairement ils ont été tous ouverts. Mais à mefure que Tani* 
mal forme un trou nouveau, il en ferme toujours en haut un des vieux, de 
forte qu'il n'en refte jamais que fix d'ouverts* 

fîjf* a. Ceci eft une PETITE tour jaune façon d'bouillb, dont les 
contours ont qqjintité de rides qui defcendent du haut en bas. La couleur 
tire \k & li fur le brun-foncé. L'embouchure eft au dedans blanche & 
ridée. 

Fig* y Entre les Limaçons en EguiUe ou en poinçon tels qu^eft celuûd 
on en trouve dont les contours font fort entaiUex. On leur donne le nom 

de 
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de yîsj qui diférent des Strombes ou EguiUes. Comneles contours de celle- 
ci font garnis de çr^î»^, onTapelleLA vis graine s. Chaque contour 
a un double rang de ces grains ^ & il y en a un .(impie dans chaque cane- 
lure^ que les contours formept. La couleur en eft de tout point cendrée. 

Fig. 4* Le préfent Limaçon à bouche demi- ronde a des bandes élégantes. El- 
les font étroites, jaunâtres, & poféesfurun fond jaune tirant for le brun. Et 
coname la coquille ell couverte du haut ek\ bas d*ondes brunes foncées , ces 
ondes traverfent les bandes de façon qu'elles s'y forment en pointe. L'Em- 
bouchure eft munie d'un Couvercle plat de couleur blanche , uni & brillant 
en bas comme de la Porcelaine , mais couvert en haut d'anneaux demi- 
ronds & de rides qui vont vers la circonférence. Ce couvercle s'ouvre 
comme on Battant de Porte, ce qui peut faire nommer cette pièce un lu 
lAAçoN A BATTANT. On obforve un Umbiiic à coté de l'Embouchure. 

Fig. c. Nous trouvons enfin ici encore une bouche d'argent vbr- 
TBA CÔTES, qui apartientaux Coqtfillesà bouche ronde. La Coquille en eft 
verdâtrc & blanche, marbrée ou flammée d'un brun foncé. Les Contours font 
gamts^de plufieurs côtes qui les environnent en travers, entre lesquelles 
fl y a toujours un rang de petits noeuds, ou de petits grains de façon que 
cette pièce eft en même tems grainée & à côtes. L'Embouchure a au de- 
dans un très • beau brillant de nacre de couleur argentine* 

PLANCHE XVL^* 

ftg. î« Diaprés quantité d'Obfervations que nous avons faites for (a 
ftm&ure des Limaçons nous nous fommes convaincus que ce qu'on apelle 
les Umafons ailez^ dont l'Embouchure fe termine en un lambeau^ n'ont pas 
eu toujours ce lambeau à l'embouchure depuis leur première jeuneATe^ mais 
que plufieurs Individus de cette efpèce ne pr^ .nent ce lambeau, ou ce lar« 
ge bord avancé de l'embouchure , qu'après que le Limaçon eft parvenu à ua 
certain âge, ce Lambeau faifant pour ainfi dire la Clôture du bâtiment, Si 
de l'Archite8:ure des contours. Nous rangeons dans cette efpèce du gen- 
re des Limaçons à Aiguillons principalement les Culotes de Suiffe , lesquelles 
n^ayant dans leurs premières années point de bord k l'embouchure ne laiflent 
pas de devedr avec le tems de gros & larges Limafons à land^eau^ de forte 

Trmficmi PartU^ E . que« 
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qxse, ielôn nous^ on devroit les placer parmi les ailez^ & non parmi les 
Zimaçons à aigvillous , quoiqulls n'ayent pas encore le lambeau lorsqu'on 
les trouve^ tout comme rumph ne fail aucun fcruple de mettre les Moig- 
nons au rang des Harpons de Nacelle. 

La figure. nous produit un Limaçon connu fous le nom de Limaçoit 
jAVNB A LAMBBAUi quoiqu'il ne foit pas toujours pourvu du lambeau. Sa 
Struâure reffenfble parfaitement à celle des Culotes de Suijfe dintées. Ce 
qui en difere ici, c'eft qu'à celui «ci qui n'eft qu'une fous- efpèce, & qui a 
outre cela une furçroiflance, Tembouchure fe termine en un lambeau^ lequel 
(ans avancer beaucoup n*en e(l pas moins épais & élevé & dailleurs plus 
^os & plus péfant que tout le refte de la coquille* La couleur en eft uh 
rouge jaunâtre , cependant les contours fupèrieurs font le plus fouvent bl2(n« 
châtres. La coquille eft unie & brillance, cependant de façon qu^on y aper- 
çoit diftin&ément les rayes » où Tanimatl a totiours continué Ton bâtiment. 
L'embouchure eft blanche, & tachetée ûk noir vers fon bord extérieur. 

Ftg. t. Que de certains Genres fe transforment quelquefois, & pren. 
nent fucceffivement la forme , qui caraiâérife un autre Genre , c'eft une 
Obfervation, dont il a fouvent été fai; mention dans le préfent ouvrage* 
Mais comme la Nature n'opère jamais par bonds, & qu-elle procède par 
degrez dans toutes fes productions , il refulte de là que les Limaçons, 
qui paflènt d'un Genre à un autre , ont déjà quelque conformité entre eux, 
même dans le tems où leur Struûure femble avoir le moins de convenan- 
ce. C'eft dequoi les Cornets & les Rouleaux foumiflent un exemple. Ces 
deux Genres fe relfemblent en ce que les Coquilles de Vun & de Tautre 
font longues & étroites^ larges en haut, fe terminant en pointe, pourvues 
d^une embouchure longue & étroite^ ' Il s'en trouve cependant dans les Va- 
riations quV>n ne peut nommer ni Cornets ni Rouleaux , ce qui eft caùfe 
que ces pièces équivoques font rangées dans un genre par un Ecrivain , & 
par un autre dans un autre. La préfente Figure produit un de ces Limaçons de 
conformation équivoque qu'on apelle le R ou L£ AU dbmarbrb. Ileftfaiten 
^quelque forte comme un Cotie ventru, ou comme un Barroir de Tonne- 
lier obtu& Deux raiibns doivent le faire placer préfèrablement parmi les 
Hàuleâux. La première eft cfii'en bas le dedans de l'embouchure eft garni 
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de quelqties côtes élevées, ce qui fe rencontre toujours aux rouleaux, & jamais 
aux cônes; l'autre c'eftque l'embouchure eft entoilée tout -à. fait en bas à la 
pointe ) caractère qu'on ne remarque jamais aux cônes, m^is qui paroit 
(oujours aux rouleaux , & cela même très - di(lin£tément. Quant à la cou- 
leur elle eft marbrée de bleu, de blanc, de brun, de noirâtre, ou de 
brun- foncé, quelquefois un peu luftrée de verd* Il eft plus facile de di. 
fting:aer les defleins de cette marbrure à la figure même , que de la décrire, 
d'autant plus qu'il y a toujours à cet égard quelque diférence à chaque In- 
dividu. 

Bg. 3 . On doit mettre au même rang un autre r o u i^b a u de marbra 
que la préfente figure dépeint. La Stru£ture en eft la même qu'au prif ci^ 
dent, mais il en difére beaucoup relativement aux couleurs & aux deneins, 
en particulier par un très-grand nombre de lignes transverfales fines poféôs 
à diftance ^ale l'une de l'autre fur la peau de la coquilte. 

Ttg. 4. H faut aflbcîer à la Culote de SuiflTe dentée une certaine efpécç 
bigarrée qu'on nomme la corne Françoise, ou la cornb couronnes, 
ouïe CHAMBAU MARBRE* La Stru£ture en eft la même qu'à la Culote 
deSiûfle, mais ici les Contours s'élèvent un peu plus \ la façon des Tours> 
& les dents our petits Crocs font moins longs, & placez plus près l'un de 
l'autre qu'à la. Culote* Ce qui diftingue le plus cette pièce ce font les cou- 
leurs & les defleins, où Ton voit une Marbrure mêlée de brun -foncé, de 
blanc & de bleu&tre* Quelquefois les taches en font un peu plus grandes 8ç 
plus jaunitres aux unes qu'aux autres* 

rig. s. Au premier coup d'oeil on volt que cette coquille apartient 
|t Tefpèce des Eguitles , ou des Fis^ Mais comme au haut des contours elle 
eft munie de tous cotez d'un rang de crocs aigus & fort élevez on l'apelle 
laviSABOSSBS, buRABoTBuSB. Quclques Curieux la nomment aufli 

yOS PU BBC GARNI D'EFINBS, OU IC BBC DU CORBEAU. Le foud de 

la couleur eft un blanc jaunâtre couvert çà &làde grofles taches, en par- 

fj» noires & en partie bleuâtres , entre lesquelles on aperçoit une grande 

jqu^tité de petits points bruns* L*emboucbure fe termine en un bec courbe 

retroulTé. ^^ ' ^ 

E t^ PLAN- 
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PLANCHE XVII** 

Tig. I. Le LIMAÇON A Lambeau des ikdbs occidcktales 
OARKI De Bosses, qu'on voit ici, eft une pièce qu'on ne trouve que ra- 
rement dans toute fa beauté* Cette coquille n'ell pas fort épailTe & par 
confequent aflez légère à proportion de (a grandeur. Elle eft au refte 
blanche comme neige, & n*eft décorée que de deux bandes couleur de 
rofe, ou de fleur de pomme, dont Tune pafle en travers fur les boiîës, & 
l'autre en fait le tour en bas« L'embouchure en eft rougeâtre , du moins 
d*un côté. On remarque aufti fur la coquille quelques lignes brunettes, ou 
de couleur obscure. Ce qu'on voit de jaune çà & là fur le fond blanc 
n*eft qu'un refte de la première peau» qu'on ne peut jamais lever entière- 
ment, quelque moyen que Ton employé , à moins qu'on ne veuille émoudre 
& polir toute la coquille. Le lambeau de l'embouchure s'ayance tout feul^ 
& eft fort large , ce qui élargit confidérablement Tembouchure même. Les 
crocs des contours font cavez en dedans. 

Tig. 2. Les Rouleaux font ou courts & larges, auquel cas on les 
apelle proprement Dattes ou Olives , ou ils font oblongs & étroits 
& alors on leur donne particulièrement le nom de Rouleaux. Mais ce nom 
eft accompagné auffi félon .les Variations de difèrentes Epitètes. Ainfi 1 oa 
t des Rouleaux de Porpbjre^ é^ Agate ^ de Marbre &c. Les uns font à ban- 
des, d'autres en font privez. (Quelques uns font remarquables par leur cou« 
kur, parla beauté des deifeins, ou par une embouchure colorée d'un» 
façon particulière, comme par exemple de bleu, de jaune, de blanc, de 
rouge, de pourpre, &c. Celui que l'on voit ici eft le long bouleau 
MARBRE DB couLBUB JAVKE, & fcmblable par fa Structure aux autres 
de la même ClaiTe. 

fî^. 3. Nous voyons îcîla datte brune a b akdbs, diférente d'une 
autre Datte brune, qu'on apelle la five de cafi. Cette couleur brune eft. 
tantôt foncée & presque noire , tantôt claire & presque jaune. La bande 
du milieu en fait la décoration la plus rare. Une bande pareille enjolive \q 
premier contour. L'embopchuse en eft toujours blanche. 
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ng. 4. Les Cornets qu'on d^figne par les noms de CouJ/în â ientettes^ 
Amiral des fades occidentales^ & Cornet au fromage verd^ font des pièces qui 
te reflemblent allez, relativement au deflein en général, & à la conforma- 
tion de la coquille. On a produit dans cet ouvrage plufieurs Individus 
mignons de cette efpèce: (Voyez entre autres Part. I. PI. VII. fig» 3. & 
Part. 11. PI. V.* fig. 3O Cependant comme il fe rencontre dans la mêm« 
efpèce de grandes variations on a cru devoir offrir dans cette troifième Par- 
tie aux yeux du Lecteur plufieurs de ces pièces élégamment variées , d'au- 
tant plus que les Curieux tiennent la multiplicité des Cônes à bandes pour 
ja plus grande parure de leurs cabinets. Le coussin ABANDnsBRUNdé- ) 

peint dans la figure, a trois bandes blanches qui Tornent en haut, enbas, & * 
an milieu, & foijt marquées de flammes brunes. Le refte du fond eft brun, 
foncé. 

Hj;. f. On range dans la même efpèce le conr a bandes des ihdbs 
OCCIDENTALES qui fc préfente ici. Il difère pourtant du précèdent, en ce 
qpefon fond eft blanc, garni de flammes brunes, & que les deux bandes 
brges qui le décorent font ' d'un brun -foncé. Les contours aboutilTent ea 
bas en une pointe aiguë. 

PLANCHE XVin.^* 
Hg. I. Une des plus grandes pièces qu'on trouve dans ITfpècei prin- 
cipale desEguilles, c'eft celle-ci fans contredit. On la nomme rBouiLLB 

DR MARAIS, ou la COURONNE PAPALE BATARDE DES INDES OCCIDENTALES^ 

Quelques Auteurs, eu égard à fa patrie, l'appellent le poinçon de ceram, 

p vcequ'on la trouve aux côtes de llle de Ceiram aux Indes orientales. On 

la trouve auffi aux Iles de Boero & de Celebes dans les buiflbns marécageux i^} ^H^* 

de Sagor (a), où on les cherche foigneuiemeni, parceque Tanimal eft bon Se^oj 2^9$^ 

- Safdu. 

à manger. grande hcr- 

be femblab* 

Cette Eguille difère au rèfte aflcz des autres, tant par fa largeur ex-i<rauxfeuiU 
traordinaire, que par fa vafte embouchure^ qui eft munie d'un bord, &m?cr^qiri*** 
«Dtre celad'un couvercle, fans compter quç fa pointe fe trouve rarement croit mx 
entière I mais ordinairement comme rompue. En général fa coquille paroit EuVportc 
ftyigmfe ^ & a des couleurs entremêlées* Le contour inférieur eft le plus ^^^^^."^"^^^ 

Et grandi roadcco»* 
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me un clou, grand, & dHin brun qqî tire fur le noir. 11 eft ftric de lignes fines en tra- 
laquelle on vcfs à Qiftance égale, & un peu entaille en haut, ce qui fai^t comparer cet- 
^foè'^c de^ '^ P*^^^ ^ ^* couronne papale^ Les, autres contours font de couleur mêlée, 
farine » blapche, Doire, brune, & jaune, & la pointe eft blanche & tachetée de verd, 
buant^font *** P*^^'^ Vf\a\x dlfc, elle femble gâtée par Tair, & être couverte de vafe. 

les Euro* ^j^* ^« ^'^ 4"^ fe préfente ici eft la brunettb a bandbs. Ceft un Co. 

péeof d'ex, ne ventru à contours avancez, & à coquille épaifle. Le fond, quieft ui| 
foupet^ brun-dair, eft couvert d'une infinité de taches blanches formées en coeur* 

Trois larges bandes d'un brun-foncé, garnies de taches en coeur plus^grao-^ 

des que les autres, environnent le premier contour. 

n^, l^ Nous avons vu fur la Planche précédente fig. 4* un Couffin 4 in. 

uUe$ brun. Voici une coquille tout -à- fait femblable, ne difèrant de la 

précédente que par la couleur jaune-brunâtre qu'à celle-ci. Et peut-être 

cette diférence ne provient - elle que de ce que la dernière à été plus 

émoulue. 

tlg. 4. n en eft de même de ce Limaçon -ci relativement à la couleur^ 
puisque nous avons vu à la fig. ^ . de la Planche précédente un Cône des 
jndei occidentales à bandes brunes, & que nous voyons ici la même coquille 
façon J^ Amiral à bandes jaunes* 

Fig. S* L*on tire de la même plage de la Mer à' Amérique^ fçavoir des 
lies Antilles & du Golfe du Mexique cette Coquille- ci qu'on apelle le cornbt 
AUX LBTTBBs. Ouyobferve fur un fond blanc plufieurs rangs de point^ 
& taches jaunes, qui vont toutes en travers, &font placées alternativement, 
c'eft-^-dire quil y a dabord en haut deux rangs de points, & enfuite up 
rang détaches, puis derechef un rang de points & ainfi de fuite. Cepen* 
dant cet ordre n'eft pas obfervé ainfi fur toutes les coquiiles, car oh qi 
trouve qui ont plus ou moins de rangs, de points, de taches, & de lignest 
Cela peut aufli provenir de ce qu^une coquille a été plus ou moins émoulue, 
ce qui produit de même une diférence dans les couleurs, puisque celles 
qu'on a émouluSs le moins font d'un brun -foncé, & qu'elles ont le plqs 
de points ^ de lign^, Si de taches. Vous ne prétendons cependant pas nier 
qu'il ne puilTe y avoir quelque diférence dans les efpèces^ 
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Fîjf. I. Le prélent LîiDaçon porte plufieurs nom». Celui qui luî eft le 
plus propre eft la vfjutable brunbtte^ ou le cornet jaune a rets; leis 
HoUandois lui donnent celui de Corne jauni à rets^ parce que le mot de Cor^ 
»r, dont les HoUandois fe fervent pour exprimer un Limaçon^ indique en 
général un corps de figure torfe , ce qui convient parfaitement à celle dés 
Limaçons I dont les chambres font difpofées en ligne fpirate. Des autres 
noms qu'on donne à cette pièce nous n'en alléguerons que detix , qui f6rit 
la Dame bigarrée , & le Cornet de Porphyre. Sa Stru£kure a au refte beati* 
coup plus de raport à celle des Rouleaux qu'à celle des Cônes. Elle eft 
d*un brun jaunâtre, parfemée de taches en forme de coeur ^ blanclies corn* 
.me de la neige, & brille comme de VAgate. 

Fig. 2« On tire aufli des Indes occidentales une efpèce de petits Cônes 
entourez de lignes fines, fur lesquelles font pofez de petits grains élevez. 
Ces pièces, comme on le voit à la figure, fdnt munies d'une peau brune, 
qui couvre une coquille rougeâtre« Les contours fupèrieurs font échan 
crez de tous cotez , ce qui donne à la coquille un air couronné. On *i> 
met au rang des parroirs de tonnelier courts. 

Fij^é 3. On divife, à l'exemple des Porcelaines, les Rouleaux le plu. 
convenablement en grands & petits^ Le nombre des derniers eft fi grand 
que malgré la variété qui y règne, on les comprend encore tous fous uht 
dénomination générale , parcequ'on n'a pas encore aâfc£lé des noms par- 
ticuliers à chaque efpèce. On nomme cependant le petit Rouleau que 
nôtre figure repréfente le charbon ardent. La coquiUe en eft unie '& 
brillante. Sa couleur eft blanche au fond, parfemée ça & là de points & 
de petites taches bleues. Une large bande en entoure la partie fupèrieure* 
Tous les Individus de ce petit Rouleau ne font pas de couleur égale. Car 
il y en a où les taches & la bande (ont brunes^ jaunes , ou noires. Quel- 
quefois on y trouve deux bandes au lieu d'une^ On en voit aufli qui font 
blanches comme neige. Mais toutes ces Variations ne (but que des jeux 
^e la nature, qui ne fufifenc pas pour conilituer iftie efpèce. 
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rîg. 4« Nous avoni expliqué dans les parties précédentes ce que c'eft 
que les Barroirs de Tonnelier grainez. Ainfi pour ne tomber dans aucune ré- 
pétition inutile^ nous nous contenterons de dire que la pièce dépeinte dans 
nôtre figure porte le nomdeLONo barroir df tonnelier oraiivb. 
Les grains en font élevez , & la couleur blanche, fur laquelle on voit des 
taches brunes de couleur ternie. 

rig. ç. La Vii de Tambour longue ^ étroite a été repréfèntée & décrite 
cy - deflus Part. I. PI VIII. fig. 6. En voici encore une du Genre des Eguil- 
les qu'on peut aflbcier à celle « là» On l'apelle la vis db tambour lar. 
CE ET COURTE. Scs Canclures autour des contours ne font à beaucoup 
près ni fi non)breu(es ni fi protondes que celles de Tautre ^ & elle en difère 
auifi par un bourrelet élevé qu'on aperçoit au nîiHeu de chaque contour. 
La couleur des fuperieus Contours efi jaune tirant fur le brun, & des deux 
inférieurs contours jaune de l'ocre & jaune calcaire. 

PLANCHE XX.** 
Ttg. I. Le Genre des Limaçons abouche ronde, eft trcsrîche en difé, 
rentes elpèces diftinguées entre elles d'une façon remarquable par la variété 
de leur Struâure. On en trouve de rares dans cette quantité. Telle efi ceU 
le«ct qu*on nomme la coquille a bouchb rondb noubusb db 
K A c EB DE F BEL E. Elle a fur fes contours diverfes côtes transverf»les, coik 
pées tout le long par quantité de rides , qui paflent dans les canelures d'une 
côte à Tautre. Les dçux côtes d'en haut font garnies chacune d'un rang de 
Doeuds, dont le rang fiipérieur confifie en grolfes élévations & l'inférieur en 
petits noeuds. Toute la coquille eft couverte d*une écorce rude, velou^ 
téci & de couleur brune, tirant fur le rouge&tre, à travers laquelle oe 
aperçoit de toutes parts le brillant de la nacre* Au dedans on voit un 
brillant argentin, qui le dispute en beauté à la plus belle nacre , où les cou« 
leurs derarc*en.ciel, en particulier le bleu & le verd, jouent avec éclat. 
Cette pièce vient des AntUles, 

Kg. té Nous avons parlé dans la première, & dans cette troifième Par- 
tie dun roili i Artimon^ & tious avons expliqué en même tei^s la raifoA 
de cette dénomioationt On peut lui aflbcier une Sous-efpèce dont les 
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contours ie terminent en une longue pointe à la façon des Eguilles, & dont 
le lambeau qui tient à l'embouchure n'eft pas fort large , à proportion de 
ÙL longueur , comme cela fe voit à la figure. On apelle cette v o 1 l b d* a r. 
TIMON la RouLBE, OU la rbtroussee. Cette coquille eft jaunâtre 
au dehors, blanche au dedans, & le lambeau de l'embouchure mince, au 
lieu que Tautre Voile d*artimoneft de coquille épaiflè, & que le bord de 
fon embouchure fe termine en un gros bourrelet» 

Fig. 3» On a parmi les Buccins une efpèce à coquilles mince qu'on 
apelle Buccins réglés ^ ou marqués de lignes. Cette efpèce eft fujette à tant 
de variations , à l'égard de la longueur & de la largeur des pièces 1 qu*on en 
trouve même qui ne peuvent plus être mifes au rang des buccins, & qu^on 
fe trouve obligé de placer parmi les Eguilles , tant elles font longues & . 
étroites. C'eft à cette catégorie qu*apartient celle-ci , quon apelle Tbouil- 
1.B REGLEE, OU A LIGNES. La coquiUc eft d'uu blanc fale, marquée 
de lignes jaunes , qui environnent les contours* 

Fig. 4« Il fe préfente ici un Limaçon à lambeau & bandes qu'on n'a qu'à 
comparer à celui que nous avons décrit PI. XV.** fig* 4. pour fe convain- 
cre que ceci n'en eft qu'une plus grande efpèce , avec quelque petite di- 
fèrence dans le defiein. Le refte répond parfaitement à la defcription que 
nous avons donnée de Tautre* 

PLANCHE Xllf,** 

rîg. J. Quoique bien des Ecrivains placent le Limaçon dépeint dans cet- 
te figure parmi les cônes ventrus , nous croions néanmoins quon doit le 
ranger plutôt au nombre des Rouleaux. Où qu'il plaife aux curieux de le 
placer ) nous conviendrons de bonne foi que fa figure équivoque peut le 
fitîre afifocier indiféremment aux Nacelles comme aux Jugets. De fiit quel- 
ques Auteurs Tapellent V/iuget d'Agate. Son nom le plus généralement con- 
nu eft le GRAND AUGET A iiUAGBs« Nous avous déjà expliqué ce que 
fignifie le' mot &Juget dans la féconde Partie, PI IV.* fig. !• Ce qui nous 
empêche de l'agréger aux nacelles, (a) c'eft qu'elle eft péfante, & que fa(a)c^«*î4, 
coquille eft épaiHe* On peut lui affigner une place intermédiaire entre les 
Cjlmdres & les Rouleaux. Le fond en eft couleur de fleur de pomme f & 
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le brun dont elle eft marquée confille en une infinité de fi;^;nes transveriàle^ 
qui femblent avoir été tirées à la règle Tune fou& l'autre. L*en)bouchure eft 
blanche comme neige* ' 

Fig. u Ce limaçon-ci efi: d'une qualité toute diferente quoîqu'au préi 
noier coup d'oeil on poùrroit le prendre pour être d'une efpèce femblable. 
Sa coquille eft extrêmement mince 8z légère^ & Ton embouchure beaucoup 
plus étendue , deux qualité/, qui fufifent pour le faire placer fans balancer 
parmi les Cjmlna^ oo Haceltes. Outre cela les contours Ibnt entaillez en haut, 
ce qui fait appeller cette pièce la cornb a nuages couronne'b, ou 
Tauget couRaNNs". Elle a des taches brunes rougeitres & de petits 
nuages fur un fond blanc tirant fur le rougeâtre» Les deileins qui la paren( 
lui jfont'auffi donner le nom de brocard* 

PLANCHE XXII.** 

Fig. j. On voit dans cette figure un Cône qui reflemble à de la cire 
d*un jaune pâle» On Tapelle le flambeau db mer, ou la bougie. 
n eft tout d'une couleur jusques à la pointe qui eft couverte d^ln beau vio- 
let) ce qui lui donne quelque reflcmblance avec une Bougie allumée* 
Quelquefois on Vapelle auffi le cornbt dbs mbnnokitbs eu égard 
àfa netteté) & à ce qu'il a de mignon. Il y en a une autre efpèce, qui 
cache encore fous une écorce grainée deux bandes bleues ou violettes, qui 
paroiflTent quand on polit la. coquille ^ comme nous en avons vu une pa- 
reille Part«lI«Pl.XXlV«*fig« 4«oùron peutauffî en lire la defcripiion^ 

ng. !• Les Balifts^ ou Tonnes de mer^ ou les Télescopes^ font fans con* 
tt^dit les coquilles^ les plus rares dans le genre des Toupies, & nous noua 
ftnions un plaifir d'en communiquer ici au Leâeur deux difèrentes , qû 
apartiennent à la Clafle des Tonnes. Ce n'eft fans doute q!ae parcequelles 
ibnt courtes & larges qu^on les met au nombre des Toupies; car fi elles 
étoient longues & étroites, rien n'empècberoit de les ranger parmi les EguiL 
les, auquel cas celle-ci poùrroit repréfenter un Tambour^ 8i Tautre ui| 
Poinçon. Mais comme tel Lecteur poùrroit avoir de la peine à reconoîtr^ 
dans ces coquilles la figure d'un Tonne , il ne fera pas hors de propos d^e^^ 
pliquer cette dénomination. 

Les 



Les HoUanàoU ont coutume de placer dans la mer au deflTus €es bancs 
de fabie , dontles Nautonniers cioiv3nt fe garder , des tonnes larges par le 
haut, pointues en bas, qu'on attache par le bout pointu au banc, au moyen 
d'une chaîne & d'une ancre, de forte que le côté laree de la tonne, qui 
cft ordinairement teint en blanc ou en noir, fumage, & paroit aux yeux des^ 
Nautonniers, qui reconoiflênt à fe fignal quand ils font près d'un banc de 
Sable, Ces Tonnes font garnies de cercles de fer épais, & poiflTées de gau. 
dron. Cette defcription fait fufilamment conoitre U relîemblance qu'iï y a 
entre ces Tonnes & la fiç;;ure des Toupies* 

Quoique les Coquilles, qu'on apelle proprement Yonnes de mer foîent 
plus longues & plus étroites, & qu'elles foient garnies auffi de quantité de 
cercles étroits; nous ne trouvons cependant aucune difficulté à défigner 
cette Toupie, qu'on apelle auffi lagrandc piramiob, par le nom de 
TONNE DE MER BATARDE. Les contours , qui s'élèvent en pîramide 
font un peu ventrus, la couleur en eft brune & blanche, & la coquille qui 
en eft couverte eft une façon de nacre* 

fîg. 3 Ceci eft la véritable tonne de mer. Les contours en font 
environnez de cercles bruns élevez, entre lesquels on voit paroitre la co- 
quille de Couleur d'ocre jaune. Le fond en eft abfolument brun, fur lequel 
on aperçoit plufieurs anneaux enfoncez, qui s'entourfint l'un l'autre en ligne 
fpirale. ' It y en a qui font plus longues & plus étroites. Elles viennent des 
Indes orientales. On ne les trouve pas en quantité. 

Fij5.4. Au lieu de faire ici une defcription du préfent augbt a' nua- 
oBs, qui ne feroit qu'une répétition, nous renvoyons le Le&eur à ce que 
nous avons dit fur la première figure de la Planche qui précède immèdia*. 
tement celle-ci, nous contentant de faire obferver que cet individu ci di*. 
fère un peu du -précèdent par les defleins dont il eft marqué. En général 
on trouveroit dificilement deux pièces abfolument pareilles ^ relatrvenxent 
aux delleins. 

PLANCHE XXIIL** 

K);« !• La LONGUE fioub des INDES occidentales, qui pa- 
roit dans cette figure, lé range parmi les coquilles en grelot; parceque fa 
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coquille eft mînce, que fes contours font ventrus, & qu'elle a une embou* 
chure large, qui fe termine en un bec Ion? un peu recourbé. Elle difere 
delà BouteiOc^ de la Rave^ Se de la Figue iEjpagne^ laquelle dernière vient 
des Initt orientales & eft marquée de taches bigarrées. Sa Strufture eft re. 
marquable^ & il y en a rarement de pareille. Toute la coquille eft garnie à di- 
ftance égale de plufieurs côtes transverfales à travers desquelles palTent quantité 
de lignes exhaulTées, placées fort près Tune de l'autre, ce qui donne à la 
furface entière de la coquille Tair d'un Grillage fin. Les autres coutures 
qui paroiflfent fur les deflèins, marquent Amplement les endroits oixTanimal 
a ajouté à fa coquille & Ta étendue. Les contours font un peu enfonces en 
haut, où Ton ne voit paroitre que le premier, qui fe termine en une peti. 
te pointe. La couleur en eft au dedans blanche & au dehors jaunâtre. Cet- 
te pièce fe trouve aux Antilles. 

Bg.t. Cette coquille, quieftlacsANDB bouille marins, porte 
auffi le nom orossb |ambb de tiqbb pour la diftinguer de \z Jambe de 
Tigre mince^ quia été décrite Part. I. PI XXIII. fig. 4. On aperçoit au haut 
de chaque contour un rang de greffes taches brunes au deflbus desquel- 
les il y a en ligne parallèle un autre rang de taches plus petites. La coquil- 
le eft affez foite, & d*un blanc jaunâtre. 

Fîg. i. Ceci eft une Sous-efpèce de fEguiUe dont nous venons de par. 
1er. Ses taches font d un defleinun peu varié & profondément cachées fous 
une peau ép^ifle» 

Fig. 4. Nous avons déjà produit & décrit tant de Najfau y que nous ne 
dirons rieri de la coquille de même efpèce, qui fe préfente ici, fi ce n*eft 
qu'elle eft de couleur brune tirant fur le rouge, & garnie de bandes noi- 
res. Ces bandes font tantôt larges tantôt étroites tour -à -tour, & élègam. 
ment garnies de taches jaunes tirant fur le blanchâtre, ou de rayes pendan- 
tes du haut en bas. ^ Il faut convenir en général que fur les Najfau la varie* 
té des defleins eft infinie. 

PLANCHE XXIV. ^* 

Vig. I. On apelle Doublets de Corail une- certaine efpèce de Moules en 
peigne à oreilles inégales, qui portent fur leurs côtes élevées & finement nu 
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y^cs tout du long dîverfes groflTes boflfes. La ralfon de cette dénomination 
ne gît pas tant dans les noeuds qu'on voit fur cette coquille , comme fi on 
avoit voulu défigner par ce nom un Corail noueux, que dans la couleur 
rouge exhaudëe, par où ces Moules relFémblent au Corail. Cependant on 
doit favoir que toutes les Moules de ce genre n*ont pas le rouge du Co- 
raih Car on en trouve auffi qui font jaunes de citron , couleur d'orange ^ 
grifes, pales, & même de blanches comme neige. Celle-ci, dont nôtre 
figure ne dépeint que le dehors, eft blanchâtre. On y remarque pourtant 
çà & là entre les ftries une couleur rouge ternie. * Soit que la nature ne 
Tait pas aflfez travaillée , foit que cette pièce ait foufert entre les mains de 
ceux qui l'ont nettoyée, il n'en eft pas moins certain que les bofles furMes 
côtes & les rayes aux oreilles n*ont d'autre origine que Taccroiirement de 
la coquille. 

K;ç.2« Les HUITRES ORDINAIRES, qu'ou counoit en tout païs, ne font 
regardées que comme des Moules très-communes. Cependant on ne doit 
pas les exclure abfolument & indiftin£lément d'une Colteftion de coqûiU 
les, non feulement parceque ce font réellement des coquilles, mais aufli 
parce qu'on trouve dans ce genre desefpèces très belles, qui par leur beau- 
té feule méritent place dans un cabinet- Car le Genre entier des Huitres 
ordinaires renferme une très- grande quantité d'efpèces variées entr*elies, 
foit par leur Strufture, foit par leur couleur, (oit par leur patrie. La 
Strufture eft diverfifiée en plufieurs façon* On en a à bec pointu , d'au- 
tres Tont large ; les unes ont la coquille épaifiTe, d'autres l'ont fort mince ; 
les unes font de figure oblongue, & leur bec eft placé à l'un des bouts, 
d'autres font rondes; d'autres encore forment un quarré, & quelques unes 
font faites en rhombe oblique, A quelques unes la coquille eft presqu'unie, 
à d*autres elle eft feuilletée, fur d'autres on voit des côtes régulièrement 
rangées, & fur d'autres on ne voit que des rides* Et toutes ces diféren- 
ces ne font pas de fimples variations, car elles indiquent autant d'efpècéa 
réellement diverfes , ce qu'on peut diftinguer mêm^ au goût des animaux 
qui habitent ces coquilles. Quant à la couleur, on en trouve de grifes, de 
blanches^de ro - eâtres,de verte5,de noires,de mouchetées, de bleues, de façons 
de nacre & de bigarrées. Nous ne prétendons pas juftement foutenir que 
ces couleurs diférentes indiquent autant d'efpèces diverfes* Car on peut 
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rencontrer diférentes couleurs dans h même efpèce , & cela ne doit pas 
furprendre, parceque quoique les couleurs foient toujours formées par le 
fuc de l'animal, la moindre diférence dans l'opération peut produire des 
couleurs variées au dehors. H en eft comme des hommes, qui ont le teint 
tantôt noirâtret tantôt jaunâtre, tantôt pale, parceque le fani^n'a pas le mê- 
me dég;ré de couleur rouge dans tous les individus. Quelle variété de cou- 
leurs ne trouve -t* on pas fur les vifages? & de même aux poils des animaux 
de même efpèce. 

La patrie des huîtres eft auffi quelquefois la caufe d'une fi grande 
diverfité. Quelle diférence n'y a -t.il pas entre les huîtres des Indes ^ & 
celles d'Europe^ & combien ces dernières ne diférent- elles pas entre elles? 
Ceux qui fe connoiflTent en huitres n'ont pas befoîn de nos defcriptîons 
pour connoitre la diférence marquée qu'il y a entre les huitres angloifes de 
Colcbefier & celles de la Ztlanit , ou du TextU 

L'huitr'R ordinaire que nôtre figure dépeint eft d'une très- belle 
efpèce, de coquille épaiflfe^ laquelle confifte en quantité de larges écailles, 
couchées Tune fur Tautre , & où l'on voit plufieurs rides & excrefcenccs. 
La couleur du fond eft un blanc fale « fur lequel on voit des taches jaunes 
& noires , de couleur ternie^ 

PLANCHE XXV.** 

fig. u La Planche précédente nous a produit la partie extérieure d'ua 
Doublet de Corail^ cette figure. d préfente la partie intérieure du même 
Doublet. Il efl: facile d'y remarquer que non feulement les côtes, mais 
auifi en partie les bofies de cette Moule font un peu cavées en dedans* 
On y aperçoit auffi la couleur rouge jaunâtre, qui couvre entièrement les 
oreilles de la coquilje* Au milieu, entre les deux oreilles, fe^ trouve une 
tache blanchâtre où'les coquilles tiennent Tune à l'autre par une membrane» 

Ffg. 2. Voici le coté intérieur de la même huitre qu'on a vûë fur la 
iPlanche précédente, & que nous avons décrite. On voit 'à la fermeture ^ 
où les coquilles font liées en dedans par une membrane l'une à l'autre, quai» 
tité de rides qui indiquent feulement les écailles qui forment l'épaÛIèor de 
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to coquine. Oa refte la coquille efl: unie au dedans, excepté le milieu, qui 
eft^un peu enfoncé & ridé, & où Tanimal eft ordinairement attaché par un 
bout de fa chair* Pn voit la même chofe à la coquille fiipèrieure moites 
ventrue, où l'aninral fe trouve auffi attaché au milieu par un nerf membra- 
^ux. C'eft la l'organe dont fe fert ranimai pour ouvrir fa coquille ou pour 
s'y renfermer. La force extraordinaire que Tanimal montre dans cette opé. 
ration eft quelque chofe détonnant, perfonne n'étant capable d'ouvrir une 
huitre pareille, fi ce n'eft avec des outils & en ufant d'une violence extrè. 
me. Ce qu'il y a de plus remarquable eft une couleur bleue tirant fur te 
hoir, qui femble avoir pénétré la coquille blanche, fur laquelle paroiiTent 
auffi quelques taches jaunes. 

PLANCHE XXVI.^* 

Fig. i« Parmi les Coquilles à bouche ronde qu'on apelle ^xx^\ huiliers^ les OrtiU 
les de Géant doivent tenir le premier rang, & entre ces Oreilles la plu^ difUfi- 
guée eft celle qu'on nomme l'oreille de géant noueuse biga^l- 
mEE, que cette figure nous préfente. On obferve au haut des contours, 
& quelquefois au milieu & en. bas , des rangs de boucles élevées en ligne 
ttansverlale. Ces contours font un peu obliques, & Tembouchure eft fbi;t 
avancée. Le fond a un charmant brillant de nacre maibrée de taches vec- 
tes & brunes« La coquille parvient quelquefois à la grandeur de deu^ 
poings joints. Elle vient des Indes orientales , où quelques côtes en foi|t 
abondamment fournies* Les Indiens mangent ranimai qui l'habita» 

Ftg. 1. On a parlé plus haut du limaçon a' lambeau noueux, 
qu^on apelle aufli la Grenouille ^ ou les Lentilles^ Ceci en eft une petite ef* 
péce. Les noeuds en font difpofei en rangées, La couleur eft blanche ti- 
rant fur le bleuâtre , fur laquelle on remarque ça & là quelques rayes d'un 
brun pâle, particulièrement au bord de l'embouchure* 

Ilg. 3* Nous donnons ici en particulier la fî|;ure de V embouchure du 
même limaçon que nous venons de décrire. Elle eft en dedans d'un beau 
TOUge-brun, du lieu que Tembouchure de la grande efpèce de la même 
coquille eft au dedans d*uD rouge blanchâtre 411 couleur de cbair« 
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fig. 4. Ceci ettnne petite efpèce J^EguiUe^ qu'on apeîle Bec d'éguicrt^ 
à quoi elle reflemble effedivement; mais comme le haut de chaque cou- 
tour eft garni de noeuds, on lui donne le nom de bbc noueux. D'^ 
leurs ces contours font finement canelez tout autour ou en travers, La couleur 
en eft brune par tout, excepté à Textrèmité des noeuds . & à Temboucho- 
re, où elle eà blanchâtre. 

Kg. s* On voit par la reflemblance qull y a entre cette figure & la 
précèdent que celle-ci reprèfente auffi un bec noueux &ne difère de 
îautre que par la couleur, qui, comme on voit, eft à cette dernière un jaune 
blanchâtre, & par une bande orangée efi^acée, qui environne les contours. Il y 
a pourtant encore deux diférences à obferver. L'une eft qu*a celle-ci les pe- 
tits noeuds font plus ronds & mieux formez en globe , au lieu qu'à Tautre 
jls Te terminent en pointe aiguë, & l'autre diférence eft qu'à celle de nôtre figure 
on ne remarque point de petites canelures entre les contours* 

PLANCHE XXVIf** 

Tlg. I. Après avoir décrit l*oreillk db gb'ant noueuse bioaibb'b 
que nous avons vue fur la Planche précédente, nous avons voulu produire 
ici la partie inférieure, ou l'embouchure de la même pièce. Il eft difidle 
de voir quelque chofe de plus beau, & de plus propre à charmer les yeux. 
X'embouchure eft diftinguée par un brillant de nacre bigarré, où le verd^ le 
rouge, & le jaune éclatent tour-à.tour, comme à l'Arcen ciel, & les 
mêmes couleurs couvrent jusques au fond toute la paroi intérieure de la co- 
quille. Les deux lignes transverfales, qui paroilTent au dedans de remboucho- 
re, & qui en femblent divifer la paroi intérieure en trois champs, ne font au- 
tre chofe qu'une cavité, qui provient des côtes ou élévations qu*on voit au 
dehors fur les contours, & fur lesquelles les petits noeuds fe trouvent ranges. 
Lorsqu'on rompe la coquille, & que la nacre, donteîle eft compofée, fe fépare 
en écaille, chaque écaille, même la plus petite, brille des mêmes couleurs. 

A cette occafion nous ne devons pas pafl[er fous filence que cette co- 
quille eft ordinairement munie d'un couvercle qu'on apelle le Nombril de Fenus. 
Ce couvercle eft prémièremeot rond, comme la Pleine-lune , ce qui fait apeller 
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"ces limaçons les Lunaires^ Après cela il eft d'une fubftance blanche comme 
neiçe & très -dure, ce qui lui fait donner le nom dVnix. Puis on yre* 
marque au côte intérieur de petits anneaux bruns, qui fe terminent au mi- 
lieu en ligne fpirale, & c*eft de là que vient à ce couvercle la dénomination de 
i^oMBRiLDE VENUS. Ccs couvcrcles fout blancs au dehors , & garnis de 
foflettes. L'animal eft doiié d'une fi grande force , que l'homme le plus 
fort ne fauroit les lever, fans rompre la coquille , ou fans courir le risque de 
5^endommager lui-même. 

Ftg. 1. Tel genre renferme un fi grand nombre de petits individus» 
& les Curieux leur ont donné tant de n^ms diférens en fuivant chacun fou 
imagination, qu'il n'eft pas poflîblé d'afFefter à chaque pièce une dénomi- 
natlQU déterminée, Se qui foie adoptée généralement» On fe contente donc 
de comprendre quantité de ces limaçons fous un nom général qui indique 
fimplement Tefpèce dont il font. Telles font les deux pièces repréfentées 
par cette figure & parcelle qu'on verra ci- déflbus fig. ç. qui ne peuvent être 
regardées que comme des Variations du c h a t o n g r a i n e'^ On les ^peU 
le CHATONS à caufe des taches entremêlées dont elles font marquées, &' 
graÎMez » à caufe des grains qui les parent. Celui - ci eft à fond bleu, à ta- 
cbes d*ttn brun-clair. La coquille eft entourée de cotes fines élevées, corn- 
me fi c^étoit un fil d'archal. Mais comme ces côtes font tantôt moins éle- 
vées, & quelque fois entrecoupées par plufieurs canelures, on peut plutôt 
donner Tépitète de gtainéc à cette pièce que l'apeller une coquille à cotes. 

Fig* i* Plufieurs Figures & Defcriptions qu'on a vues dans cet ouvra* 
ge prouvent que les Strombes ou Eguilles , les Fis , & les petites Tours for- 
ment trois fortes diférentes. Aux Strombes le premier contour feul eft auS 
long que tous les autres enfemble, desquels les limites ne font pas mar< 
qnées d\ine fagon fort vifible« Les Eguilles qu'on nomme Fis ont nombre 
de contours, lesquels diminuent proportionellement , de forte que le premier 
ifeft pas fort grand à proportion des autres* Mais les petites Tours, qui 
refleœblent aux Strombes , eo ce que leur premier contour eft feul auffi 
long que tous les autres, en difèrent en ce que les limites des derniers font 
mieux marquées* Cela fiifit pour expliquer pourquoi nous nommons cette 
pièce-d on ftrombe & la fuivant* une petite Tour* Le mot de Stroœbe , (♦) JJ^S*"^"' 

Tro^hnt Partie. G n'eft scbneckt. 



tCeUt qo^une expreffion renoavellée du latin par les Auteurs* Nous donnons 
à cette pièce encore une Epitéte & Tapellons Icstrombea grille parce* 
qu'elle eft garnie en long & en travers de côtes fines & élevées, qui s'en* 
trecoupent, à peu près comme le Buccin à griUes ^ que nous avons vu cy -deflus 
(PI. XXVII.*) fig. 3, La couleur en eft un blanc fale, & les contours 
font marquez de taches jaunes , qui forment une efpèce de bande. 

Fig. 4» Ceci eft donc une petite tour^ comme nous venons de 
Vinfinuer, à laquelle on joint VEpitète a' côtes, parcequ^elle a tout du 
long des côtes élevées^ & qu'elle eft réellement de la même efpèce que celle 
dont il a été queftion dans là première Partie ^ PI XV. fig. 5 ^ 6» Nous y 
renvoyons le Lefteur pour la Défcription. U faut cependant obferver que 
celle ci eft jaune t ^u lieu que l'autre eft brune, il fe pourroit pourtant 
bien que la brune devint jaune ^ fi Ton s*avifoit de Témoudre encore une 
fois. Au moins n'oferions nous pas avancer que ce font deux efpèces di(%« 
tentes^ comme sll y en avoit une brune & une jaune » puisqull eft de fait 
qu'une mémç pièce brune y k force d'être émoulue peut devenir d^abord 
d^un brun clair ^ & être enfuite rendue toute jaune» 

Fig. f* Ce que nous venons de dire relativement à la couleur^ peut 
anffi être apliqué à la préfente pièce, qui eft un chato^ orainb' plus 
GRAND que le précèdent» & dont les taches brunes font auffi plus foncées 
que celles que nous avons vues & décrites fig. 2» 

PLANCHE XXVHl*^ 

lîg^ I» Le Casqur UNI de couleur cBNDRBEquî fe préienteid 
porte le nom de Limaçon DB Bezoard commun, ou ordinairb* 
Vous avons déjà donné de cette efpèce plufieurs defcriptions y auxquelles 
nous renvoyons le Le£teur. Quoique ce Limaçon ait au haut de foo 
premier contour* un rang de noeuds ^ lequel fe termine en côtes un pea 
alongées^ on ne kifle pas de lui donner Tèpitète ttuni^ pour le diftinguer 
des Casques tricotez y nouïuxy ou à cêtes fines y qui ont tous été décrits dans 
cet Ouvrage*. La furface de celui* ci eft couverte de taches fauves pres- 
que «ffacées y cffi paroiflent plus diftin&ement au bord de Vembouchure» Ce* 



la pourroît conduire à juger, que cette pièce apartîent ao Genre des Cas^ 
quts tachetez^ qu^on apelle Damiers ^om petits Carreaux de Jirdin^ Au refte 
on peut apercevoir à cet individu , que Vanimal en continuant Tédifice de (a 
coquille l'agrandit d'une moitié complette; car on voit vis-à-vis de Tem- 
bouchure, & àTautrc périphérie de la coquille, un Ourlet femblable tache- 
té , qui eft le bord de la vieille embouchure. 

^X- *i h 4i ?• Ce font quatre belles Coquilles à bouches rondes, connues 
fous le nom des n a ss au, dont nous avons déjà donné diverfes defcriptions^ 
La'raifon qui nous a déterminé à préfenter à la fois quatre coquilles de même 
cfpèce fur une feule & même Planche , quoiqu'on ait vu plus d'un Najfan 
déjà décrit dans cet Ouvrage, c*eft que nous avons été bien aife de met- 
tre devant les yeux du Lcûeur, en produifant ces Najjau^ qui dans leur 
Genre & efpèce font des plus beaux qu'on puifîè voir , les différentes va- 
riations dont la Nature embellit ces Produ&ions d'un même Genre, &, qui 
plus eft , d'une même efpèce. 

Ceci feroit fans doute un vafte champ pour nous, fi nous ^voulions nous 
étendre fur la qualité, fur Torigine, & fur la formation des delTeins & des 
couleurs de chaque figure, & une difcuffion pareille rempliroit bien des pa- 
ges. Peut -être même éviterions -.nous par là d'encourir de la part de cer- 
tains Lecteurs le reproche, que nos Defcriptions font trop concifes. Mais 
à quoi bon nous fatiguer fans néceffité, & fatiguer le plus grand nombre de 
ceux, à qui ce Livre tombera entre les mains, par la leÛure de plufieurs 
pages fur les defleins & les couleurs, pendant qu'ils peuvent occuper leur^ 
yeux plus agréablement, & fe fatlsfaïre à tous ces égards, en regardant les 
figures, même, ce qui leur en fourni une idée bien plus vive. Tel Curieux, 
€n voyant les defleins & les Enluminures que nous devons à Télexant Pin- 
ceau du S^-Rbller, dont l'habileté eft connue, pourroit nous dire avec 
taifon qtf après avoir vu Touvrage de cet habile Peintre, des defcriptions 
étendues ne font bonnes qu'à ennuyer. Elles ne peuvent convenir qu'a des 
Ouvrages, où les figures manquent tout-à-fait, ou font mal faites; car dans 
ce cas il eft fans doute néceflTaire que la defcription fuplée au défaut de la 
figure. Hors de là les defcriptions trop amples font non-feulem^^nt fafti- 
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dîeufes, maïs auffitres.fupcrfluSs, L'on ne doît décrire en détail que les 
objets que le pinceau du Peintre enfauroit repréfenter, comme la dénomina. 
tion^ l^gcntî^ Vefpèce^ & chofes pareilles, ce qu'on peut faire en peu de pz^ 
Tôles, à quoi Ton peut quelquefois joindre des obfervations utiles, quand 
l'occafion s'en préfente, comme nous allons faire ici par une remarque ge. 
nèrale fur la diverfité des couleurs qui ldi(Hnguent les coquilles, puisque le 
fujèt nous y conduit* 

Les couleurs font des rayons de lumière dont la réfraction fe fait en 
diverfes façons, & qui, renvoyez d'une furface, reflèchiflent diferem- 
ment, félon que les écailles qui couvrent cette furface forment certains 
angles. La coquille fe forme du fuc de Tanimal, par conféquent c'efi dans 
ce fuc qu'on doit chercher la raifon des diférentes qualitez, & de la pofi. 
tion de ces petites écailles imperceptibles à nos yeux. Or la diférence des 
qualitez des fucs dépend de la manière diverfe qu'emploie la nature en les 
formant, en quoi les vaifTeaux dont l'animal eft compofé influent le plus. 
Kous concluons de là que les defleins qu'on voit fur la coquille répondent 
exactement à la tiiTûre fine & délicate des vaiiïeaux placez dans les parties 
fupèrieures du corps , par lesquels les fucs pénétrent au dehors. Nous n'in* 
ferons cependant pas de là que la diverûté des defleins indique toujours des 
efpèces diférentes, puisque <:ette raifon ne feroit pas fufifante, & que très- 
rarement l'on trouvera foit parmi ces Ifajfau foit parmi d'autres coquilles de 
couleur variée , deux pièces marquées des mêmes defleins. L*on ne doit 
donc regarder ces variations dans les defleins & dans les couleurs , qui dû 
fèrencient les coquilles, que comme des jeux de la nature^ tels que Ton en 
voit à la diverfité de la couleur du poil des bêtes, ou à celle des traits fur 
les phifionomies humaines , ou à d'autres difèrences, qui diiUnguent d'au» 
très créatures de même genre & de même efpéce. Comme nous avons 
établi plufieurs autres remarques à ce fujét fur le même principe , il s'enfuit 
que nous ne regardons pas toujours ladefcription des points, des couleurs, 
& des deflfeins, qu'on voit lur les coquilles, comme quelque chofe d'eflfen. 
tiel^mais feulement dans les cas, où quelqu'une de ces marques confti* 
tuë un caraâére di(tin£tif du Genre. 

PLAN. 



PLANCHE XXrx/* 
Fig. j. La préfente efpéce de toupies plates et ridb'bs eft 
aflez rare; mais on n*en rencontre presque jamais, qui ayent encore leurs 
couleurs naturelles dans tout leur éclat. Celles qui poiïedent encore toute 
leur beauté fe tiennent vraifemblablement *au fond de la Mer, & s'il arrive 
que ràrûmal perifTe & que les ondes en jettent la coquille fur le rivage , on 
ne fy trouve que toute blanche , & couverte d'une écorce calcaire , ou au- 
trement gâtée par Tair. Cette efpéce, & d'autres femblables fe rencontrent 
fur les rivages des lies Antilles ^ où on les tire du fable , au fortir duquel el- 
les font de peu d'aparence, & reflèmblent presque à une Pétrification» Les 
contours font ridez du haut en bas , ou garnis de côtes , qui vont en fer. 
pentant, entre lesquelles on aperçoit dans les enlbncemens encore quelques 
veftiges d'une peau jaune tirant fur le brunet. 

Ftg. 2. La partie inférieure du même limaçon nous en fait voir Tera- 
bouchure, aflez femblable au fond des autres Toupies, & toute blanche. 
Cependant la qualité intérieure de la coquille paroit à travers la fiirface , 
qui a un air de craiei & fait connoître que cette pièce eft une efpéce de 
Nacre. 

Ftg. 3. Les Suceurs de rocher^ & les Patelles^ ou Moules en Pîat^ confti- 
tuent le fécond Genre des coquilles univalves, qui ne font pas torfes. Il y 
en a peu à qui on donne un nom particulier. Cependant celle -ci porte ce- 
lui de patelle b'toilee, ou depLAT EN ETOILE. On a déjà dit au* 
trepart ce que c'eft que ces Patelles, Cette efpéce eft garni de dix côtes 
élevées, dont cinq dépaiTent le bord de beaucoup, & cinq qui avancent 
moins, font placées entre les cinq premières. La couleur en eft bruiie avec 
des anneaux blanchâtres , qui font le tour du centre. Ce . centre ne paroit 
blanc , que parceque le fable en a mangé la couleur» Lintérieur de la co- 
qmlle eft blanc & de nature calcaire. 

Bg.4. LePlat en moule, qu^on voit ici, eft la patbllb b'toile'b 
doqblBi ainfi apellée parce qu*elle a deux fois autant de côtes que la 
précédente, où il faut cependant obferver qu'il n'y en a que cinq, qui foient 
plus grandes que les autres. Le refte ne confifte qu'en rayes élevées fines. 
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La coquille en eft colorée comme de l'écaillé de Tortue, au refte mince 
& transparente conome de la corne ; le dedans eft jaune tirant fur le brunet, 
ou il eft brun -foncé. 

Ftg. î. Nous voyons ici un petit Limaçon qui apartient ik Tefpèce des 

COQUILLES A AIGUILLONS SANS FRisuRB, que les Auteurs apellent 

(*) l;au. Murices^ qu'il eft très-facile dediftinguer des Toupies. (*). La ftrufture en 

ulpaîw-^'cft affez femblable à celle du Sabot ^ ou de la Poire sèche. Sa fubftance tient 

qu'il y a des jje lacraië, & eft couverte d'un brun terni. 

CpquUlcs à 

îS^'fou ^^' ^' ^° *P®*^® ^'^'* Paifant les Buccins i large ventre & courts , qui 

Mitrictst font de figure baroque. C'eft de cette efpèce qu'eft lé présent limaçon, & 
Jj''°°,'jîf.'' comme fon premier grand contour eft couvert de boflès de tous cotez on 
inandKrâ«.iui donne le nom de fbtit paIsam no veux. La coquiUe en eft jaune, 
'Sw[tî«.& les bofles rougeâtres. 

fe dt leur* 

fritures, 8c PLANCHE XXX.** 

que lesToir- 

fies portent fî^, i . On voît dî verfes efpèces de patelles doubles étoile es, 

qu'on pro- dont nous avons dépeint un Individu fur la Planche précédente. C*eft ce 

nonce de ^ démontre entre autres la préfente biéce^ Elle a quantité de côtes cle- 

qu'il s'écri- vées qui vont fe terminer au bord, & le dépaflent les unesplas les autres 

JJ^çJj^^JJ."" moin^ La coquiUe eft épailTe, & marquée tout autour de flammes brunes, 

fei Scbne- femblables à peu près aux figures du papier marbré. Vers le bout des cô- 

^^^J^x^ tes on aperçoit plufieurs efpèces de coupures, qui indiquent Taccroiffement 

moc Km/WfuQceffifde la coquille, qui eft au refte en dedans d'un blanc fale* 
exprime 

propre- Fi£» 2. Ceci eft un suceur de rochers uni, couleur de chair, 

loufit. V TACHES BRUNRS. En regardant à travers cette pièce à la faveur 
d'une lumière, on remarque tout autour de la coquille des râlons , qui par- 
tent du centre, & quantité d'anneaux, qui font le tour du même centre^ 

fig. 3. Voici un autre Suceur de rochers dont la coquille femble être 
compofée de plufieurs pièces , en forte que quatre en conftituent le corps 
ou le milieu, & que fix autres, faites en ecufTons, & qui paroiflent liées 
lune à l'autre par autant de côtes élevées, en forment la circonférence* 
La coquille-même eft blanchâtre, mais les coutures, où les pièces fe joi« 

gnent 



gnent, font bnmcites* Comme on trouve fouvent ces Patelles fur les écaiU 
les de Tortues vivantes, on leur donne le nom de poux de tortub* 
Quelques Ecrivains rangent cette pièce « parce qu'elle eft Multivalvc , parmi 
les Balanus ou Glands de Mer j qu'on rencontre auffi fréquemment fur le dos 
des Tortues & des EcreviiTçs à poche. 

Fig. 4- On découvre ici la figure intérieure de la VateUe muUivalve^ que 
nous venons de décrire. Le milieu eft Tendroit où Tanimal eft attaché. Le 
bord ridé s'eft probablement formé du lambeau ridé que cet animal a corn* 
me les huitres y & qu'on a coutume de nommer la barbe^ 

Fig. ^. Ceci enfin eft auffi la figure intérieure du Suceur de rochers unt^ 
dont il a été queftion cy-deflTus, fig. 2. où l'on a vu fa partie fupèrieure. La 
coquille en eft jaune , mais les taches paroifTent à travers. La tache blanche 
du milieu indique ici, comme à tous les Suceurs de rochers, Tendroit où 
ranimai eft attaché, & où il eft naturel qu'il y ait une affluence plus abon- 
dante de fucs , ce qui eft caufe que la couleur n'y paroit pas à travers com- 
me aux autres endroits» 

FIN 

de la Troifièmc Partie^ 
AVERTI S SEME M T- 

L^accueil farorable & presqu'înattendu que le Public a fait à cet Ouvrage , 8c Ici 
encouragement que nous avons reçu de quelques Curieux > qui fouhaitent de le vohr 
complété autant qu'il fera poffible^ nous ont déterminé à en donner encore une Qua- 
trième Partie ^ au bout de laquelle paroitront la Continuation de la Table Siftématiquc 
des matières qu'on a déjà fur les deux premières Parties , & les deux autres Tables que 
Mou$ avons promis 8c que nous eipèrons de livrer dans peu de temSr 
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AVANT -PROPOS, 



Ne 



I ous avions quelque -crainte qu'en étendant plus îoîft 
nos Dcfcriptions des Coquillages, le Leâ:eur ne fe lafeàt 
enfin , le goût d aujourdhui n ^tant point pour les Ou- 
vrages étendus, & par confëquent coûteux. Quelques 
Amis, qui favorifent nos recherches, nous ont guéri 
de cette apréhenfion , & leurs exhortations nous ont 
déterminé à ajouter la préfente Quatrième Parité aux 
trois qui lont précédée, à quoi nous nous fommcs 
trouvez d'autant plus portez, que l'accueil favorable 
qu'on a fait à ce qui a paru jusques ici, & qui a furpalïé 
nôtre attente, nouspremet d'e^èrer que cette nouvelle 
Partie aura le même bonheur» Une autre raifon très 
forte Jious obligeoit indifpenfablement à la donner. 
Ceft qu'il nous reftoit encore un nombre de Pièces con- 
fidérable & rares des E^èces principales, qu'il n'a pas 
été poflible de faire entrer dans la troifième Partie, fans 

la 



la rendre plus Yolumîncufe qui! ne convcnoit. Nous 

nous flatbris que la plupart des Amateurs (eront d'au- 
tant plus di^ofèz à aplaudir à nôtre procédé, quand» 
en jettent les yeux iùr nos nouvelles Planches, ils y ver* 
ront la quantité de pièces rares & choifies, qui y font- 
repréfentées, & dont les figures manqucMcnt encore kj 
nôtre CoUedion pour la rendre parfaite. Ccft pourj 
nous un motif de plus; de témoigner publiquement 
plus vive gratitude aux Pcrfbnncs, qui, en nous com- 
muniquant des Coquillages, d'e^èces très -rares, nous 
ont mis en état de remplir nôtre but, & de fatisfaire à{ 
Tattente des Curieux. 



iikrming, ce ir. ie Mars, 



Les Editeurs» 
KMHm de feu 



George Wolfgang Knorr. 




DES ESCARGOTS ET DES MOULES, 

QJTATRIEMË PARTIE. 



PLANCHE L*** 



DUS commençons cetie Partie par une pièce choifie, qu*ontrcmv# 
raremer>t daDS tout Téclat de fa beauté^ comme elle patoit ki, ce 
q«i reodoit cet individu bien digne d'être depeirst. tJous avon» 
vu un Limaçon femblable ci-delTus Part. ÏI< PLÏX fig* t* par 
ffoD coff inférieur y ouprèj-i* Temboucburt. Les Curieux donnent à eeLima- 
[ çon le nom de royasBAu aident, à caufe de Ibn embouchure , ffui eft cou** 
[leur de feu. Nôtre figure reprèfente te ioi de la coquille^ on l'on voil 
I tout du loTïg «^antité de rides fines, conpées par quelques lignes transver- 
\ fales. Etître ces lignes paroiflTent quelques rangées de grandes bofles éle-^ 
f'vées, qui, le plus fouvent,. font rouges. Du refte, le fond delà coquille eft 
incarnat, chargé de grandes lîammes d'un brun- foncé, à h façon du pa- 
j|»er marbré, L'Oudet épais qui borde l'embouchure, & la queue re- 
[trooifêe de la coquille, font conteur d'orange h rougeâtres. Mais le dedans 
t, comme il a été dit, d'une couleur de feu très ^ vive. Lachaii deTanî- 
iM eft auîirougei h re&dun fuc dont on f^ît iKie couleur rougcàcre, on 

A» de 



ide4KMirpr€,<luràbk & très -bonne, qctoique cette |ii^ ti^apartienoe p9^ 

propremeiit jui ^enre iies coquilles de pourpre^ On r^^tte auffi le câSQUB 
lEouaç, 

f>L ANCHE «•**♦ 

fig. i« Hous ravons déjà dit autre «part ce que c^eft que les Carnes^ & 
remarqué qu*on en trouye d'abfolutnent iiffz>;« Ainfî nous n'ajouterom ton- 
«chant la Canoë iime, qui fe préfente icî^ autre chofe, fi ce ti'eft que la co- 
quille en eft très -mince, presque transparente, & ^brillante comme de la 
Porcelaine. La couleur .en cft 'blanche^ entremêlée de jaune clair, & la 
plus grande partie 4u bord, iparticiilièrement en dedaas, eft rouge de cin- 
nabre. Les Hollandois apeHent cette pièce venvs ilabaar; nous en " 
ignorons 4a railon, â moins que ce ne foit parceque ces coquilles ont quel- 
que cefTemblance avec les tlimphes^ ou Bat)ines des parties naturelles de 
la femme. Nous eftimons la dénomination allemande plus décente, & plus 
(4^)0^ Ko- convenable, UwEuiLhu de «osb, ou la moulb vbchb (*)« 

finHatj An 

f/Jrficb^ fig. %^ Cette Figure repréfente iine belle efpêce de Tetlmes^ qui conl- 

f)rend plufieurs fous^elpèces, diférenciées entre elles iimplement parles ; 
couleurs. La coquille en eft mincç^ Ibuvent courbée, & presque trans- ^ 
parente^ On aperçoit dans cette coqiutle, dont le fond efk un blanc trans- 
parent, plufieurs anneaux d'ut! blanc de lait opaque. Au refie elle eft ^j^ 
couverte en dedans ti en dehors d'un Jaune ptle, & porte par cçtte ndfon ^«^ 
le nom de TBLLtKB ]aukb« 

Fig. }♦ Les Moules, qu'on apelle Pinnes ou Jambons^ conftîtuent ^^^ 
Genre particulier, d'une ftrufture qui lui eft propre, comme on Fav^T; 
Part. IK PI. XXVL* Fig. 1. 1, Cependant il fe trouve auffi parmi les T&A 
Unes quelques pièces, qui portent le nom de Jambons. Les Tellines, ft 
les Jambons de ce genre fe reflfemblent en ce que ces deux efpéces deMoo; 
les ont la fermeture au milieu, & font compofées de coquilles extréfoe. 
ment minces. La diférence confifte en ce que les Tellines ordinaires font d*ime 
largeur égale des deux cotez de la fermeture jusques au bord, au lieu qui 

quel. 
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qoelques mies Tun do càtez a leidenienc la larccor & k roodcur profMre^ 
aDg^eore^ & que rwtre^ qui cOt amme échaitcré au bord^ va en s*étr^ 
dSaiMA peU'-à-peu k t^tnmev eapointe^ ce qw t«(iir a fak don^i^r le oom 
de Jambons. Cette figure- ci pféfeote le coté intérieur d'ane de ;ces coquil- 
les à Jambon que kumpv apelle le fbyit ]^mror du DS&&Aa7> oo 
vu FBSTiir. Cette moule efi: decejufcur de rofeof dedans, à bord îaune. 
Nous verr4Kis à la figure f. con^iQenr eBe fe préj^ote au debors^ 

Kg. 4. La TeBine rcpréientée d'ans^ cette 6gtre port)? Te nom de m â- 
|o jr Dy soii^Bij^ cauLEURi vn Founran; IL n'f a^ <^'à voir h pièce 
l^vr concevoir taraifoD de cette dénominatioq^ On trou^ plufieur« Va^ 
risitiona dana cette' Efpèce , presc^e tous les fiidividus étant diférendess;* 
fin% par le nombre ou pav la largeur des rayons , foit parée qulls (ont pluft^ 
on moins bauts eo' couleur». Une bande large d^un bl^c de iaît j pa#«; 
fi§!aetrai:Bveçra)e^ 



ng. f*^ Ceci eft ï^partic extirteurt db Jambonneau, dbnr tmift avon» 
î^ rmtérîeure ci-de{ni& à. là figure 3; Celte- ci eft couleur de chair, ayanr 
^p«ti|uesaniieaux jaunes en travers, comme au(!i des rayons, & un bprd! 
Mi^vntre; La fermeture eft jaune,^ j$r Tune des extrèmitez>un peu recoui^ 
h&s. D'autres pièces de cette forte font toutes rouges, & d'autres encore 
^On blanc fàle» A quelques unes on remarque quelque diférence relàtiwsr 
^«ntiréchancrure, qpife termine en pointe ,.& à la courbure* 

Hg^ f; La première dë^ piéçea d/peintie» (ur cette PTancHe elC um 
iraL; C'e(t. un Cpnc fonnel à^ cootonrs^ avancez, dont là. pointe: 
^Jevée à là; h^n dès^ Tcfipîes. DètR( bandés jiàunes^bnmâtres, dont 1à> 
^''^çénèure effjq^ p}us Iaa:^e>^ pa0epcfur le £bnd blanc dé cett^ coquiIl« 
^^bandes^lbnr marquées dé quantité: dé rayes brunes,; $; ^ tacbes btàfik 
cSiesT qui (ont formées en^ cœur; On remarque fur lè fond blanc, qui paroir 
i|fl|retr. fbi79%dff bmda, desi qoani^ faunes» dont lèa champs intériewf 
l %fcViW<» Ift^rtmTPiwmg ionr ir trniI^T^ tttt pf it ^t^n^^ QnT^aibuvenr 



obfervé qa*en général dans presque toutes les efpôces de coquillages \esrz 
pièces diferent cntr*eiles fréquemment, relativement aux dedans, aux cotu ^ 
leurs «& au nombre des bandes, & cette obfervation eft auffi aplicable aujoc 
Amiraux. Cependant les bandes jaunes -brunâtres, à lignes brunes & taches.^ 
blanches en forme de coeur, en demeurent toujours les caraftères dtftto&iS^ 
principaux. Mais les diférences dont nous venons de parler, font caufequ^ 
plufieurs Auteurs ne font pas d*accord entr*eux dans les défcrip^ns qu'ilsJ 
donnent de ces coquilles. 

Figj t. Comme R u m fh fous Vexpreffion de Cames rudes ^ ne comprend 
abfolument que celles, qui ont des écailles ou des ongles ; on ne doit pai^ 
être furpris qu'il range parmi les unies, toutes les cames à cotes, ou ridées s 
ouftriées, auflî bien que celles qui font véritablement unies. Or, ayar 
une fois arrangé nôtre Table fifiématique félon la méthode de Rumfi 
nous ne pouvons pas nous difpenfer de placer auffi la préfente camb ^ 
côTBs parmi lejs 2/;iie5« Elle efl: presque ronde, de coquille épaiflè & jancj 
nâtre, unie à la vérité en dedans, mais marquée au dehors tout du long d M 
quantité de côtes, qui font entrecoupées par des lignes élevées transvec^ 
fales, ce qui fait paroître la pièce comme fi elle étoit couverte d*un grillag'Z 
fin. Elle n*eft pas fort ventrue^ Sa couleur au dedans eft blanche & ja 
nâtre, & la fermeture régulière, garni de fa membrane au moyen de li 

quelle l'animal ferre les coquilles. 

/■ 

Fig. z* La Moule, que cette figure repréfente eft plus TeÛiat^ 
Came, ce qui nous détermitie à lui donner le nom de tbllinb à côtb 
Elle eft garnie tout du long de côtes élevées , coupées en travers par '^=" 
fortes rides, ou de larges additions à la coquille. F.Ue eft couleur de di^cj 
en dedans & en dehors; on en trouve pourtant de la noême eipèce , q^ui 
font de couleur cendrée , ou d'un bleu celefte. Quelquefois ces pièces fon^ 
plus longues & plus étroites, à la façon des Tellines. Les. coquilles n'eff 
font pas fort épaiflès, 

Rg* 4. Voici une efpéce de Tefline à coquille fort mince, qui apar^ 
tient auffi à' celle des Jambon;, quoiqu'elle ne Ibit pas échaocrée, lâifoa pour 

laqueU 
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chure eft extremetnent large & fe préfente presque en fiçore d^aile; ce 
qui eft d'autant plus extraordinaire ^ que dans la règle les coquilles de cette 
cfpèce (ont longues & étroites, & que Tembouchure ne confifte qu*en une 
ouverture étroite. Mais cette conformation fmgulière de Tembouchure 
ne peut pas être toujours regardée comme une marque diUin&ive d*une 
efpèce particulière. Car il peut arriver cafuellement, que ranimai gêné 
par fa pofitioni qu par quelque inégalité du rocher ou du fond fur lequel 
il s*e(l; trouvé, a été forcé de contraire lembouchure de cette largeur^ 
<& de donner une vafte circonférence à la babine de la coquille* 



f. 2. Il a été fait mention dans la première Partie, PL XXD. Fîg. 4, 
5.'' d*un Limaçon à lambeau qu*on apelle lampe db pagodb. Cette efpèce 
a beaucoup de fous-efpèces, de variations, & d'&nomalies. On trouve 
de ces Limaçons à coquilles hautes & à coquilles baflfes, les unes pnt de 
très*grands lambeaux, d'autres les ont plus petits, &il y en a où fe lam- 
beau s'aperçoit à peine. De toutes ces fortes il n'y en a aucune à laquelle 
on ait affeâé une dénomination particulière. H y a encore d'autres difé- 
rences à obferver, ces pièces paroiHTant fous diverfes formes félon Fftge d^ 
ranimai, & dans les cas où il n'a pas achevé fon criu Tel eft celui que la pré* 
fente figure dépeint, i Tégard duquel nous remarquerons feulement qtfon 
loi a ôté fa première peau, de forte qu'on y voit à découvert le deflbus 
de la coquille qui eft une façon de Nacre* 

^g* 3« 4- Un autre Limaçon qu'on apelle Tc^BaoN, eftauffifujet àplu« 
fieurs variations & anomalies. Ce qui diftingue celui-ci des LimafOMstâ 
^lambeau ^ dont nous venons de parler, c'eft qull eft armé tout autour de 
crocs pointus, qui fortent des contours. Selon que ces contours avancent 
plus ou moins, ou font tout- à fait plats i cette efpèce, ou félon que les 
crocs font plus ou moins longs, cela forme des varietez plus remarquables 
aux petites pièces qu'aux grandes. C'eft dans cette catégorie qu'il fimc 
ranger les deux pièces figurées ici, fiir la coquille desquelles le Verd do- 
ninet 



ng^ 



F/jç* s* Ce qUe nous avons dit jusques ici , à Toccafion des figures qu*on 
vient de voir^ ell aufli applicable aux Toupies. Celle qui paroi t ici eft une 
fous-efpèce, qui a ceci de particulier, qu'au lieu qu'ordinairement les 
noeuds fe trouvent fur la partie fiipèrieure des contours ^ ici^ ils font placez 
nu la partie inférieure. 

FLANCHE V.*** 

Tig. T« n n'y a point de Curieux qui ne fâche que quand on tient un 
Buccin fens deflùs defTous, de façon qu'on ait en bas Tembouchure devant 
foi, alors cette embouchure fe trouve du côté droit, cela veut dire que 
la coquille eft torfe de la gauche à la droite. Mais il fe rencontre auffi 
quelquefois des variations où la pièce eft torfe dans le fens opofé , c*efl: à 
dire, delà droite à la gauche , comme Tclt: celle de nôtre figure, qui par 
cettejraifon s'apelle le petit buccin tors à oauchb. Sa coquille 
€Û mince & ondée de brun du haut en bas , & ces ondes font transverfa- 
lement entrecoupées de bandes tantôt brunes, tantôt blanches. 

Plf^. 1. 3. On rencontre dans le Golfe de la Conception , dans f Amérique 
méri^onâle , une efpèce de Limaçons nageans , à coquille mince & embou- 
chure ronde, qui, quant à la ftrufture , font afTez faits comme les Limaçons 
de DOS contrées, excepté qu'ils font beaucoup plus grands, & de figure un 
peu aplatie* On les appelle au païs buloados & aux Iles Canaries 
BUROAOS. Les contours font de grandeur proportionnée, un peu rudes 
au taâ , & de couleur brune. L'embouchure eft bleuâtre. La figure dé- 
peint une pièce de cette efpèce , tant par raport à fa partie fupérieure, quje 
relativement à rembouchure* 

Rg. 4. RUMPM ne s^eft jamais moins gêné 4 obferver un ordre con« 
venable, & qui pût fervir de règle pour arranger des coquilles analogues 
entre elles, qu'à l'égard de ces Cqffides venucoft , ou Casques à verrues^ qu'il 
nomme Pimpelcben (*). Car quelques uns de fes petits Verres à Brandevin (^ p^^/^^ 
ûmt réellement des Murices^ ou Coquilles a aiguillons^ d'autres font des BucJ^^^ 
cios parfidts, & dans Ténumération qu'il en fait, il y en a fort peu auxquels ^^* 
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la dénomination de Casque i verrues , ou raboteux , convienne, Malçrè tout 
cela , il ne nous refte point d^autre place à affigner à la pièce dont on voit ici 
la figure , vu fa ftro&ure courte & la largeur de Ton embouchure , que de 
la ranger auffi parmi les petits Fefres i brandevin. Mais comme celle-ci eft 
garnie tout -autour de côtes élevées, on peut Tapeller le fitit verre à 
iRANDBvmàcÔTBS. La coquille en eft de couleur cendrée & rude^ 
& les côtes unies , & tachetées de bran & de blanc. Au relie ce Limaçon 
a beaucoup de raport avec celui de Rudolphus , que nous avons aflfocié an 
genre des Harpes ^ lequel relativement à la Uruâure, efi presque femblable 
aux Casques^ 

Ttg. ^. Nous rangeons au même Genre ce Umaçon-ci, & comme il 
eft garni en long & en travers de côtes qui le croifent, nous Vapellerons le 
FETiT VERRB à BRANDEVIN gkillb'. Un Limaçou femblable, .mais 
dont les contours font plus élevez , la queue plus longue , & Tembouchure 
moins large ^ porte le nom de buccin grillée La couleur en eft cendrée 
& la coqiûllé rude, & de peu d'aparence« 

PLANCHE VI*** 

, fig. u A Toccafion de la Robe tCAttale^ dont il a été parlé ci- deflb^ PL 
IV.^* fig. I. nous avons dit que les Casques à flammes & à côtes, aux- 
quels on a coutume de donner ce nom, n^ont pas toujours cette aile large» 
qui diftingue la dite pièce, & qu'au contraire Tembouchure de ces coquil- 
les eft brdinairemement étroite. Nous avons auffi avancé que cette difêrence 
à Tembouchure peut être cafuelle y & n'eft par conféquent pas toujours un 
caractère diftin£tif qui conftitue une efpèce particulière. Nous ajouterons 
encore ici que les Limaçons de cette efpèce pourroient peut être contraôes 
une figure anomale femblable, en' atteignant le degré complet de leur 
accroilTement. Quoi qu'il en foît , nous voyons dans la préfente figure une 
de ces pièces dont Tembouchure eft étroite, & dentée comme l'autre, des 
deux cotez , fans qu'on y remarque aucun noeud , mais qui d'ailleurs eft 
marquée de même de côtes fines en long, & de rides transverfides» La 
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couleur de rembouchurc eft rouçeâtre, & Ton obferve à la babme au lieu 
de taches quarrées plufieurs rayes d'un brun.foncé« Au refte elle porte 
le iDême nom que l'autre. 

Kg. 2. Nous avons auffi vu fur la Planche IV.^^^^ Fîg. 3. 4* die petits 
Limaçons qui apartiennent au Genre des Eperons , & peuvent être confi. 
aérez comme en ctant des variations , ou des anomalies. On doit ranger 
fous la même catégorie cette pièce - ci , où le contour inférieur eft garni tout 
autour de crocs , & où les contours fupérietirs avancent beaucoup , à peu 
près comme eft fait le Toit Chinois^ au lieu que les Eperons proprement ainii 
nommez , font abfolument plats , & reffemblent plus aux Limaçons en froma^ 
g€^ Lai couleur de la préfente coquille eft cendrée , & la pièce peu aparente. 

Hg. 3 . 4. Ces deux figures nous préfentent un Limaçon k bouche demi - ronie^ 
d^abord à Tembouchure, & puis à la partie fupérieure du contour^ Oh 
Tapelle le jaunb d'oeuf tir b', foit parceque la pièce n^eft pas bien 
ronde 9 foit parcequ'elle a d'ailleurs la couleur d^un Jaune d'oeuf. UEm- 
bouchure eft blanche. Le dehors eft d'un jaune doré, fans taches , & les 
rayes foncées qu'on y remarque ne font que des veftiges; qui font connoître 
les endroits où Tanimal a repris en difèrens tems Tédifice de fa coquille. 

lfg/5. Nous terminons les defcriptions de cette Planche par un cas- 
que à CÔTES e'lbvb'es. Cette pièce difFère des autres de fon efpèce, en 
ce que I^ câtes élevées, qui couvrent la coquille en travers, font formées 
eu arc , & comme échancrées« Après cela on n'y aperçoit pas la peau 
jaune & le plus fouvent laineufe ou velue qu'on trouve aux autres , mais 
leulement une furface de couleur cendrée, ^ mouchetée tantôt de jaune 
tantôt de brunet, ce qui ne doit être regardé que comme des reftes de la 
première peau* 

PLANCHE VIL*** 

fig. I. On n*a qu'à (uîvre la Nature jusques aux plus petits objets, pour 
fe <îdnvamcre qu*elle eft admirable & élégante en petit comme en grand. 
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On découvre à chaque pas de nouvelles beautcz. Cefl: ce que démontre 
entfàutrès le petit limaçoit a bouchb ronde à crocs, à façon 
et Eperon^ que la préfente figure dépeint. 11 eft non feulement muni de crocs en 
haut aux contours ^ mais on y remarque outre cela aux contours même 
q[uântit^ de petites eAtailles & des lignes fines. Les plus petits contours 
fupérieuts font garnis de petits noeuds au lieu de crocs« La couleur en eft 
rôugeâtre & Fembouchure brille d*un éclat argentin* 

tlg. i« Les aiguillons 9 crocs, ou lambeaux, dont 4es Limaçons d'pn 
flhême genre font pourvus, diférent entre eux quant à la grandeur, à la 
longueur, & à Vépaiflfeur de ces parties. H en eft de même à Tégard desCé* 
quittes formées en Tournante^ connues fous les noms de Lamfe de Pagode , petit 
Homme barbu ^ CordeCbaJfe ailé^ Limaçon à lambeau^ Dauphin^ Manchette ^ Dan» 
pbin M pattes courtes ^c. Ces Fraifes, Frifures, Crocs, & Lambeaux, font 
.dans leur production merveilleufe autant de jeux de la Hature. Cefl: de- 
^oi il eft facile de fe convaincre en comparant la pièce figurée Ici , & celle 
ie la figure fuivante, à celles qu'on a vues ci-deiliis ParLL PL XXIL fig;^ 

4- & r 

Celle*ci eft la LAMPE de pagode, à laquelle on a ôté la première 
peau, de forte que la nacre de perle y paroit à découvert^ C*eft un 
Limaçon à crocs courts, & à côtes; caries contours ne font compofez que 
de côtes élevées transverfales, fur lesquelles pardiflent des crocs obtus de 
diférente grandeur & forme* Lembouchure eft de couleur argentine & 
brillante* 

rig. ). LaLAMPB DE PAGODE de cette figure-ci, & laquelle oa 
a auffi ôté la première peau, diffère de la précédente en ce qu'elle eft unie, 
& fans côtes. Ici^ les crocs font un peu plus forts & pofez à une (dos 
grande diftance l'un de Vautre. Mais les contours qu'il eft aifé de diffio- 
guer aux deux pièces , à la ligne fpirale qu'ils décrivent , ne font point avan- 
cez, & ne préiênteat qu'un iond plat^ cooune à toutes les Lampes à 
Pagode^ 
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à cÔTBS« Tous les contours font garnis de côtes, qui defcendent du 
haut en bas, un peu en ligne oblique, & font ridées. La peau extérieure 
eft verd de mer, &la coquille une façon de nacre; l'embouchure paroic 
argentée* 

Ftg. i^Lz préfente Moule apartient au Genre des Huttns. Les côtes 
élevées & les profondes cavitez qui la diftinguent, lui ont fait donner le 
nom de Crête de coq. Ce n'eu, cependant que la crbte db coq simplb 
BT UNiB, apellée ainfipour la difUnguer de la Cirttc double^ qui a des plis 
plus petits & plus nombreux, & de la Oitc à crocs ^ dont la coquille eft garnie 
de longs crocs. Cette pièce eft compofée, comme les autres huîtres, de 
quantité d'écaillés couchées Tune fur Tautre, & fa couleur eft entremêlée de 
gris - cendré & de jaunâtre. Le dedans eft d'un blanc fale. 

Ftg. 4. On rencontre parmi les coquiDes a Battant^ (jCochltét vâlvati)^ 
qui ont la forme à\x Jaune d* oeuf tiré ou comprimé, une très. grande quan- 
tité de pièces, qui n'ont point de nom afeûé, & qui ne peuvent être 
réellement confidérées que comme des variations ou comme des anonu- 
(*) En aU ^i^s , n'étant diferenciées que par les couleurs. On en trouve même d'ab- 
icmind, folument blanches, qu'on nomme, les blanches (*). Celle-ci aune 
^(/^ it^c. jj.^g gj.3|^^ç embouchure demi. ronde , de figure oblique, i côté de laquelle 
on obferve un grand Umbilic. Le dedans eft d'un blanc fale, & la coo- 
leur du dehors eft un brun -clair. 

Fig. ^ On met auifî au rang des Mufiles ou M^tules, une Moule tout- à- 
fait particulière, laquelle a, comme la figure le démontre, ceci de com- 
mun avec les autres Mjtules^ que la fermeture eft placée à un bout de la co- 
quille, qui s'élargit à Tautre bout; mais ce qu'elle a de particulier dans 
fa ftru£iure, c'eft, que Tun des cotez fe termine en une très -longue queuCi 
ce qui doit être entendu des deux coquilles , lesquelles étant jointes, font 
reflembler la pièce à une hirondelle à longue queue, & quand on fepareles 
coquilles, la Moule prend alors la forme d'un oifeau à ailes déployées, dont 
la longue queue feroit un peu fendue. Cette configuration a fait donnée 
à la pièce le nom de petit oiseau. Au refte cette coquilleeft, comme 
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le plus grand nombre des Mjtules^ noire au dehors, ou quelquefois rou«« 
geâtre, & le dedans, comme on le voit ici à Tune des coquilles , bleuâtre , 
avec quelque brillant de Nacre* On remarque tout contre la fermeture 
une efpèce de barbe, ou une fubftance filamenteufe , qui fert à Panimal 
pour s'attacher, à l'exemple du plus grand nombre des M'^jtulcs^ aux bran- 
ches de corail, & aux carènes des vaifTeaux. La chair en eft mangeable. 
On ne trouve guère de ces Moules qu*aux Indes orientales^ 

PLANCHE IX.^** 

lîgé 1. Quoique nous avons déjà parlé de plufleurs fortes de fuceurs 
ic rocher (Patelle) CO leur variété eft fi grande, que nous trouvons toû- (*) En tU 
jours encore quelque nouvelle pièce à décrire^ ^KJipkJthr^ 

La préfente figure préfente à nos yeux un grand ecusson brun a 
CÔTES, quiapartient au genre des P^fe//« , qui n'ont point d'ouverture en 
haut Le plus grand degré d'élévation de la coquille eft presque au beau 
niliei^ d'où des côtes rondes & trés-fortes partent & s*étendent de tous 
cotez jusques au bord. On obferve près du bord de la coquille à travers 
toutes les côtes un anneau, qui indique la grandeur précédente de la 
pièce & Tendroit d*où ranimai eft parti en continuant la conftru£tion de fon 
habitation» La couleur eft un brun -foncé. 

Fig. 1. Le côté intérieur du préfent Ecuflbn a une beauté de préférence, 
en ee qu'il eft couvert par tout d'un éclat argentin^ femblable à celui de la 
nacre , tout comme sll avoit été réellement argenté. Cependant , on voit à 
travers cette fine couleur argentine plufieurs anneaux qui peut, être indi- 
quent Taccroiflement fucceffif de la coquille. 1/interieur des anneaux eft 
cavé, &le bord uni, excepté à l'extrémité où les côtes forment quelques 
arcs. La coquille, à proportion de fa grandeur eft extrêmement mince & 
l^ére« 

Kg. 3. On divife les Limaçons de Porcelaine en grands ^ petits. Les 

deux fortes fourniiïent une efpèce où le fond eft plat & le dos eft formé 

en dos d'ane, ou en voûte en quelque fa^on tranchante, c« qui produit 
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une figure presque triangulaire* On donne en général à ces pièces le nom 
de TBTB DK SERPENT, h partie inférieure platte repreïentant les ma. 
choiresd'en bas, &rextr^mité pointue figurant la gueule. Il y a de gran» 
desSi de petites pièces de cette erpèce, & c'eft là^delTus qu'on règle aulfi 
la dénomination* La pièce que nôtre figure dépeint eft une petite tetb 
i>E serpent. La coquille en eft épaifTe, le fond dun blanc fale, & le 
bord tout autour de couleur obfcure & d*un bran qui aproche du noir. 
On obferve fur le dos pluûeurs taches blanches fur un fond brun - clair. 

Kg. 4« Ona d'autres petites Porcelaines^ dont la flruaure reflenble 
presque entièrement à celle de la précédente , excepté que leur dos eft on 
peu plus rond« On compare ces dernières à un PeBoral de.Cairajfe^ & on 
les nomme cauris. Mais comme il s'en trouve diférentes efpèces^ oo dé. 
termine la dénomination par quelque autre cara£tére diftinftif; ainfi Ton 
nomme cette coquille-tci le^ cauris bleu commun, ou ordinaire, 
parceque la voulTure du dos eft bleuâtre ^ bordée dun anneau bleu oblonq. 
Ces pièces, auffi bien que les précédentes, fe trouvent en quantité fur les 

rivages pierreux des lies aux Indes orientales^ 

• 
tîg, f. Cefl; ici une petite Porcelaine d^one conformation tout* à-fait 
diférente. La coquille en eft mince 8i l^ère, le corps long & étroit, & 
garni aux extrèmitez de pointes obtufes couleur d*orange. Sa couleur eft 
un blanc fale, qui tire quelquefois fur le jaunâtre, ce qui a fait donner i cette 
pièce le nom d'is abellb. On y aperçoit quelquefois fur le dos des rayes 
marquées par des points , & des bandes pâles transverfales, comme cela 
fe volt à notre figure, mais quelquefois auffi la pièce eft toute blanche. 

rig. 6. La préfente pièce eft moins longue , mais pins large, & 
d'une vouiTure plus élevée^ Quand le fond de la couleur eft bleuâtre 
on apelle cette pièce la Porcelaine à lentilles ou à roiijfeurs^ (qull ne fidt 
pas confondre avec le Limaçon ailé qui porte le nom de LentiBesJ) Lo» 
que ces taches font un peu grandes on nomme cette pièce la petite Por* 
celaine marquée^ de la Rougeole^ car on a auffi une grande efpèce de Fofoe- 
laines marquée de même ; mais quand la furface enti^ eft plus jaunâtre 
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& fort tachetés on apelle cçtte pièce d'après un certain Infefte des Indes te 
ùkhrlaks^ 9i c*eft auffi là le nom de la préfente coquille. 

PLANCHE X.*** 

Ttg, I. Le Genre des Huîtres nous fournit une efpéce trés-particulière, 
qu'on a produite Part. III. P1.JV/* fig. i. On l'apelle le Doublet en 
croix ^ ouïe Marteau^ en confidération des oreilles avancées , ou des Ion. 
sues continuations, qui partent des deux côte^ de la fermeture^ On 
doit ranger à la même catégorie une autre efpéce qui n'a qu une oreille , ou 
une feule continuation , laquelle jointe à la coquille forme une équerre , 
ce qui a fait afefter à cette efpéce le nom d'EQUBRRB. Notre figure en 
préfente le c6ti intérieur^ & Ton voit à celle qui fuit le coté extérieur. 
Cette Huître efl: platte , & fa coquille fort épaifTe en haut , dépuis le mi* 
lieu jusques i la fermeture; mais à la moitié inférieure la coquille efl: 
mince ) depuis le milieu jusques aux bords. Cette difèrence d'épailTeur 
ne provient de ce% que' la moitié fupérieure eft la plus ^vieille & a été 
par confequent renforcée par une plus longue affluence de ce fuc, qui 
forme les coquilles. La furface intérieure eft unie, noire, & couverte )us- 
ques à plus de la moitié d'un brillant pareil a celui de la Nacre« La ferme, 
ture eft très -large & a plufieurs entailles. L'Oreille, ou la Continuation, 
îvance beaucoup d'un côté, & c'eft ce qui forme YEguerre^ A quelques 
indi^dus cette continuation eft du double longue. 

Ig. !• Cette figure ne dépeint que le coté extérieur de la coquille que 
flous venons de décrire. Cette partie eft fort feuHletée & écailleufe, & l'o- 
reille mêmefe forme de quantité d'écaillés, qui croiflent Tune fous l'autre. 
C'eft aparemment par cette raifon que les feuilles fupèrieures font toujours 
on peu relevées. Cette piéfcc eft de la couleur de cuivre & gris- noirâtre i 
d*autres font abfolument noires par tout 

Bg. 3* On trouve dans le même Genre des Huîtres la doublb crb« 
TE DE COQ A CROCS, qu'ou voit rcpréfeutée ici de trois coteau Cette 
Bfpue • d en dépeint la coquille fupérieure. Les crocs qui y paroiiftnt s'a- 

C a vanceot 



10 Vkê Jf^ Jii 

varicent inégalement & font très -fouvent recourbez: En général fa con* 
figuration eu irrèguliere^ Tous ces crocs font ordinsdrëtnent pofez, ou fur 
le dos qui eftfort élevé , ou fur les côtes dont cette coquille eft garnie. 
La couleur eni eft rougeâtre & brune. 

Fîg. 4. Ce qvâ a fait donner particulièrement ^ cette huître le bom de 
Chbtb PB COQ, c'eft la façon finguliére dont les deux coquilles fe fer* 
ment, comme on les voit jointes ici en les confîdérant par. les cotez, où 
il eft facile de remarquer qu'elles s^ajuftent parfaitement Tune à l'autre en 
quantité de plis réguliers & angulaires. 

Fig, f. En regardant dans la préfente figure h partie inférieure de la 
même pièce, on nV voit plus de crocs, piais feulement les plis ordinaires- 
On ne peut pas dire pour cela que la coquille foit unie, car elle eft réel» 
lement feuilletée, rude, & ordinairement fale, parce qu'elle eft toujours 
couverte d'un limon corrofif, qui caufe dés démangeaifons & des inflamma. 
tions quand 6n y touche^ L'intérieur de la coquille eli: blanc» & fouveot 
bordé de noirâtre. On remarque la fermeture à une petite élévation dont 
la pointe eft blanchâtre. 

Quelques Curieux nomment cette huître Toreillb db cochok» 

PLANCHE XL^** 

Fijf. I. Le Lefteur fe fouviendra d'avoir vu dans la première partie de 
cet Ouvrage PI. IL fig. i. & 2. deux Nautiles de Papier de couleur blanche, 
l*un grand & Tautre petit, le premier à quille étroite & le dernier à quille 
large. On nomme quille ce fond du contour, qui.fe trouve placé entre 
les parois des cotez & les crocs, & Ton emprunte cette dénomination des 
Vaifleaux parceque cette coquille eft apellée le fetit vaisseau, &Ie 
Limaçon qui Thabite le petit bAtblibe. 

La préfente figure préfente un Nautile de papier d'une autre cfpéce» 
Sa couleur, eft Un jaune fale. Sa quille eft fort large, ce qui lui a fait 
donner le nom de m autilb de papibr a larob quille; ûl cou- 
leur eft) comme nous venons de le dire^ im jaune fâle en dedans comme 
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en dehors I excepté qu'aux crocs elle tire quelquefois furie brun. D'aiU 
learS) on voit dans la coquille qui eft' presque transparente, quand on la tient 
à la lumière^ un très «grand nombre de rayes noires courbes, qui paroif- 
fcnt à travers, & qu'il a plu à l'imagination des Curieux de regarder com- 
me une Mante de deuil, ce qui a fait donner à ce Nautile le nom de 
VBUVB-HOKGKOisE. Mais il y a auffi de ces pièces, qui font par tout 
de- couleur argentée, fur laquelle brillent alternativement un beau verd & 
un gris clair* A ces dernières, qui font auffi une efpèce de KtuvtHongYoift^ 
les rayes noires font. plus larges, & s'aperçoivent diftinftèment fur la fur* 
face. Le beau verd qui brille fur cette pièce la fait auffi apeller le rea* 
AOQVET^ Outre cela, on a encore une Coquille noire où rouge, ou un 
Limaçon en datte ^ qui porte auffi le nom de reuve Hongroife^ La quille eft 
du double plus large qu*au Nautile a quille étroite. Cette pièce eft munie de 
côtes, lesquelles prennent au milieu une forme de fourchette, dont les 
fourchonsjiont nettement feparez. Les crocs font obtus, & peu avancez. 
L'animal 9 ou l'Habitant de ce Nautile de papier, comme celui de tous 
les autres, eft un Polype* Deux de ces pieds, font garnis d'une membra- 
ne ^ qu'il étend près de l'embouchure en guife de voile. II en emploie 
quatre, fçavoir, deux de chaque côté à ramer, pour transporter fon ha- 
bitation où il lui plait, & les deux de derrière, qui font les plus longs, 
lui fervent de gouvernail pour diriger fa marche, fur quoi Rumph a donné 
un plus ample détail II eft étonnant que cet animal ne foit attaché par 
^uctine partie à fa coquille, comme Teft le Jiautile épais ^ ou à flufieurs^ 
Cambres. Car celuici eft attaché au centre de fon dernier contour par un 
oerf ou tendon, qui paffe par toutes les chambres. Or le Nautile de pa- 
pier n'étant pas conditionné aihO , mais abfolument ifolé & détaché de fa 
Coquille, il eft difkile de comprendre, comment il conftruit fon habitation,' 
& encore plu^, comment il peut s^ tenir ferme & n'en pas tomber dehors, 
9Uand un mouvement impétueux agite les vagues. Nous en avons dit am« 
P^ement nôtre fentiment dans un autre endroit (*)♦ jic.Na\^tL 

Fig. 2. On a quantité d'efpèces de petits Limaçons qui atteignent ra* 
Rnent à la grandeur d'un pouce , & qui cependant n'en 6mt pas moms 
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magnifiques. Tels font celui qui eft reprérenté dans cette figure, & ceux qid 
font dépeints dans les deux fuivantes. Cela £ût trcni pièces du genre de 
ftrombes, d'une beauté bcomparable. Celle-d eft le strobaib a flammbs^ 
ENToRTiLLB. Ou Tapclle ânfi, parceque la coquille & tous les contours 
font garnis depuis le haut jusques en bas de côtes transverfales, rondes ^ & 
conciguës I une à l'autre, qui la font parottre comme fi elle étoit entortiU 
lée d'une ficelle un peu forte. Oh aperçoit fur la lur£ice une bande large 
de couleur brune, qui va en travers, & tout du long des flammes brunes 
élégamment diftribuées. Les côtes même font couvertes de rides fines, 
La coquille eft épaifle & Tembouchore blanche* 

Ftj[. 3. Voici une pièce qui ne le cède point en beauté à la précédente* 
Ceft un STROMBB A OAiLLAOB FitT. On y voit en travers des anneaux 
très délicats , quç quantité de canelures entrecoupent tout du long. La 
couleur du fond eft entremêlée de rougeâtre, de brun, & de blanc. Mais 
ce qui décore le plus cette coquille, ce font des taches en forme de flaro- 
mes d'Un brun foncé, pofées fur un fond blanc, lesquelles paroiflëntifar 
tdus les cotez. L'embouchure eft d'un blanc jaunâtre» 

Fig^ 4. Enfin, il paroitici encore un strombb a côtes finbs, qu 
charme la vû£. Cette pièce eft garni tout du long de côtes fines, qui ne 
font point entrecoupées de lignes transverfales*, à la place desquelles, deux 
bandes rougeàtres & quelques lignes rougeâtres pofées fur le fond blanc 
de la coquille environnent les contours. Les bandes confiftent en une 00 
deux rangées de points rouges qu'on voit *fur la partie élevée des côtesi 
entre lesquelles les canelufes confervent leur couleur blanche. L'emboo* 
chure eft blanche comme de la neige. 

J9jÇ« 5* Comme nous avons déjà donné une defcription de VEfcaliir a 
caracol bâtard blanc (yoy. Part. L PL XL fig. 5.) nous n^aurons rien à dire 
de particulier de Vb se a lier bn caracol qu'on voit ici, qui ne difére 
de l'autre que par la couleur. On trouve dans cette efpèce des pièces 
blanches, tachetées, brunes , & quelques unes auifi, dont les contours font 
marquez de deux lignes entrecoupées* Quant ï U ftruCturei il y en a de 
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plus longues & plus étroites, & d'autres plus courtes & plus larges les unes 
que les autres^ mais elles conviennent toutes en ce point que les contours 
font couchez les uns fur les autres, & que les crampons, qui font forts 
& de coquille alTez épaiiTe, fe trouvent liez tout du lone aux contours, & 
eu cela ces pièces difèrent de ÏEfcalier en caracol véritable , dont les con* 
tours font écartez Tun de l'autre, comme les tours d'un tirebouchon, & 
dont les crampons font détachez de même« Une autre difèrence, c'efl: 
qu'à cette dernière efpèce la coquille eft blanche comme neige, plus min- 
ce qu'au Nautile de papier, & presque transparente. 

VEfcalier tu caracol de Vefpece commune fe trouve abondamnpent dans 
les Mv:rs d'huropCj paiticulièremcnt dans le Golfe Adriatique^ & dans la 
Miditerranie. Souvent on rencontre de ces pièces parmi les Champignons 
de mer. Mais ÏEfcalier en caracol véritable eft rare, & ne fe trouve qu'aux 
Indes. Sa conforma:ion CNtérieure nous a induits à le placer parmi les 
Eguillesou Vis, mais cette pièce femble apartenir plutôt aux Tubulaires, 
ou coquilles en tuyau. Car, au lieu que les contours des Eguilles font mu- 
nis en dedans d'un pivot, comme toutes les coquilles torfes, la piréfiénte 
pièce ne confifte qu'en un tuyau tors de forme vermiculaire, qui s'élève 
du bas en haut en ligne fpirale , comme un Efcalier en caracol, & n'a point 
de pivot au dedans. 

PLANCHE XIL*** 

tig. !♦ Ce -grand Limaçon a lambeau^ eft de l'efpèce de ceux qu'on 
apeHe tireurs d'armbs, dont nous avons déjà donné une defcription, 
dans la féconde Partie , que l'on trouvera aifément en confultant la Table 
des matières. Nous nous referons à ce quï en a été dit. On donne à 
cette grande efpéce le nom de coq com bâtant, ou fimplement celui 
de COQ. La coquille eft jaune, tachetée de brun^ lesquelles taches font 
des reftes de fa peau extérieure. Les contours font garnis en haut d'une 
rangée de crocs élevez, & il paroiten travers fur le refte de la coquille une 
grande quantité de rides, ou de côtes. Le lambeau qu'on voit à Tembou» 
chure eft fort mince & fa pointe, qui avance loin au dehors, eft en quel- 



que façon cavée ou torméeen rigole. Aa dedans ^ la coquille eft d*un jaune 
fale. Nous avons vu des pièces de cette efpèce qui avoient deux lam- 
beaux, ou ailes ) Tun au deflTus de l'autre , ce qui nous a donné lieu de con« 
jcCturer, qu'à ces pièces Tanimal en conftruifant le premier lambeau, 
ayant pris des dimenfîons trop étendues, enforte que rembouchure n'a 
pas pu être garnie convenablement , s'eft trouvé dans la néceffité d'en for. 
mer un fécond moins ample au delTous du premier* 

Fig. t. La préfente figure dépeint un petit Peigne à une oreille^ du Genre 
des MANTEAUX, qu'on tire de la Méditerranée. Cette moule à de grof» 
fes côtes, & eft rouge. Les coquilles font minces & également ventrues, 
aflèz plates Tune & l'autre. 

Ilg. 3. Cette figure- ci reprëfente une autre efpèce dépeignes. îd 
Ton voit DEUX oreilles, mais inégales. Les côtes en font larges & plos 
écartées Tune de Tautre qu'à la précédente. Les coquilles font également 
ventniês & blanches comme neige, mds les côtes font brunes & tachetées 
de rougeâtre. 

Ttg. 4. f« A l'égard des Limaçons qui demeurent généralement pe« ' 
tits, ils font pour la plupart de figure indéterminée, mais on y remarque 
une grande quantité de variations élégantes. La plupart n'ont point de nom 
qui leur foit particulièrement affe£té. On les apelle en général : Marclm- 
dife de mignature ou àt Spéculation ^ parceque quand on en a un plein lacoo 
y trouve fouvent des pièces qui fournifTent matière à fpéculation. Cepen* 
dant les deux petites pièces dépeintes ici font du genre des Casques. Lapr^ 
mière eft fort ridée & un peu noueufe, à bandes brunes, qui font très* 
belles. L'autre eft garnie de côtes transverfàles fort fines & flammée de 
jaune^ 

PLANCHE XIIL*** 

Kg. j. Toutes les Porcelaines n'ont pas la voufibre d'une rondeur égale, 
comme nous Tavons indiqué dans une autre occafion« Quelques unes ont 
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la forme presque iphériqae. Telle eft la Porcelaine qu'on nomme VOeuf. 
D'autres font plus plattes^ comme Ty^r^tti; d'autres encore ont la voulTure 
élevée, comme les Goutts ittau^ ou la Porcelaine â grains de petite vérole. 
On en trouve même dont la vouflure fe termine plus ou moins en pointe , 
8i c*eft là la ftru£ture de celle que la préfente figure dépeint , & qu'on 
iq[>elle par cette raifon la FOR CELAI NB a bosse. La voufTure de cette 
pièce part du milieu de la coquille comme d'une bafe triangulaire, & 
forme une bolTe en s'élevant» La couleur du fond eft un peu verdâtre & 
(aie. On y remarque des petites taches brunes, (emblables à des goûtes « 
çà & là un peu effacées. La coquille eft épaiffe & péfaate» 

Tîg. t« n ne faut pas être furpris fi tous les CoUeSkeurs ne rangent pas 
le préfent Limaçon au même Genre. H a beaucoup de raport aux EguiOes 
00 aux FUj quand on ne fait aucune attention à fon long bec; mais confia 
dérant ce bec, la pièce reflemble davantage aux lufeaux étroits. Quelques 
Curieux prétendent que c'eft un Buccin long. Cette coquille n'a cependant 
qu^un (eul nom généralement adopté, c'eft celui de la tour dbbabilonb^ 
& comme il eft fort naturel qu'on cherche une pareille pièce parmi les Tours^ 
nous la plaçons auffi dans le même Genre. La coquille en eft blanche corn* 
me de la neige , & les contours font garnis par tout de taches brunes noirâtres 
quarrées (emblables à des ouvertures de fenêtre, comme on les voit aux pein« 
tures que nous avons de la tour de Babilone« Les contours font boréez de 
fortes côtes, & l'embouchure fe termine en un bec long & cavé« Ce que 
ce Limaçon a de plus particulier, c*eft :que fon embouchure eft profondé* 
ment entaillée au premier contour, comme fi on en a voit rompu exprés 
une partie. On a encore deux fous - efpéces de cette Tour de Babilone , fa^ 
voir une, dont les taches font pâles, & une autre qui eft presque toute Yioire. 
L*une& l'autre fe connoiflent facilement à cette embouchure profondément 
entaillée dont nous venons^e parler* 

H^. l. Ici fe préfente un Cône apellé le moinb gris, parce qu*il 
porte deux larges bandes de couleur grife, qui donnent à cette pièce 
quelque reflemblance avec certains fores de moine. D*ailleurs la coquille 
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cft d'un blanc fale en haut & au milieu. Au fond les contours font un peu 
dentelez, ou formez en couronne. La coquille eft unie, à la referve de 
quelques ran^çées régulières de grains blancs fort fins, qui vont depuis le 
milieu jusques à la pointe* L'embouchure eft blanche & la coquille ailes 
épaifle. 

Kj^.4. Le Limaçon nageant comprimé^ qu'on voit ici, apartient à Fef- 
plce des Limaçons formez en fromage. On Tapelle la lampe. Sa coquille 
eft mince & d'une belle couleur violette entremêlée de brun. L'embou- 
chure eft un peu courbée , & a une façon d'ourlet, 

lîg. f • L'on a déjà dit autrepart pourquoi Ton donne le nom de Cùraax 
à certaines Moules tn peigne. Cette figure dépeint une belle moulb &ouqb 
BB CORAIL à ORRiLLBS iKBGALBS. Elle cft gamle de côtes larges 
fm lesquelles on remarque d'autres côtes fubtiles, & plufieurs bofles éle. 
vées* La couleur en eft un rouge de coraiU Les bofles font cavées en de- 
dans, oh la couleur paroit d'un blanc rougeâtre. Les anneau» qui paiTent 
fur la coquille en travers, indiquent les endroits où l'animal a repris fucceffi- 
vement la continuation de fon habitaiioa 

PLANCHE XIV. *♦• 

If;. I. Le Le&eur eft prié de fe rapeller un Traqnet de Lazare^ qd a 
été produit ci-defliis Part A PU VU. fig* i. Mais comme on en trouve 
diverfes eipèces, on en a dépeint une autre forte. Ces Huitres portent le 
nom de Traquet de Lazare^ ou d^ Huitres epineufes parcequ'on peut faire cla- 
quer les deux coquilles l'une contre l'autre , comme un claquet de meo- 
diant, fans qu'elles fe déjoigneat, ce qui provient de la ftruâure delà 
charnière, o\x les gonds entrent l'un dans l'autre. On les apelle auffi Ma^ 
teaux de Mendiant^ ce qui provient de ce que la forme de ces pièces eft 
courte comme celle des Manteaux bigarrez^ & qu'elles font garnies de lam- 
beaux au lieu d'éguiUons, ce qui donne à cette coquille un ^dr dédiiré. 
On v<»t use Moule femblable dans la première Partie, Pl« VL fig. 2. Ceft 
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dans la conformation queconfifte la plus grande diférence* Car au lieu qu^à 
la plupart de ces Moules la coquille inférieure ell blanche ^ ventrue , & 
la (upèrieure abfolument platte & colorée , il s'en trouve pourtant auflfi dont 
les deux coquilles font aufli blanches & ventrues Tune que Tautre , & garnies 
d*éguillons Tune comme l'autre* Mais à celles de la première forte la co* 
quille inférieure n*eil couverte que d*écailles, & lafupèrieure a les éguillons^ 
Ceft iinTHAQUET DE LAZARE pareil , à coquilles blanches éga- 
lement ventrues, qu'on voit ici, & qu'on nomme Thuitrb à e'ouillons 
00 le HERISSON. Ces coquilles iont d'une blancheur de neige» & couver- 
tes de côtes fortes & élevées, lesquelles font tellement couvertes d'éguiU 
Ions inégaux I c'eft à dire, longs, courts, droits, courbes, remplis, ou 
caves, qu'on ne fçait presque par où les faifir« Entre les côtes la coquille ^ 
eft grainée & pleine de petits creux, mais en dedans elle eft blanche & 

tlg^ t. Le préfent Peigne porte le nom d*ARCHE bâtarde, ou de 
FBIQNB DE rucBLLE, OU de COEUR DE BOEUF. La raifou de la 
première de ces dénominations eft vifible, quand on fe donne la peine de 
comparer cette figure à celle qui a été produite ci-deflus Part^I. PI XVL 
fig. u La féconde provient d'un certain fuc rouge , qui fort d'une petite 
main pomtue de l'animal , & qu'on fe plait à régarder comme du fang de 
pocelle. La troifième enfin, fe donne i cette pièce à caufe de fa forme 
voûtée & faite en coeur. Les coquilles en font épaifles & garnies à la fer- 
meturede gonds très hauts, recourbez, & rebordez, qui font placés à 
l'oppofite l'un de l'autre* De ce côté les coquilles font fort larges* Les 
côtes de cette Moule font faites comme celles des petits peignes. 

tlg. 3. On voit là un pbionb formé" bn vbssir, où Ton trouve 
me particularité trés-remarquable, c^eft que d'un côté les coquilles au lieu 
de rejoindre, font entaillées ou échancrées , ce qui forme une ouverture 
deotée à travers laquelle l'animal étend on bras ou une partie de fa chair, 
&^ par un mouvement qui lui eftpropre^ fidt (kuter la pièce au delTus de 
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l'eau. Les coqmlles font blanches & un peu rougeàtres. Au reftc ks 
ftries qu*on y aperçoit font plus larges qu'aux zxxtxes petits Peiffies. 

rif^, 4* n fe préfente dans cette figure une Came mie^ à laquelle la 
couleur a fait donner le nom d'AiRicoT Cefl: une fous efpèce de celle 
que nous avons vue d-dellus, PLU. *^* fig. i. fous la dénomination de 
feuille de rofe^ ou fous celle de picbe. La coquille eft mincie^ unie, & briU 
lante« On y obferve d'un côté un rebord avancé. 

Rg^ f. Ceci eft un petit Peigne â coqmïïe mince ^ qm t des côtes délica- 
tes, finement entaillées* La couleur en eft blanche. On Tapelle la faaisi 
Bl. AKCHB. Mais comme du côté de la jointure cette pièce repréfente par* , 
feitement un coeur, on Tapelle auffi le cobur humain, & en effet elle 
apartient à Tefpèce des Moules en coeur. Ses coquilles fe joignent parfiute- 
ment, de façon qu'il n'y peut pafler une goûte d'eau, leurs petites dents 
s*a)uftant Tune à l'autre avec la dernière exaûitude. 

PLANCHE XV-**» ^ 

ng. u On a donné dans la première Partie, PI. IV. fig« %. €. une idée 
de la conformation des Mytules. La fermeture eft à l'un des bouts & l'autre 
eft tout. à- fait large. Or quoique cette ftàii£ture foit commune à tous les 
Mytules, Ton trouve pourtant dans cette efpèce plufieurs variations relati. 
vement à répaiffeur, à la largeur, & à la courbure des coquilles, ft eu 
core davantage par raport aux couleurs* Cependant toutes ces pièces fimt 
couvertes d'une peau rude & peu aparente, tantôt noire, tantôt conleur de 
terre, ou brune, & d'sûQenrs unies ou laineufes« 

Ainfi on ne peut bien voir la beauté de cette Moule, qu'après Tavcm 
émoulue & polie; mais alors on y diftingue fiidlement les variations des es- 
pèces , dont cette Planche entière fournit une preuve magnifique. Celle que 
cettefigure dépeint eft un MTTULB iLbu ordikairb. Cette pièce, quand 
elle eft brute, eft couverte en dehors d\ine peau noire, & en dedans (à 
couleur eft un blanc bleuâtre; mais lorsqu'dle eft émoulue elle paroit d^m 
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>eaii bteo foncé 9 qui s*éclairdt fucceffivement en aprochant de la fermetu- 
re, & fe change enfin en on beaa brillant couleur de nacre* 

Tig. \. Ceci n'ell qu'une variation du M^tuU ordinaire que nous ve» 
fioDS de décrire. Il ne difére du précèdent qu'en ce que celui-ci eft vio- 
let) & que & couleur fe répand davantage Itar toute la Surface de la co« 
qcoUe. 

flg. $. Le préfent Mytule, brut encore ^ eft de couleur brune^ Mais 
qpind on Ta dépouillé de cette première couverture, on voit une coquiUt 
décorée de fines (tries rouges fur un fond couleur d'argent Cette pièce 
eft plus ventrue que les autres Mjtules ordinaires^ & a d'un côté un rebord 
fortavancd La coquille en e& mince & plus transparente qu'à tous les 
«Ures Mytules. 

fff « 4. On a une autre grande ejpice de ces Mytules ventrus dont la peau 
cft ordinairement couleur de terre , au deflbus de laquelle fe découvrent 
^ couleurs variées les plus brillantes. On y voit la couleur d'argent , le 
t^leo, leroùgeâtre) le jaune & le brun fe fuccèder dans un éclat de nacre 
^ des anneaux qui pardilTent comme effacez» 

If;. 5* Cette figure- d dépeint la plus rare & la plus magnifique des 
Moules de cette efpèce. La peau extérieure en eft un brun tirant fur le 
itHige^ & d'ailleurs laineufe« Mais au deflbus de cette peau le trouvent 
^ anneaux fuperbes veloutez, bruns, & d'un verd pâle fur un fond brunct^ 
^ù ces couleurs brillent fur un éclat de nacre« Les pièces de cette efpèce 
font auffi fort ventrues* Au refte, toutes ces -efpèces conviennent en ced| 
c^eftqp'au moyen de divers filamens, qu'elles ont a la fermeture , elles 
^Vtachent à d'autres corpS| & que fort fouvent on y rencontre de petites 
perles en grains^.i 

PLANCHE XVf/** 

ng.i. On range parmi les coquilles à éguillons, ou Murices^ encore 
imtrés-beattLimaçon,quin'aniéguillons ni feuilles, & qu'on apelle d'après 
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d^aotres Auteurs le lacciN triabioulairb, quoi quil apartienne pro« 
prement à Tefpèce des Poires fiches , ou des Efcargots en pied. Cette pièce 
eft triangulaire dans toutes les formes. L'embouchure repréfente Tune 
des faces, & delà partent les deux autres vers le haut, & fe réunifient en 
formant un dos élevé, fur lequel on remarque un ou deux noeuds , qtd 
dans le dernier cas fe trouvent placez Tun à côté de Vautre* Toute la co* 
quille eft compofée de côtes transveriales fort avancées , entre lesquelles 
paroiflTent diverfes rides d*une côte à Vautre. Ces c6te« font toutes garnies 
de divers petits noeuds, dont le plus gros fe trouve au milieu du dos (iir 
la côte la plus élevée,. Si fe termine à la façon des crocs en une pointe 
obtufe. Quant à la couleur elle eft le plus ordinairement brune -jaunâtre, ce- 
pendant les côtes font un peu blanchâtres. L'embouchure eft d^]n blanc (aie, 
fort ample , & comprimée d une façon toute particulière. Elle eft garnie 
d'un large ourlet, & fe termine en un bec recourbé & fait en rigole* Les 
côtes & les crocs éleveur font cavez en dedans» Ce Genre fournit quan- 
tité de variations tant par raport à la conformation des pièces qu*à V^ard 
de la couleur. Quelques unes font brunes tirant fur le noir, d'autres font 
jaunes. 

Fig. 2« Dana la grande variété des petites Porcelaines on trouve fort 
fouvent des pièces extrêmement mignonnes. De cette catégorie font entre 
autres certaines Porcelalttes grainies qu'on apelle grains de kis. H s'en 
rencontre de brunes , comme eft celle de nôtre figure ^ & d'autres qui font 
blanches comme la neige. Ici les petits grains élevez font blanchâtres, 
l'embouchure rougeàtre« On donne tuffi à cette pièce le nom de:^^ 

Ï^OISBTTfi. 

Bg. i. Cette petite mickaturb apartient au Genre des Oisquesm^ 
Sa coquille eft épailTe & couverte de bandes brunes fur un fond qui elir 
blanc comme neige» 

Tig^ 4. La préfente figure préfente une petite Porcelaine qu'on apelle le 
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de b préntîbie dénomination (ê voit fur la pièce même* Quant à la Tecon- 
de on doit Tattribuer à un large rebord blanc , qui s'éieve tout autour du 
champ bleu lequel a déjà de Télevation. Au refte, 1^ ftru£iure eft la même 
qu'à tous les autres Cauris^ & l'embouchure eft dentée. 

rig. s* Ce Cône ci eft de Vefpéce des Cornets des Mennonites^ On le 
nomme le cornet couronne' à cauie des crocs avancez qui environ- 
nent au fond les contours. On remarque en bas à la pointe quelques ran- 
gées de grains blancs élevez* 

PLANCHE XVII.*** 

Bg. I. Dans le Genre; des Cônes les Cornets en coeur ont en général une 
beauté de préférence, & quand on les examine de près, on y trouve plufieurs 
vaiîetez non feulement eu égard à la diftribution & à la forme des taches 
figurées en coeur i mais auffi par raport i la couleur , qui eft tantôt noire, 
tantôt brune 9 & quelquefois un peu rougeâtre. Les pièces de cette efpèce» 
qui, comme celle de la préfente figure, font couleur d'Orange, font les 
plus recherchées, parcequon en rencontre peu fouvent de pareilles^ 
D^ailleurs, leur (Iru&ure eft à tous égards femblable à celle des autres Osr- 
wetî en coeur ^ ce qui nous difpenfe d'en dire ici davantage, attendu que 
nous avons déjà donné dans la première Partie la defcription d'un autre 
Cornet en coeur^ 

Rg. 2* Nous voyons ici une pièce, qui mérite un redoublement d'atten- 
tion. Ceft Tenvebpe d*un Ver , ou une coquille tubulaire , qu'on nomme 
auffi le Serpent cornu , ou le bojau de Poule. -Ces Tuyaux marins ne font à 
leur naiflance qu\in petit conduit en ligne fpirale, pointu, qui s*élargit peu 
à peu, & s'écarte enfin de la forme fpirale, en s'alongeant foit en ligne droite, 
fmt en courbures irregulières» On ne fçauroit difconvenir qu'il n'y ait plu- 
fieursefpéces de ce genre, car on en trouve dans du bois pourri, d'au- 
tres fur des rochers, d'autres fur des Moules & fur d'autres corps marins ^ 
d*autres enfin ^entaflfez dans une même maïïe, & entrelacez les uns dans tes 
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antres; & cela peut bien induire à fupofêr nne diverfité d^efpéces partm 
les habitans de tous ces diférens domiciles. Cependant^ nous ne iâtirions 
adhérer au fentiment de divers Auteurs , parmi lesquels Rumph même 
eft compris ) qui à Tegard de ces pièces tubulaires, font plufieurs erpL 
ces de ce qui n'en eft réellement qu'une feule, fans en alléguer d'autre raifon 
qu'une l^ére diférence de ftruâure ou de courbure au Tuyau, ce qui. 
félon nous, ne (ufit pas pour conftituer une efpéce particulier, ces difiT— 
rences pouvant être fimplement l'effet d'une variation arbitraire ou caiiiel— 
le. Un Tilleul crû fur le fable, ou fur un terroir pierreux, on autre ve-^ 
AU fur un terroir argilleux, un autre droit, un autre courbe , épais on nia — 
ce, ne laifTent pas d'être tous des tilleuls. De même, ce que les Auteurs 
nomment le bojau de Poule y le Serpent cornu, le Sifflet de fable ^ &c« n'en ellk 
pas moins toujours le même animal, du même genre, & de la même efpé — 
es, quoique les individus ayent contrafté en croiflant des couf bures dffii^ 
rentes. 

Nous convenons cependant que les Ikts de Venus wx Bojaux de Bœif^ 
les Tuyaux enferpent dente z^ les dents iRlefant, Les bijoux de Poule ^ ItsMaf^^ 
fesjubulaires dénature coraline^ les Orgues marines^ les Jlciôns durs^ & autres 
de cette catégorie, font de genre diférent, & quil fe trouve aufE des for^ 
tes diverfes parmi les boyaux de Poule. Nôtre intention n^eft donc qo^ 
d'avertir les Curieux de ne fe pas lailTer induire facilement par la firuâia' 
re ou grandeur arbitraire ou cafuelle des pièces, à multiplier les GeoxmM 
fans neceflité. Au relie, on peut prendre pour règle que b mailè de 
pièces tubulaires fert plus que leur ftrufture à déterminer les difiàeote 
efpèces. 



On a des Tuyaux de nature cornée y d'autres font offeux^ d'autres de 
ture calcdrcj ou coraline; il s*en trouve auffi de Spongieux ^ de membrànenx 
& de charneux. La pièce qu'on voit ici a une fubftance analogue k cdifl 
de la plupart des Limaçons* Sa couleur eft jaune tirant fur le brun« EU^^ 
eft d'ailleurs mince & en quelque façon transparente. On peut en rencoo--^ 
trer qm font endcûtes ou couvertes d'une Mafle coraline de Madrépores 



deMîllepores, mais cela neconftitue pas ï cette efpèce une dif^rence ef* 
fentielle. 

rig. 3. En produifant dans cet Ouvrage la préfente envelope ou habi- 
tation d'un animal marin ou inlefte de mer, Tunique raifoq qui nous y a 
déterminé eft) que la plupart des Curieux ont coutume d'accorder à cette 
pièce une place dans leurs CoUeûîons de Coquillages. Le nom qu'on lui 
donne eft celui de grillon, de cloportes makinbS) ou de pous db ra. 
* LBNB. La figure feule de la pièce fufit pour démontrer qu'elles s'écarte de 
la Stmûure^ de la MafTe ordinaire des Moules. Sa fubllance eft de na- 
tare cornée ou femblable à l'ecaille de tortue, & marquée de même en 
dehors. La ftruûure a un raport parfait à celle d'un esquif ou d'une nacelle^ 
RJle eftcompofée de quantité de côtes qui traverfent de part en part, ou 
d^ecuflbns couchez l'un fur Tautre. Tous ces écuflbns font afferlnis & ar- 
r^tez au bord par une. membrane épaidë recourbée comme un bourrelet 
De très • fines écailles couvrent la membrane, & les écuflfons font décorez 
^ chaque côté d'une raye verdâtre fur un fond gris - cendré. 

Rg, 4» La partie intérieure , qui eft entièrement cavèc & voûtée fait 
voir dîftin&ément la conformation de ces écuflfons. Ils font en dedans 
d*iM verd bleuâtre, & jaunes où ils fe joignent. Chaque éculfon eft coupé 
«a ligne droite d'un côté, & de l'autre où le fuivant le depaiîe, il eft échan- 
cr^, Aurefte tous les écuITons font mobiles, & béants, quand on courbe 
tes deux extrémitez de ce petit bateau mignon , pour les raprocher. Tune 
àe l'autre. Pour placer cet écuflbn convenablement dans nôtre Table des 
i^atières, nous le mettrons parmi les Moules multivalves. 

r 

Tig. %. Nous avons déjà dit fi fouvent que les Limaçons paflènt infen_ 
fiblement d'un genre à l'autre, & qu'il n'eft pas poffible de déterminer à 
Cet égard des limites fixes, que nous pourrions nous dispenfer de le repe. 
*«r ici, fi uneoccafion particulière ne nous y amenoit. L'on voit dans la 
P^éfente figure une pièce femblable à un Limaçon nageant ou à une Nerite 
^'^mpriméty où les contours n'ont pas été conduits à leur perfeftion, mais 
^ont demeurez ouverts do côté de l'embouchure, ce qui rend cette co. 
f^ttâtrième Partie» E quille 
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quille abfolutDent pareille à une Oreille de mer ^ avec cette unique difèrence, 
qu'on n'y voit point de trous à jour comme aux Oreilles marines. 

Quoique nous ne foyons pas bien décidez fur Tefpèce à laquelle ce 
Limaçon doit être proprement rangé, nous croyons cependant en confol. 
tant fa figure extérieure ne pouvoir le placer mieux que parmi les uni val- 

VfiS DE FIGURE TORSE. 

Pig^ 6. Ici fe préfente une coquille des plus mignonnes du eenre des 
Casques de couleur gris-blanche. On y obferve au haut du contour des 
côtes un peu élevées, & le bord de Tembouchure e(l garni d'un bourre^ 
let épais. Ce qui décore particulièrement cette pièce ce font des poinu 
noirs difpofez en rangées de loin à loin, & cela nous détermine à Vapeller 

le LfMAÇON A FOIVTS. 

Tig. 7. Enfin, nous voyons ici encore une petite porcelaikka 
GRAINS BB RIS, OU POUX DE MER dont nous a vons déjà VU la pareille fuT 
la Planche qui précède celle-ci, fig. i* La diférence entre les deux elfcz 
que la précédente étoit brune, & a voit des grains blanchâtres, au lieu que^ 
celle-ci eft blanche & que fes grains font jaunâtres* On voit fur le doss 
une profonde canelure , qui provient vraifemblablement d'une addition des 
la coquille* l>'on feulement Tembouchure eil dentée, mais on remarques 
aufli en bas fur toute la furface inférieure une grande quantité d'entailles 
élégantes» 

PL/VNCHE XVIIL*** 

rtg. i. Dans la féconde Partie, Planche XXV.*^ fig. i. nous avons 
une Moule de If acre de Perle des Indes orientales émoulue ^tiùir la même Pla 
che, fig. t. & 3* on a produit une Moule pareille des Indes occidentales av& < 
fa peau. Ici nous en voyons .une autre efpèce des Indes orientâtes^ qu'013 
apelle Toreillb de chien, & que la préfente figure dépeint avec là 
peau. Cette peau extérieure eft compofée d'anneaux membraneux , coo. 
chez Vun fur l'autre, à la façgn d'écaillés de PoilToh, mais qui ne fe ter« 
minent pas en crocs id comme i d'autres çQquilies« La codeur de la peau 
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eft gris -brune entremêlée de verd. Des rayons blancs qui partent de la 
fermeture vont de toutes parts fe terminer à la périphérie. La coquille 
eft épaiflè , & presque formée en ajpette , excepté que d'un côté près de 
la fermeture il paroit une entaille. Le dedans de la coquille eft de la Nacre 
de perle dans les formes. AufTi Tanimal habitant de cette pièce eft . il 
fourni de très belles perles. Nous en avons parlé plus amplement dans la 
feconde Partie. 

rig. 2. Ceci eft la Coquille qu'on nomme lasBLLB angloise. Elle 
vient des Indes. Une circonftance fingulière nous a engagé ^ en faire tirçr 
la figure que nous préfentons ici à nos lecteurs. C'eft qu'on trouve en 
haut près de la fermeture, là où l'on voit h petite étoile , une produftiott 
marine particulière , crue dans & entre la coquille , laquelle fournit matiè- 
re à des obfervations curieufes. Cette production marine dont nous pré- 
fentons ici la figure féparément marquée d'une étoile pareille, eft un Po« 
lype » qui apartient au genre des Etoiles marines , en particulier à Tefpèce, 
qtfon défigne par Tépitéte d'arborefcentes , (*) ou par le nom de Têtes de C^)j''î croit 
Medufe. Cet anims^lcule eft d'une efpèce tout à fait fingulière , puisqu*on j^arbre. 
y remarque à chaque articulation un nouveau petit corps rond, de forte 
quil paroit être compofé d'un très - grand nombre de petites étoiles ' fim- 
pies, lesquelles ne font jointes enfemble que par leurs bras ou rayons, & , 
qui prifes toutes enfemble forment une étoile unique en fortre d'arbre. 
Mais comme dans le préfent ouvrage il n'entre pas dans nôtre plan de 
nous arrêter à des produftions de cette catégorie , npus nous contenterons 
d'obferver en général que cette pièce fert de démonftration claire que les 
coquilles des Moules ne reçoivent pas leur accroifTement du dedans, mais 
de dehors; la preuve en eft, que cet animalcule s'étant d'abord attaché fur 
cette huître dans la figure d'un ver, s'eft trouvé furpris par le fuc que 
. rend là coquille, dont il n*a plus pu fe dégager, parce que le fuc en fe 
durciflànt Ta faffi. Claquemuré dans cette prifon comme un pauvre captif^ 
le Ver n'a pas laifîé de vivre encore quelque tems , ce qu'on peut juger 
par la quantité de petits trous qui paroiflTent fur le deffus de la coquille & 
qui répondent à chaque articulation de Tanimalcule, lequel fans doute a 
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chercha par là à fe conferver, foit en tirant de ce côte quelque noorrito» 
re, ou à fe donner de Tair autant qu'il a pu ,par les embouchures nom- . 
breufes qui fe trouvent dans cette partie. Puis donc que la même coquille 
eft atfolunoent unie en dedans , où Ton ne remarque aucun de ces petits 
trous, on en peut conclure avec certitude que le Polype dont il s'agit n'a 
eu aucune entrée dans 1 intérieur des coquilles , & s'eft attaché au dehors. 
De favoir domment ces coquilles d'huitres reçoivent leur accroiffement par 
dehors , cela forme une autre queftion. 

Nous eftimons que Thabitant de ces pièces couvre entièrement fon 
habitation du fuc, qui fort abondamment de fes pores de tous cotez, & 
rend la furface'gliflante, comme cela arrive à d'autres animaux. OrTeau 
de la mer durcit ce fuc, comme elle durcit d'autres corps liquides, tels 
que l'ambre jaune, la pierre donce, le fuccin, &c. L'animal prend donc 
dès- le premier moment de fon exiftence une coquille dure, qui envelopc 
fon corps. Cependant le mouvement de Tanimal & l'afBuence continuelle 
du nouveau fuc empêchent Taccroiflement intérieur, excepté à l'endroit 
où les nerfs de l'animal font attachez, & l'habitant de ces coquilles fe don- 
nant du mouvement de tous les cotez & avançant fa barbe, elles 
demeurent néceflTairemeht ouvertes ou béantes. Enfuite le fuc de 
ranimai continuant à prénètrer à travers la coquille, & ce qui a palTé fe 
durciflantde nouveau au deflus de la première écorce, cela forme de 
nouvelles feuilles, ii peu près comme l'eau & les vapeurs pénètrent en hi- 
ver la glace, & l'épaiffifTent en haut. Il s'enfuit de là que lorsqu'un foible 

Ver de mer fe pofe fur une coquille, il y eft pris néceilairement, & en 

velopé dans ce fuc, lequel en fe durciflànt ajoute toujours quelque chofe -s 
ïi la fubftance de la coquille, tout comme un corps, que Ton pofe en hy- 

ver fur la fur face de la glace, 8*y incorpore peu à peu, & fe trouve foc 

ceffivement placé au milieu. 

A regard de la conformation de cette huître, nous nous referons k 
ce que nous avons dit ci-deflus Part. II. PU XXIV.* fig. i. au fujet d'un 
plus petit individu de cette efpèce, à quoi nous ajouterons feulement ici 
que la prcfénte pièce eft plus épaiiTe & plus forte, & que fon bord eft un 
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1 coloré de rougeâtre. L'habitant de cette coquille cft formé d'un petit 
nbre de lambeau de chair cou<^hez Tun fur Vautre, où Ton rencontre 
îlquefois des perles* Cette chair eft d'un goût excellent. Il fe trouve 
ces pièces dans quelques Colle&ions dont les feuilles font rondes, min- 
, transparentes , & brillantes comme la nacre , qu'on défigne particuliére- 
nt par le notti de Moule à vitres , & cependant ce n'eft autre chofe que 
nême coquille qu'on apelle Selle à T Angloife ^ qui s'effeuille comme la 
rré ipéculaire, & qu'on coupe en rond avec des cifeaux. Les Chinois 
font réellement des vitres^ 

PLANCHE XIX.^** 

Hg. I. Cette figure préfente un buccin bleu qu'on trouve abon* 
iment aux rivages des Païs- bas, & particulièrement de Pkle d'Ameland. 
te pièce eft abfolument formée comme les Buccins en Trompette. On y 
larquç furies contours du haut en bas des côtes élevées & courbes, & 
iravers une très- grande quantité de rides, La couleur bleue pénétre 
oquille de façon que l'intérieur de la coquille en eft teint. On en a de 
ïcme efpèce qui ifont blanches , cendrées , jaunâtres , ou brunes. Ordi- 
eœent l'extrémité en eft blanche, brillante & unie, quand les pièces 
colorées. 

Ftg. t. On voit ici, & aux trois figures qui fuivent, quatre fortes 
FRÂi DB LIMAÇON, OU quatrc OVAIRES, défiguez dans rumph 
le nom latin de Melicera^ ou de Favago. La manière, dont fe fait la 
èration de ces animaux, eft un miftère encore caché fous d'cpaiflès 
îbres. On ne peut rien décider à cet égard faute d'Obfervations. 
rendant nous ne laiiferons pas de produire quelques efpèces de ces 
lires puisque Toccafion s'en préfente. 

La figure de celui-ci fe voit en un Buccin de Virgmie formé en bou^ 
e, qui eft proprement une efpèce de ?igue^ 

Cette pièce eft compolée d'un très grand nombre de petits plats cou. 
z Tunfur l'autre, qui font tous attachez à un cordon, & dont le bord 
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eft proprement polygone» Vraifemblablement ces petits plats fervent I 
recevoir le frai , ou les petits Limaçons, qui y croident, & c*eft comme 
leur berceau ou la matrice dans laquelle ils fe forment. 

Ftg. 3. Le préfent Frai confifte en une très -grande quantité de peti. 
tes veffies (îngulièrement entremêlées , & jointes Tune à l'autre par des 
articulations. Ces petites veffies font formées comme des bourfes ^ à cha- 
cune desquelles on remarque un petit trou qui a fervi aparemment d'iflfue au 
petit Limaçon. On trouve cette efpèce dans des Limaçons à bouche ronde. Ce- 
pendant il n'eft pas certain que tous les Limaçons à bouche ronde ayent un frai fera* 
blable , ou des ovaires conftruits de même. Ce que nous fçavons c'eft qtf oa 
tire de la mer toutes fortes d'cfpèces d'ovaires, figurez en lambeau, en floc 
con, en frange^ dont on ne fçavoit autrefois ce que c'étoit, & qu'on ne- 
gUgeoit, comme ne méritant aucune attention. Il eft de même connu qu'il 
y a alTez de Limaçons dans lesquels il ne fe trouve point d*ovaire pardli 
& qui pofent leurs oeufs à découvert fur le rivage , fur des rochers, for le 
&ble, &très-fouvent parmi les champignons qui fe trouvent dans la ner. 
Ainfi il efl: dificile de décider à cet égard quelque chofe de précis , jusqoes 
à ce que dé nouvelles obfervations nous ayent donné plus de lumières. 

Ftg. 4. VOvaire de Limaçon que la préfente figure dépeint eft d'une 
forme encore plus élégante. Ce font de larges lambeaux fins & frîfez plif- 
fez les uns fur les autres, comme des manchettes, qui par en bas font tous 
liez les uns aux autres. Ces lambeaux font très -minces, & couverts de 
petits creux, lesquels fans percer de part en part les font relTembler, 3i 
des dentelles à jour finement travaillées. On a vu un ovaire d*efpèce pa- 
reille au Buccin bleu , qui a été produit fur cette même Planche^ fig. i. 

fig. {. Voici enfin encore un autre efpèce d'Ovaire dont ru m phi 
donné une defcription, & qull prétend être du Limaçon en Chauve -Som. 
Il eft à obferver que félon cet Auteur aucune des ces mafles ne doit être, 
qualifiée é'ovaire. Son opinion eft qu'elle ne doivent être regardées que 
comme uneexcrefcence, caulée par une aflucnce exceifive du fuc nour« 
ricier, d^ou félon lui cette excrefcence fe forme dans de certains tems de 
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l'année, (ans autre caufe que rabondance de la nourriture. Mais ce (^ 
timent eft combattu parla conformation de ces pièces, quand on les obfèr* 
ve avec attention. Car toutes leurs parties font autant de petites veffies 
figurées comme des pois, attachées Tune fur l'autre & par les cotez, qui 
ont tous leurs traits, & chacune fa petite ouverture; joignant à cette 
confidération la remarque fondée en fait qu'elles font voûtées d'un côté 
& un peu aplaties deTautre, qui eft cdui de l'ouverture, & que d'ailleurs 
l'intérieur en eft vuide, on en inférera avec beaucoup de vraifemblance 
que ces petites veffies ne font pas de fimples éxcrescences , mais des vales 
ou des refervoirs deftinez par la nature à recevoir & à conferver le frai 
ou les oeufs du Limaçon. 

F PLANCHE XX.**^ 

fig. !• Cette figure préfente un limaçon a bosses et a ban* 
*>Bsou, en HoUandois, gdandc Knobbel Hoorn^ de Tefpèce des Limaçons 
^n forme de poire* La coquille en eft affés pefante, elle a fur 
te bord de l'entortillement , des bolTes relevées , qui en dedans font ca-' 
v^os, & qui doivent être confidérées comme des continuations d'éléva- 
tions, que la coquille a. Il paroit fur la coquille qui eft d*un blanc de 
^ige lors qu*elle eft netoiée de fa première peau brune, des lignes 
^'Un brun noirâtre , qui s'étendent toujours en paires , du côte' des con* 
tours, & que Ton voit clairement en dedans, là ou la coquille eft 
Wanche» 

Fig. 1. & $« Entre les Escaliers a caracol bâtards^ il n'y en a aucun qui^ 

^ fes contours larges & ventrus , aproche plus de Fescalicr à caracol vtru 

tfUfic^ que celui-ci; cependant, il y a toujours une grande difFe'rence 

&ans la conftruCcion de la coquille, comme nous avons déjà eu occafion 

àe le remarquer. La coquille eft rougeâtre ) & les crampons font blancs/ 

Cette coquille eft un peu rare* 

fig. 4. 5. & 6. Nous voions encore ici quelques anomalies de l'efcalUr 
k caracol bâtard^ qu'on trouve en afsès grande quantité dans les rivages 
Européens, & qui, pour la plupart, font tout à fait blancs. Quelquefois 
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ils font environnés de lignes interrompnes, conome on le voît à la parde 
inférieure de la coquille que repréfente la figure quatrième. 

PLANCHE XXL*^* 

H|f« T. Ce limaçon en tujau^ appartient à refpéce des priavbsdb 
VBKUS. Il eft connu que les coquilles en tuyau font formées dediffé. 
rentes manières, & différent beaucoup non feulement en épaiflëur, mm 
aufii dans la conformation & Tarrançement. La coquille efl: plus calcai- 
re & n'a point de luftre; quelquefois cependant il fembleroit qu'elle eut 
été émoulue* Selon toute apparence ce tuyau eft une pièce de celles 
qu'on apelle Sifflets de fable , ou Uoyau de vache , qui confiftent eo trois 
& quelquefois en davantage de pièces , qui s emboitent Tune dans Tautre, 
& qui fe terminent à la pointe la plus mince en un tuyau double» L'ani- 
mal qui habite cette coquille confifte en un morceau de chair de la forme 
d*un ver que Ton mange aux Indes. Avec le bout large de la coquille Ta* 
nimal eft enfoncé dans le fable, & la pointe étroite avance dehgrsi dbù 
fort quelquefois de Teau qui s'élève à une hauteur conûdérable» 

¥ig. 1. & 3. Ces deux efcargots, qui, à la vérité, paroiflTent' difFérens 
fur la planche où ils font defiinez, mais qui font cependant de la même 
efpèce , paroiflent former une Clafle moienne entre les Coquilles en cône & les 
Cjlindres ou Rouleaux. La conftruftion des contours (bpèrieur revient i 
celle des Rouleaux, & les planures qui avancent au premier contour, fem« 
blent la faire aprocher beaucoup des coquilles à cône ventrues» • Les co- 
quilles ne deviennent pas de beaucoup plus grandes, elles font fort unies 
&, brillantes , font épaifles & ont à la bouche un bord renverfé. 

Fîg. 4« Ce petit efcargot à bouche ronde dont tes contours font applaiis ^ ap- 
partient aux Signatures. La Coquille eft de la nature de là nacre de perlei 
& brille 9a & là au travers de la peau rougeàtre. 

Rg. 4. On peut auffi compter parmi les Aftgnatures ce petit hb- 
RiTBACÔTBs« La bouche brille d'un éclat arç;entin, & fur les coo- 
tours en dehors , font répandues des flammes vertes» Ces deux eipices 
Reviennent confiderablement plus grandes» 



rig. 6. Nous avons dcjà confîderé quelques befles erpèces de Snceins^ 
for tout de ceux qui ne deviennent pas fort grands. Celui que cette figu- 
rerepréfentc, & qui eft joliment deffiné^ a, fur un fond rougeâtre, des 
faides blanchâtres nichngces de taches d*un bran rouge. La coquille eft 
allez forte 9 unie en dehors, un peu dentée à rembouchure, & là, d'un 
jaime ûle. 

Fîg^ 7. On voit encore ici un efcargot dont la coquille a une apparen- 
ce équivoque* Eu égard aux contours qui s'étendent en hauteur, il femble 
qu'elle apartiendroit à Fefpèce des Strombes. Mais, la forme ventrue des 
contours, & la manière en laquelle ils fe ferment Tun dans Tautre, & prin- 
dpalement la pointe émouifée en laquelle ils fe terminent au delTous de 
Tembouchare, montrent, qtfelle appartient au genre des éguiOes imoujplts^ 
La coqinlle eft d'un gris . blanchâtre, & a des taches brunes & des flammés 
qui s'élèvent en raies. 

PLANCHE XXir/** 

Kg. i« 00 a accoutumé dans le Régne minerai de diftinguer les Nau-^ 
tOis & les pierres SAmmon^ entr'autres en ceci, que dans les pierres d'Am- 
mon, les contours font à découvert, au lieu qu'aux Nautiles ils font cou- 
verts. En confequence, il faut que cette fuperbe & rare coquille, qui eft 
fepréfentée fur la première figure de cette planche, foit une efpèce de 
coiNB D*AMMON, & point uu NautiU. Car puis que les contours des Nauti- 
les ne font point à découvert, comme il paroit par les pièces de ce genre, 
préfentées dans leç parties précédentes de cet Ouvrage, c'eft tout au moins 
une rareté que de pouvoir les confidérer ici nuds & à découvert. On fçait 
de plus que, jusques à cette heure ^ on n'a point encore trouvé de Cornes 
fjfmmon naturelles & non pétrifiées, & que Tanimal que cette coquille ren- 
Nsrme , habite vraifemblablement dans les profondeurs de l'Océan que jus- 
ques ici on n'a pas pu fonder, d'où il faudroit que cette coquille eut été 
Slevée par le Déluge, & eut été peut-être jettée avec le fond de la Mer: 
:'eft pourquoi, fur ces fondemens, on ne confiderera pas d'abord la pré- 
fente coquille comme une Corne J^ Amman ^ & on ne la tiendra pas pour tel- 
e« Mais il eft connu que les Auteurs confidérent les Cornes iAmmon^ com- 
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me une efpéce de Nautile^ & que dans Tune & l'autre efp^ce il y en a (le 
chambrés , & d'autres qpi ne le font pas. Chaque efpèce a beaucoup de 
fous-efpèces, comme il paroit du moins par les pétrifications* Nous te- 
nons donc la prefente coquille pour être un Efcargot à corne ctAmmon^ qm 
eft la première fous -efpèce qui vient après le vrai Nautile. Sa coquille, û 
politure, fon éclat de Nacre de perle, & fes flammes verdâtres le font 
beaucoup ^procher du Nautile^ par la proportion du premier contour 
avec les autres, qui fe trouvent être ceux de la confhruâion du NautUe 
épais. Mais Tembouchure ne fort pas autant qu'au Nautile & les contoun 
font à découvert. C'eft par cette double raifon, que nous comptons cet« 
te coquille entre \cs Cornes à^Amfnon^ & que nous la regardons comtse 
une pièce rare* On Tapelle une Corne d'Ammon , & parce que ci • devant 
onfeîcrvoit de cette efpèce de coquilles, dans le Culte que l'on reodoit 
à i\jriT£R AMMON , & à raifou de fa figure* 

Fig. 2. Comme toutes les perfonnes qui aiment & raflemblent ces 
planches qui leur préfentent diverfes fortes de coquillages, ne font pas en 
état de fe faire Tidée la plus claire de chaque deflin, on a voulu prefeoter 
une féconde fois, en petit, & dans une autre pofiture^ la Corne d'Ammon 
décrite ci - deffus, fçavoir, de la manière en laquelle Tembouchure fe prc. 
ftnte quand on tient la coquille droite devant foi, & qtfon regarde de- 
dans. La bouche eft épaifle & grande près des contours, & petite ii 
l'extrémité oppofée* Du côté de la quille ou du fond , retendue de l'em. 
bouchure fe rétrécit proportionnellement & fe perd dans Tare du contour. 
En dehors Tescargot a au milieu du contour une petite ouverture percée 
à jour que Ton apelle le trou de Tumbilic On n'a pas orné de couleurs 
vives cette coquille repréfentée en petit, parce qu'on n'auroit pu expri- 
mer les beautés qui y éclattent, puisque même les couleurs avec lesquelles 
la 'figure première eft enluminée, ne font qu'une foible & bien imparfaite 
imitation des beautés de l'inimitable Nature, qui, non feulement ne &^ 
roient être furpaflTées:^ mais qui même ne pouroient être exprimées par 
. les plus grands & les plus habiles Artiftes» 
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PLANCHE XXm.^** 

tig. I. On apelle communément limaçons a orblots ou a ves- 
sies ces efcargots minces & en boule. Quelques uns ont une forme ob- 
longue ou longuette; on leur donne le nom àe Nacelles ou Gondoles lovs^que 
leur embouchure eft grande, mais lorsque Tembouchure n'eft pas grande, 
on les nomme Escargots en oeuf. Et même leur figure diffère quelquefois à 
un tel point, qu*à la fin, ils perdent les marques caraftérifliques de leur 
Clafle. Ceft à cette catégorie que l'on peut ranger le préfent escarooten 
OEUF, qui eft moitié Porcelaine^ & moitié Rouleau, & qui de plus, contre la 
coutume des Limaçons à grelots à Tembouchurc une Lèvre renverfée. Sa fur- 
face unie eft couleur de fleurs de pommes^ & il a plufieurs jolies fafcies 
étroites. 

Rg^ t. Cette TOUPIE eft dans fa forme naturelle, lorsqu'elle eft en- 
core revêtue de fa croûte calcaire, d'un blanc jaunâtre, avec des bandes 
bleues. Sous la croûte paroit un éclat de nacre de perle laquelle fe fait 
diftînguer dès qu'on Ta tant foit peu dépouillée & émoulue, comme on 
peut le voir à la figure. Ceft pour cela qu'elle porte le nom de toupib 
D^BNACRBDEPERLB^ Les coutouTs fout uu pcu cucoçhés au bofd, en 
haut & en bas* 

rîg, 3- l^ coquille repréfentée ici eft un petit murex de rocher 
6u pierreux, en Latin mures faxatilis. Le premier contour a des plis 
fort épais ou profonds , & les autres contours fortent extraordinairement 
haut En haut , au deflus du premier contour , on voit des pointes émouf- 
fées, où étoit la vieille embouchure de la coquille, à laquelle le limaçon a 
continué d'ajouter de nouvelles habitations. La coquille eft blanche , & 
dure comme du marbre , excepté qu'on voit encore dans les rides une 
peau fangeufe jaune , qui s'y tient généralement attachée. 

Ttg. 4* Cette figure repréfente une belle petite tour a côtes, 
qui eft remplie de fines petites rides en travers. Les côtes qui defcendenÇ 
en longueur font fort élevées, & plattes en haut i de manière cependant, que 
les raies qui (ont entre les côtes pafTent par deflus celles -ci, & font dif- 
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férentes encoches, ce qui fait paroitre les côtes, comme fi elles étoieat 
grainées/ La couleur eft jaune -brunâtre* 

Ftg. ç. Cette petiti Tbnreft apellée la petitb tour hideb, par- 
ce quil femble qu*elle ne confifte en autre chofe qu'en rideis entalTées les 
unes fur les autres* Les contours ont des élévations en forme de côtes , 
qui font que la coquille paroit avoir plufieurs coins ^ & comme les rides 
s'étendent encore au delTus des élévations, elles y font une forte pointe , 
qui fait que la coquille paroit comme fi elle était héridée de fins éguttlons. 
Laflru£ture de la coquille eft la même que celle de la précédente, & ne 
diffère pas beaucoup de celle des Buccins* Ces deux fortes de petites 
Tours ne deviennent guères plus grandes. 

PLANCHE XXIV*** 

Tig. u Ce Buccin a coquille mince eft apellé parles Amateurs la coi* 
KB DE pouRPRB, mais il faut bien le diftinguer de la coquille de pourpre 
qui apartient au genre des murices^ on^ coquilles k aiguillons^ L'animal qui rha« 
bite a unecbairrougeatre, qui colore intérieurement toute la coquille; de 
là vient, que Tendroit de Tembouchure où Tanim^l entre & fort conftam- 
ment, paroit comme étant tout en feu, ou, d^un rouge île pourpre ^ corn- 
me on peut le voir à la figure , à caufe des diflTerentes couches de ce fuc 
rouge, qui fe durcifient continuellement l'une (br Tautre. On a plufieun 
efpèces de cette coquiDe , qui, dans les deffins quon en donne paroifliënt 
être différentes, &qui, par cette raifon ont reçu des noms particuliers; 
comme, les blanches avec des ondes larges, brunes ou rougeâtres, d'au- 
tres, à ondes étroites &à flammes, & dont on a déjà donné des repréfen^ 
tations & des defcriptions dans cet Ouvrage* Celle -d eft au premier con» 
tour d'un beaubleu« Les autres contours font rouges, parce que la cou* 
leur de Tammàl a pénètre au travers de la coquille qui eft tendre# 

Bg. 2, Cette Came ventrue apartient au genre apellé coquillbs di 
VEKUS UKIBS* Elle eft à cotez inégaux, & fit coquille blanche eft omâ 
de raies brunes. Son derrière avance avec ooe élévation ^ ce qui n*eft.pai 
ordifuûre aux coquilles de cette eipèce** 



Ttg. 3. La préfente Moule eft auffi de même une coquille de P^itins^ (hr- 
nommee la moule a cotes, parce que les coquilles font garnies de 
côtes fort élevées & aiguës. On Tapelle auffi la vieille^ parce que les 
côtes reilemblent à des rides. Elles font ordinairement blanches , ou gris 
de cendres, &, quelquefois feulement, elles font ospées de taches oblon- 
gués noirâtres ou brunes. 

Fig. 4. Cette coquille apartient a Tefpèce des petites Porcelaines, qu*on 
flomme Cauris ou Te eu. Elle eft blanche, a au milieu une grolTe bolTe, 
autour de laquelle d'autres plus petites s'élèvent dans le large bord. Ces 
coquilles font cette fameufe petite monnoie dont on charge des vaiflfeaux 
entiers des Isles Malouinn a Bengale & à Sianu 

lig. f « Entre les petites Porcelaines il y en a aufli quelques unes qm 
ont (br le dos des petits grains. C'eft à cette efpéce qu'apartient la coquille 
repr^fentée dans cette lîgure, qu*on nomme laporcblaimba grains 
DB RIS, & qu'on doit diftinguer de la Porcelaine a grains de feU Elle cft 
de couleur rouge tirant fur le brunu H a eo a auffi de la même çfpèce qui 
ibntjblaochesou bleues. 

PLANCHE XXV. *^* 

Hg. I. La préfente Moule eft une TeUine^ ou, coquille en assis- 
te A ratons» La coquille eil mince comme à toutes les Tellines^ 
mais un peu plus large que d'ordinaire, & d'un côté de Tefpéce des co- 
quittes en jambon^ c'eft à dire, un peu recourbée & plus étroite. De 
la fermeture defcendent plufieurs raïons rougeâti*es fur les coquilles fur 
imfoiid blanc, & en dedans les deux coquilles font toutes blanches. On 
trouve auffi de ces Moules rouges avec des râlons jaunes ou blancs. 
EUes ne font pas fort ventrues , mais elles font plattes , ce qui fait que la 
Moule même ne confifie qu'en une efpèce de lambeau ou lèvre platte, qui 
cft coriace & n*eft pas mangeable. On les trouve près d'Jmboini fur les 
rivages des Isles voifines. 

Bg. 2. Kous pouvons compter auffi entro Tefpèce des Afufcles ou MU 
tules ime (brte qui diffère à la vérité en quelque chofe quant ï la forme^ 

F ) maif 



maïs qid, quant aux coquilles & à la moule qui y eft renfertoée, revient 
au même« Nous entendons ces moules que Von trouve dans les Marais & 
les eaux douces, dont la fermeture eft environ au milieu, au lieu qu'aux 
Mitules ordinaires elle eft au bout. C'eft à la même efpèce qu*il faut auffi 
entr'autres rapporter fes coquiUes qu'on nomme du Peintre. La couleur des 
coquilles eft en dedans blanc- bleuâtre , & en dehors noire ou brune, & 
au deilus de cette couverture elles font bleuâtres & tiennent de la Nacre 
deperle« De même auffi que les mitules ordinaires, ou moules k coi» ren- 
ferment fort fouvent des perles, on en , trouve auffi dans cetto efpèce que 
nous décrivons à prefent, & Ton doit auffi raporter à cette efpèce là 11 
grande moule que Ton tire de rElJler en Saxe & qui renferme de fort 
grolTes perles , qui ne cèdent en rien aux perles Orientales foit en grandeur, 
foit en beauté* La coquille que nôtre figure repréfente, en renfenne 
deux qui ne (ont pas parvenues à leur maturité, & qui font encore zU 
tachées; on les a deffinées fur les bords de la coquille. De là on Tapelle 
LA MouLB A PERLES vz l'elstbr. Ces moulcs font rares, parce 
qu'il eft deffendu fous de sévères peines de les pécher. 

Hg.}.4.&S' Ces trois mignonnes petites coquilles apartîennent.m 
mignaturés ou, à cette efpèce qu'on apelle Speculatie^Coed^ ou matchanUft 
pfefcntant avers okjets. Scavoir, Numéro }« eft une petite Porcelaine qu'on 
apelle l'a non, parce que les trois bandes noires qu'on y remarque ref- 
femblent aux facs que les ânes portent fur le dos; Numéro 4. eft une pi- 
TiTB PORCELAINE blbub; & Numcro ^. eft une mignonne toufib 
tvec des pointes en Tours, dont les contours confiftent en bolles élevées 
& oblongues , qui au deifous font environnées de fafdes ralées rouges & 
blanches, 

PLANCHE XXVI.*** 

Wig. I. Oy a plufieurs fortes & plufieurs anomalies des Cornets hkuc$h 

taches jaunes^ Us apartiennent bien en gros au Genre des Cornets en gatm 

au beurre^ mais, vu leur variété, on leur donne des noms difFèrens. Celui 

qui eftdeffiné fur cette première figure, porte le nom de tiorb blanc 

La coquille eft blanche comme neige ^ & ornée de quelques raogées déta- 
ches 



ts jaunes, qui, fur quelques unes tirent fur le brun, & qui font plus ou 
Ans régulières. Ces fortes de Cornets font généralement aflèz larges, 
ont une coquille épaiffe & dure« 

Fig. 1. Cette coquille tient aux Mignatures^ en ce qu'elle eft une co- 
lle qui n'a pas fait fon crû des limaçons a grelots a bosses, 
en HoUandois, gcknobbelde Belboorrn. Le fond eft blanc, & de petits 
euds jaunâtres & élevées environnent en rangées les contours. 

fig. 3. &4. Les coquilles que ces deux figures repréfentent, & qui 
t deffinées ici en en préfentant la partie inférieure & la fuperieure, font 
ne beauté rare & d'une ftrufture remplie d'art & élégante. Elles ap* 
tiennent au Genre des Toupies^ Le fond eft d'un beau rouge , & par- 
fus il y a plufieurs rangées de petits noeuds, ou de petites boules de 
deur blanche , brune, ou noire, qui font pêle-mêle, ou aufti en raies, 
apelle ce Limaçon le chapelet, à caufe de ces rangées de petits 
ins qui reflèmblent àunCbapeletj &le limaçon de tharaon, par* 
qu'il fe prend dan^ la mer rouge. Rarement la coquille devient elle 
lucoup plus grande. Le partie inférieure montre le trou de TUmbilic 1 
nbouchure jaune, & les rangées de couleurs vives chargées de petits 
màs noirs & blancs* 

jRg, 5;Cette figure d'epeint une petite tour a coquille 
AissB, qui appartient aux Mgnatures. Elle a des flammes d'un brun 
igeâtre fur un fond blanc^ 

Ftg. 6. Cette coquille appartient auffi aux mignatures & devient rare* 
!nt plus grande. Onl'apelle le buccin a veuilles, parce qu'il s'at« 
;he aux feuilles des arbres qui, aux Indes ^ croilTent fur le rivage^ Sa 
quille eft mince , & a fur les contours de fubtiles côtes qui font un peu 
:ochées« La couleur eft d'un brun jaunâtre* 

Kg. 7. On trouve auffi entre les Porcelaines ou coquîBes de Venus j une 
dte forte de Limaçons dont les coquilles font conftruites d'une manière 
ticulière , en ce que fur le milieu il y a un bourrelet qui s'élève fur le 
s, & aux deux bouts une boITe plus blanche, plus élevée, plus unie & 
isbriDante, eft enchalTée dans un anneau comme fi c'étoit une perle. 

Toute 
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Toate la coquille eft blanche , ce n*eft qu'aux deux bouts qu'il y a une tache 
rougeàtre. On nomme cette forte de coquille la jambussb du Jam- 
bus aqueux fauvage. On Tapelleauffi lb dos b'lbve'i la citeouillb 

BLANCHB| &LA POBCBLAINB DB PERLB. 

PLANCHE XXVIL*** 

JP!^. i« VefcoTfrot en oeuf repréfenté d • defllis, Planche Xxm. *^^ 
Fig« I. fe préfente ici dans Ton intérieur On peut y voir durement que 
Tembouchure eft fuivant les proportions des NaceUesoxx Gondoles^ & que 
les contours font entièrement cachés comme ils le font aux efcargots en Hif. 
Le bourrelet qm entoure le bord de Tembouchure , eft auffi paflâblemeot 
épais par dellbus^ & diftingue cet efcargot des Cadres. 

Fig. %. Cette Porcelaine magnifique & bien digne d'être obfervée^ dt 
apellée la vorcblainb a e'caillb db tortub^ & on découvre fa- 
cilement la raifon de cette dénomination. Car les couleurs de cette coquille 
brillante confiftant en taches de brun foncé, jaunâtres & blanches i qd 
fe répandent intérieurement pèle* mêle ^ on n*a pas pu la comparer plus ooo- 
venablement qu'à de Técaille de tortue polie. Au refte il faut obfer- 
ver dans cette coquille une drconftance particulière & qui n'efi pas 
commune aux autres coquilles de cette eipéce; c'eft que les taches bn- 
nés ont une grande quantité de petits points comme des grains de mikti 
blancs , brillans d'une manière éclattante , qui font attenans Tun à l'aotrei 
qu*on ne peut ôter ni en polilTant ni en émoulant la coquille , P^ce quHs 
y font profondément imprimés. On trouve quelquefois, il ^ vrai, de 
femblables points fur d'autres coquilles , & il eft à préfumer qu'ils pro- 
viennent d'une oiatiëre fpongieufe qui s'eft imbibée dans la coquille peut- 
être encore poreufe, & qui s*y eft durda Ce Limaçon eft au rdlele 
plus grand de fon efpèce, aune coquille forte & qm prend aifément beau- 
coup d*eclat & de luftre. L'embouchure eft de même qu'aux autres For- 
celaines. 

flg. i. La préfente figure confirme que ce n'eft pas la mer feule qui 
préfente & étale de beaux Limaçons, mais que les Campagnes & les Jardins ea 

peu- 



peuvent auflî montrer de tels^ puis qu'elle nous préfente un Limaçon de 
terre, qui appartient à la Clafle des Limaçons à bouche ronde. Cette co- 
quille a des fafcies jaunâtres picotées de blanc, fur un' tond brun flammé 
de blanc. Elle eft mince, & n'eft ni fi unie ni û brillante que les coquilles 
des Limaçons de Mer. 

PLANCHE XXVm.*^* 
Fig^ I. On a vu par l'explication des figures des Planches précédentes 
qu'il y a une différence réelle entre ces Coquilles nommées rermijjeaux de 
McTj ou, Tujaux de Vers, Celle, que cette figure repréfente, qui, félon 
rOrdre Syftématique apartient aufli aux Vermiflfeaux^ diffère beaucoup, 
non feulement des Tuyaux de Ftn proprement ainfi nommés, qui tous 
font plus ou moins entortillés , mais auffi des gros Tuyaux qu'on nomme 
Bojaux de Boeufs il même de ces Tuyaux qu^on nomme à prefent en HoU 
landois, Venus ^Scbafts^ ou en françois, Priapes de Venus. Ceux-d, ne font 
que des Tuyaux étendus en longueur, & presque droits, mais celui-ci a 
déplus uneefpèce de tête, qui fait qu'il aproche encore davantage delà 
forme d'un Priape proprement dit. C'eft la raifon pour laquelle quelques 
François Tapellent ail&s librement le Brandon d!" Amour ; mais ceux qui veu- 
lent fe fcrvir d'une dénomination moins indécente, Tapellent avec afsès 
de juftelle l'arrosoir, ou, le pincbau de mer. En effet, fa tête, 
comme le dit D'argek ville, eil garnie d'une Fraife ou frange & d'un 
Gland percé de petits trous, par lesquels le Ver qui habite ce Tuyau, fait 
fortirun grand nombre de fils, qui font, que le tout, lorsque l'Animal 
eft dans Teau, relTemblp fort bien à un Pinceau de Peintre. Lors qu'on 
confidère cependant cette coquille quand elle e(l feche & dépouillée du 
Vermiffçau quiThabite, les HoUandois la nomment He^tunus^Scbaft^ c'eft 
à dire ^ Priape de Neptune. 

Ce que nous avons dit jusques ici conftate les raports qu'il y a entre 
ces Vermiflëaux entr'eux; mais nous devons particulièrement remarquer, 
qu'il y a une affez grande différence entre les individus de cette efpéce. 
Quelques Arrofoirs font courts, d'autres longs; les uns font droits, d'au- 
très courbes; il y en a auffi d'entortillés; la plupart font de couleur presque 
i^atrieme Partie. G blan 



blanche, comme celui de nôtre figure; il y en a auffi de conleâr pourpre ' 
ou rougeâtre. Quelques uns ont une frange ou fraife fort large^ d^autres 
l'ont fort étroite , ou n*en ont presque point Celm.ci eft des moyens, 
quant au dernier article. C'eft un des plus longs que Ton ût, mais non 
des plus épais. Outre les veftiges des trous qu'on remarque fur Ton fom- 
met ^ il paroit à celui-ci une efpéce de Vifage, ce qui fait un effet afles 
plaifant* Ce Vifage fe remarque dans tous les Ârrofoirs réguliers & bien 
compofés. n feroit à fouhaiter que quelque habile Naturalifte découvrit 
Tufage de cette partie pour le Ver qui habite cette coquille* 

Hg* t. En décrivant la figure première de la Planche VI de la pre- 
mière partie de cet Ouvrage, on a amplement parlé d'une très- belle co« 
quille de Tefpéce des Cornets qu'on nomme Thiares^^ parce qu'ils refièm. 
blent beaucoup à une Couronne Papale. Outre les grandes, il y en a auffi 
de petites, comme celle-ci, qui diffère de plus beaucoup d'avec la pré- 
cedente quant à la couleur. Celle-ci ell de couleur d'orange, avec des 
veines jaunes, & de petites pointes qvû font un très-bel effet fur la robe* 

Fig. 3« On nomme quelquefois la coquille que cette figure repréfènte, 
la Couronne Papale bâtarde ^^ mais elle apartient cependant plutôt aux Mitres 
Epifcopales, quant à fa couleur* On la nomme communément lb cardival* 

^g* 4« & {• La cinquième figure de la Planche XVi de la première 
partie aui& bien que la première figure de la Planche V^^^ de cette qua^ 
triéme partie, nous ont fourni des remarques fur une fingularité bien re- 
marquable dans les Efcargots dei'efpèce qu'on nomme en Hollandois Yopsm 
lakken^ c'eft à dire, des Limafons àfommet. En effet, par leur contours ils 
reffemblent à ces Limaçons, mais ils en différent beaucoup par l'élévation 
de leur fommet. On les range fous la Claflë des buccins, & en firangoiv 
on ne leur donne pas d'autre nom« La couleur de citron qui y brille, y fait 
un très bel effets Mr. d'AacBNViLLB apelle la coquille, de la fiigure f^ 
ruNiQUB, parce qu'elle eft gauche, & par cette raifon, d*auCres la di. 
ftinguent ei? l'apellant la mal-nommb'b. Des bandes fort brunes qui 
traverfent Ws contours^ augmentent encore la beauté de ces deux pièces. 

PLAN- 



PLANCHE XXIX,^*» 

lig, I. & 2« Voici une efpèce de Buccins, fort fmgulière^ d'une 
grande rareté , & très - belle. Ils ont été nouvellement découverts , & de* 
plus peu d*années feulement aportés des Iles Magellaniques en France^ 
d'où on en a vendu quelques uns aux Curieux de Hollande. Voici le fait. 
Les François formant il y a fix ans un établilTement dans les Isles Maloui- 
»ei^ qui font à IT.ft du Détroit de Magellan, y péchèrent des coquillages 
& en trouvèrent quelques efpècesfbrt rares, dont nous avons fait deffiner 
. & enluminer les principales fur cette Planche & la fuivante« 

n n'eft pas neceflfaire de dire que ces efpèces étoient ci - devant incon* 
nues atout le monde, & que pour cette raifon, on a Amplement apellé 
BUCCiKSDBMAGBLLAN, U coquille que cettc figure repréfente. Par 
la grandeur de fon premier contour, & la figure de fa bouche, cette co- 
quille apartient fans contredit au genre des Buccins, mais il ne refièmble 
cependant parfaitement à aucun de ceux qui étoient déjà auparavant con- 
nus. U y à des coquilles de cette efpèce , beaucoup plus grandes que ceL 
le de nôtre figure* U y en a auffi de la même forme & qui font de beau- 
coup plus petites, & toutes de la même forme. La couleur eft un jaune 
rougeâtre ou brunâtre , comme de Tocre jaune mêlé avec quelques traits 
de blanc, & des raïes brunes. La figure i. prefente ce Buccin du côté du 
doS| & la figure 2» du côté de la bouche» 

ng, 3. La figure troifiéme repréiênte un fort beau lbfas ou fa- 
TSLLB DE MAGELLAN, qui n'eft couuu que depuis peu. Si qui eft res- 
plen£flant comme du bronze à fon fommet qui eft uni , poli & transpa. 
rent; Mus tout le refte de la circonférence eft dîvifé par des lignes éle- 
vées, d'un brun noirâtre, qui s'elevent davantage à mefure qu'elles s'éloignent 
do centre ou fommet Entre les plus élevées , il y en a quelques unes qui le 
font moins 9 qui font plus courtes & qui rempliflent Tinterftice des plus 
grandes. Elles font couleur de corne & transparentes» C*eft pour cette 
raîfon, que la coquille étant vue de llntérieur contre le jour, donne un 
charmant fpeOacle, Eo dedans, elle eft naturellement couverte d'une na* 
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cre de perle fort belle , mais le dehors n'acquiert cette belle couleur que 
parla politurei lorsqu'elle eft émoulue. 

Tig. 4« La figure quatrième nous ofire un Lepas de Magellan , fortdifFe. 
rent du précédent, non feulement par fa couleur, mais aufii par fon fommet 
qui eft percé d'un trou rond, ce qui en fait une pièce fort finguliére. Sa 
couleur eft noirâtre, divilee en compartimens par de larges raies d'un 
blanc fale. U y a cependant des coquilles de cette efpèce, qui au lieu d'ê- 
tre noirâtres, font en quelque façon pourprées ou rougeâtres, ou tirent fur 
la couleur de Rofe* Elles ne font pas refplendiiïantes on nacrées en de- 
dans, mais blanches comme la coquille d'un oeuf de poule* 

PLANCHE XXX. *^ 

Kg. i« Comme le caractère principal & âiftin£tif des Harpes , fe tire 
de ce qu'elles ont des ûllons & des bandes qui les parcourent en longueur, 
il feroit mieux, a nôtre avis, de faire fous l'espèce principale des BuccinSi 
à la fuite des Harpes , un nouveau Genre , fous le nom de Rudolpbus ou de 
Conques Perfiques , qui eft alTez connu , & qui contient aflez de variété 
comme cela paroit, par cette figure, qui nous préfente un Limaçon très 
rare, & qu*on achète à grand prix d*entre ceux que quelques uns nommeiA 
enHoUandois, Afetaal boorens & d'autres tr^dmonden^ c'eft à dire, Contti 
à bouche large ^ dont il y a une efpèce deflinée fur la Planche U*^ F^. f« 
de lalIL Partie de cet Ouvrage. Je ne comprens pas, à la vérité, com- 
ment quelques Auteurs ont pu placer ce Limaçon dans le genre des Mum 
tex ouRocbers^ qui ont une bouche fi étroite. Celui de nôtre figure pouroît 
être à plus jufte titré placé entre les Pottrpres , qui ont la bouche à peu près 
ronde , de même que le premier contour* Ce que cette efpèce a de par- 
ticulier, c'eft une Dent fort faillante & aiguë, qui, dans quelques uns, èft 
entourée d*un peu de rouge, comme dans ces Nerites qu'on apelle 'ààx 
pents defang. A ^extérieur, la coquille a des bandes rondes, élevées à 
égale diftahce, qui entourent toute la coqiûlle, fuivam les marques qu'on 
iroit à la bouche, & s'étendent jusqu^au fommet qui eft presque blanc: i 
cela près, toute ta fturfàce extérieure eft d\ia brun (otite. Entre chaque 
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paire de bandes, il yen a de petites ou minces plus enfoncées, qui ref- 
femblent parfaitement à une corde fort mince« Ccft par cette raifon, que 
cette efpèce de Rudolphus pouroitêtre nommée i jufte titre i*a cordb'b. 
Autant que j'en fçais , cette efpèce n'a jamais encore été deffinée dans au- 
cun ouvrage de Conchyliologie , ou qui traite des Coquillages. 

F/f . t. Le Limaçon fort curieux & auffi nouvellement découvert , k, 
aporté desIslesMagellaniques, que cette figure repréfente, eft communé- 
ment nommé le Buccin feuilleté. Selon la définition de M. d aioenvillb, 
il apartiendroit cependant, auffi bien que le précèdent, au genre desPour^» 
près. Car il a la Bouche ronde, auffi bien que le premier contour* Le 
ibmrtiet n*e(t pas pyramidal, mais un peu plat, & la queue eft courbe; 
Caraâerçs qui, tous, difiinguent les Pourpres t)U Purperboorens des Ehic- 
cins. C'eft pour cela que quelques uns le nomment feulement le corVBT 
fbuilletb'^ Son cara&ère diflin£tif confifte dans des feuillets qui 
vont de haut en bas , & qui s^uniflTent à la pointe inférieure , laîifaht aper- 
cevoir une efpèce de crête au bord fupérieur des contours. Dans les uns 
CCS feuillets à peu près perpendiculaires à la furface , s'elevent plus, ou font- 
plus larges ; & ce font les plus' eftimés. Dans d'autres , la couleur eft' plus pale 5 
& dans quelques uns, & ce font les plus vi&, elle eft plus foncée, & dans 
ceux-ci, elle tire du blanc au verd d'Olive. L'ouverture eft au dedans 
d^un pourpre obfcur. Il y en a qui ont deux , & trois pouces de longueur, 
& environ autant d'épaiffeun 

Bg. ?• D y a beaucoup de variétés , quant à la couleur , entre les Mou- 
les proprement ainfi iiommées, foit entre celles d'une même Cote, foit entre 
celles que Fon pêche dans différens Pays. La Planche XV*** de cette 
partie 9 nous en a fourni des exemples. Quelques unes prennent quand on 
les polit & qu*on les émout la plus belle couleur violette ou pourprée, d'au* 
très, un bleu ou un verd fort éclattant. La couleur de celle-ci, eft un 
beau violet mêlé de pourpre. Et, outre fa grandeur,. par laquelle elleibr* 
pafife de beaucoup les autres Moules, dont on a parlé à Tendroit cité , & 
principalement celles d'Europe, celle-ci a des rides qui la diftinguent & 
rembelliilènt beaucoup^ ParUnt du fommet ou de la pointe, . elks s'étendent 
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3usques à la circonférence en longueur; & outre cela, il y a des rides cir^ 
culaires qui les croifent dun côté à l'autre. La pointe &la partie du 
doublet où eft la charnière font d un blanc jaunâtre^ On les nomme mou- 
les PB MAGBLLAN RIDBBS. 

lig*^ Celle-ci nommée la poulb n*eft pas plus commune. Ceft 
un vrai Doublet qui a fa charnière proche de la pointe, laquelle forme im 
bec qui eft alTez large Sie percé d*un trou rond. Le côté qui s^offire ici à la 
vue, eft plus petit & beaucoup plus plat que Tautré, qui feul fait le dit bec 
percé. La coquille eft fort mince & légère, d'une couleur jaunâtre fort 
pale par tout« On ne fauroit douter que ce ne foit l'Original des Terebratu- 
lit es pétrifiées ou moules en trou^ qui ci* devant étoient inconnus* On fa 
trouvée aux mêmes Isles. 

Flg. f . 11 y a une très grande diverfîté entre les Lepas nbmmâ P^ 
teBes ou Moules en plat ^ comme cela paroit par ceux qui font déjà repré. 
féntés dans cet Ouvrage. Celui-ci fe fait particulièrement diftinguer par (à 
couleur, qui eft celle du Bronze fort édattant, dont refplendilTeAt non feule* 
ment fon fommet, mais auffi des rayes qui font à la circonférence. Cette 
coquille n'eft pas des grandes. On l'a aportée comme toutes les autres que 
cette Planche repréfente , des Isles Malouines^ en France, & delà en Hol- 
lande, où elles font à prefent une des plus rares pièces de& Collerons des 
Amateurs de THiftoire naturelle* 

• * ^f 
Nous fînilTons ici la defcription de nos Flanches de Coquillages delà 
quatrième Partie, & nous remarquons feulement pour conclufion, que nous 
n'avons emploie dans ces défcriptions que les dénominations qui font coq- 
nues^ & emploiées en Allemagne. La troifième Table prefenterijes au- 
tres dénonûnations d*une manière complette* 
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LIMAÇONS Tdes MOULES 

• REPRESENTES 
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NB« Le Cbifre Romain accompagné de deux étoile! marque les Planchée graréet de la troiiîème Partie, 
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Premier Ordre. Les Univalves^ 

L Divifion. CoquiBes contournées en Spirale, 

Cocbleae contortae in linea fpiralL 

I. Efpèce principale. Le Nautile* Nautilus, 

I» Genre. Us Nautiles profremeut aîafi dits. 

Flanche. 

; 1X1*** 



Le Nautile de papier i quille large 
La Veuve Hongroife 



Fig. 
2. Genre 



Tabie, Premier Ordre» L Divis, Utdvabei contournées en Spirale, 
z. Genre. Sous - efpèces^ , Planchç, Fig, 

La Corne d'Ammon à Contours à découvert XXII** * i. x. 

IL Efpèce principale. Les Limaçons àboucheronde. Cochleaelunarès. Alikruikm. 

I. Genre. Limaçons à bouche ronde, CochUae lunares. 

Un NaflTau marbré gris, rouge, bleu & blanc • Ili*** j. 
La bouche d*argent marbrée de blanc & de noir IV* * 3^ 
La bouche d'argent verte à côtes • • XV^* • 5, 
La Coquille à bouche ronde noueufe de nacre de perle XX* * i* 
Le NalTau brun tirant fur le rouge & garni de ban- 
des noires • . . *• . XXIII*^ 4. 

fXXVI** 1 

L'Oreille de géant noueufe bigarrée • "IX X Vil* * r * 

Quatre différents Naflaus - - . XXVIU** 1.3.4. f. 

Le Bulgados, ou Bourgaos - - • Y*«« x. i. 

' Le petit Limaçon à bouche ronde à crocs, à façon d*eperon Vil * * * x^ 
La Bouche d*argent à côtes - - - VIII*** 2. 

Un Limaçon de terre ... .XXVII*** 3. 

u Genre* Les Toupies. TrocbL 

Une Toupie rouge à bandes • - - XIV ^* z. 

Une Toupie nacrée, d'acier bruni, ou, Oor^e de 
pigeon - . -* . 

La grande Piramide, la Tonne de mer bâtarde • 
La véritable Tonne de mer - - - 

Une Toupie platte & ridée 
Une petite fous-efpéce des Toupies noueufes * - 
Une Toupie de Nacre de Perte 
Le Limaçon de Pharaon ou le Chapelet m 

3. Genre. Coquilles en Tournant 

Une petite fous • efpèce d'une lampe de Pagode • 

Petites fous.efpëces de Limaçons à éperons 
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Table. Premier Ordre, l Divis, Univâbfts contournées en Spirale. 

Planche. Fîg. 
Une Laaipe de Paf^ode à cotes, à laquelle on a ôté 
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tJne Lampe de Pagode unie, à laquelle on a auili ôté 

la première peau - . . . VII*** 4^ 

La Pagode entaillée à côtes & à noeuds - - VIII*** i, 

La Lampe ... . Xill*** 4, 

DL Efpèce principale^ Cocbleae Semilunares. Limaçons à bouche demi-ronde* 

1. Genre. Cocbleae valvatae. Coquilles à Battant 

Le Limaçon blanc à Battant à trois bandes rouges 

marbrées un peu tiré en rhombe« Potle^ 

Yontjes. - - • . 

Le Limaçon à Batt:int \ bandes - 
• • . plus grand 

Le Jaune d'oeuf tiré . . - 

Le Jaune d*oeuf pale - - • 

Un Limaçon à Battant de Couleur brun- clair 

2, Genre. Cocbleae ftriatae. Coquilles ftriées. 

Le Nerite noir entaillé, tacheté de blanc • • I** 

Y, Efpèce principale. Cajfides. Les Casques. 

1. Genre. Calfides Tuberofae. Les Casques tubercule». 
Le Casque tricoté. Ocbraide Kasket. - • 

Le Casque à côtes élevées 
Le Casque emplumé noueux des Indes Occiden- 
tales - - • - 
Le Fourneau ardent , le Casque rouge 
Le Casque à flammes & à côtes, la robe d'Attale 
Un autre de la même efpèce 
Un Casque à côtes élevées 

f^uâtricme Partie. H 1. Gen« 



n** 


t. 


vil** 


t. 


X** 


I. s. 


I*** 


I. 


IV**» 


t. 


VI*** 


I. 


VI*** 


f. 



m** 


f. 


VII** 


3« 


VII** 


5. 


y*** 


4» 


Y##» 


f. 


vm*' 


s* 


VIII** 


9. 


Vin** 


T* 


XXVIII*» 


I. 


XVU*** 


t. 



Table. Premier Ordre. L Dhris. Utuvahes cotitùurnies en Spirale. 

Planches. Fig: 
tt Genre. Cajpdes verrucofae. Casques à verrues* 

L'Oreille velue, la Grimace, la bouche torfe 

Le petit Calque à Aiguillons 

Le Crapaud à longs aiguillons • 

Le petit Verre à Brandevin à côtes - • 

Le petit Verre à Brandevin grillé 

3. Genre* Cûffides laeves. Casques unis. 

Le Casque à côtes & à flammes, la robe d'Attale 

Le Limaçon de Bezoard uni « 

Le Limaçon de Bezoard tacheté, le Damier 

Le Limaçon de Bezoard commun ou ordinaire • 

Un petit Limaçon à points ... 

4, Genre* JUurices. Coquilles à Aiguillons* 

La Queue haute, Limaçon de marbre « & Limaçon de 

Pourpre - • . . K** !• 

Le Tifon blanc . . . .IX**«. 

LeTifonpale . • . . IX** 3. 

La petite tête debecaflfe dentée - . • IX** 4^ 

La Queue haute à crocs, ou dentée • . XIII** i« 

La Corne françoife, la Corne couronnée, le Chameau 

marbré . . . • XVI** 4* 

Un petit Efcargot en pîed, ou Sabot, ou la poire féche XXIX** f • 

Un grand Efcai^ot en pied, ou poire feche, apellé le 

Buccin triangul«re • - • XVI*** i; 

Un petit Murex de rocher, ou pierreux - . XXIII*** g^ 

V. Efpèce principale* Cocbleae globojae. Efcargots en boule. 
j. Genre. Limaçcms i grelots. 

La Perdiix . . s . VU** s* 



Lt 



Table^ Premier Ordre. I Divis. Univalues contourné f s ^n Spirale.] 

Planches. Fig. 

Le Limaçon en Grelot tacheté, le Limaçon en Grelot 
cercié , le Limaçon à Thuile ... 

La longue figue des Indes occidentales 

L'efcarçot en oeuf . . - 

Le même, dans fon intérieur 

Un petit Limaçon à grelots à boffes , en Hollandois: 
geknobbeld ' BeUhoorn • • - 

1. Genre. Cjmbia. Nacelles, ou Gondoles. 

L'Auget à nuages , ou le Limaçon à nuages 

La Corne à nuages couronnée , TAuget couronné - 



vin** 


4- 


XXIIl** 


I. 


xxm*»* 


I. 


XXVII**» 


I* 



XXVÏ^ u 



XXI** 



4- 

2* 



VL Efpèce principale* Buccina. Les Buccins. 

I. Genre. Coquilles ordinaires en Trompettes. 

Le Buccin mince à ondes larges 

Le Gâteau à THuile - 

Un petit Buccin tors à gauche 

Le Buccin à feuilles • • • 

Le Buccin feuillette Magellanique , on Cornet feuilleté 

Le petit Noeud , rouge de Cinnabre 

Un Buccin ftrié , ou marqué de lignes 

Un Buccin à lignes • • 

Un Buccin ftrié, le petit Paifan 

Un petit Paifan noueux • • • 

Un Buccin bleu • - 

Le,Limaçon à bolTes 9z à bandes, en Hollandois 

gebande Knobbel-Hoorn 
Efcaliers à caracol bâtards 

Un petit Buccin à fafcies - - - 

La Conie de pourpre « . • 

H2 



m** 


I. 


IX** 


s* 


v**# 


I. 


XX VI^^^ 


6. 


XXX*** 


2. 


V** 


«•î* 


V** 


î. 


XIV** 


4* 


XIV** 


s* 


XXIX** 


6. 


XIX*** 


I. 


XX**» 


r* 


XX*** 
XXI*** 


6. 


XXIV*** 


X, 



L'Uni. 



Table, Premier Ordre, l D'wis, Univahes eonhurnies en Spirsle. 



LUniqne, la Mal. nommée • 
Le Bdccitt de MageUan 

2. Genre. TumcuU. Les petites Tonrs 

Corne pointue apellée parMr.lliiBYiit un Buccin ven- 
tru à Contours ferrez . > . 
Une petite Tour étroite jaune façon d*eguiHe 

Une petite Tour à côtes • - 

La Tour de Babilone ... 
La petite Tour ridée, ou le Chardon « 

3. Genre, fufi. Les Fufeaux* 

Le véritable Fufeau long & étroit, la Pipe à Tabac 
Le Fufeau long & large ... 
L'eguille emouiTée ... 

4. Genre. Harp£. Les Harpes. > 

Le Limaçon de Rudolphus , on la Corne de Ro- 
dolphe ou la grande Gueule 

La longue Coquille à Notes ... 

Le Rudolphus, la Conque Perfique, le Cornet à 
bouche large .... 

VII« ETpèce principale. Strombi, Les Eguilles» 

I. Genre. Les Strombes» 

Le ftrombe à gnlle ... 

Le ftrombe à flammes entortilla 

Un ftrombe à grillage fin - 

Un ftrombe à côtes fines • . . 

Une Thiare ou Couronne Papate - • 

La Couronne Papale bâtarde, le Cardiaal - 



Planches. Fig. 

xxvm*»* f. 

XXIX»** 



m** 

fXXVII** 

Ixxiii*** 

xm*** 

xxui*** 



XIV.*» 



H** 
XH** 



I. %, 
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t* 
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f. 
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XXX*** 1. 



XXVH*» 
XI*** 
XI*** 
XL*** 

xxvni*** », 
xxvm^a. 



3. 

4- 



S. Geo; 






Table. Premier Ordre. L Divis. Ifmvalvet contournées en Spirale. 

Planches^ Fig. 
i« Genre. Les Eguilles. 

Efcaliers en caracol, bâtards • • XX^^» 

La Vis graînée - i • * XV^* 

Une Efcalier en caracol bâtard brun - - XI ^^^-^ 

La Vis à boflfes ou raboteufe, ou - • ^ 

L'os du bec garni d'épines^ ou - • >XVI** ^ 

Le Bec du corbeau • • . J 

L'Eguille de Marais , ou la Couronne Papale bâtarde 

des îndes occidentales, ou le Poinçon de Ceram . XVni* * u 
La Vis de Tambour large & courte . . XIX "^"^ ç* 

L^Eguille réglée , ou à lignes - • • XX** }• 

La grande Eguille marine, la groflTe Jambe de Tigre XXIII *** i* 
Une Sous-efpéce de la même Eguille . • XXIII** 3* 

Un Bec noueux 5 ou, bec dèguière, brun - - XXVI** 4. 

Un Bec noueux, ou bec dèguière, jaune . - XXVI** f. 

VIII, Efpèce principale. VoluU. Coquilles en Conet Cornets. Cylindres. 

j« Genre. FafciaU, Coquilles à bandes, ou fafcies» 
Le Cornet de Guinée, ou l'Aile de Papillon « 
Le Cornet jaune à bandes oxxfafcies 
Le Vice - Amiral • . . - 

Volute d'Amérique, ou un des Amiraux de*Indes 
occidentales • « • « 

Un Cornet de Guinée bâtard 
Un Cornet d'olive jaune à bandes, ou, le Capitaine 
L'Amiral - • • • 

La Brunette à bandes -. <» « 

Le Couflfin à dentelles brun ... 
Le Cône à bandes des Indes occidentales • 
Le Couflfin à dentelles jaune . . « 

Un Cône à bandes des Indes occidentales jaune 
Le Moine gris - « • • 



l^¥ 
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1*# 


2. 


V** 


4- 


VI** 


3* 


VI** 


4- 


XI** 


!• 


m*** 
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XVIII** 
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xvu** 


4« 


xvn** 


S- 


XVIII** 


3* 


XVIII** 


4- 


xui*** 
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H) 
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Tabk, Premier Ordre, L Divis. Unîvalves contournées en Spirale, 
u Genre. Conu Cônes ordinaires, fans bandes. Planches. Fig. 

Cornets jaunes , Gâteaux au beurre , & Cornets de bois 
de chêne, fous . efpèces des Cornets d'Olive, ape'.lés 
par Mr. brbyn. Volute longue de couleur blanchâ- 
tre, à taches d'un jaune de faffran, & à tache fau- 
ve , & par RUMFH Volute d'Olive &c« - - 1** 

Le Léopard, le Cornet d'A. B.C., le Cornet de Mu- 

fique, le Tigre blanc, le Loup-Cervier - - III** 

La Mufique des Paifans bâtarde , ou fauvage - - IV** 

La véritable Mufique des Paifans, TA.B. CdesP^fans VI** 

Le véritable Cornet de bois de chêne - - XI** 

Le Cornet aux Lettres, des Isles Antilles & du Golfe 

du Mexique - - • - XVIII** 

Le grand Auget à nuages - - XXI** 

Le Flambeau de mer, la bougie. Cornet des Menno- 

nites . . . XXII** 

Un petit Auget à nuages - - - XXII** 

I3n Cornet des Mennonites couronné • - XVI*** 

Un Cornet en Coeur jaune - - XVII*** 

Le Tigre blanc • - - XXVI*** 



2» 

3. 
X. 

^. 
I. 

I* 

4. 
î- 
I. 



|. Genre. Les Cônes ventrus \ Contours avancez. 

Le Barroir de Tonnelier à anneaux elevea ou cerclés 

Un Cornet d' Agate 

Une Coquille à nuages , le Limaçon tigre 

La véritable Brunette , ou le Cornet jaune à rets 

Le Barroir de Tonnelier court 

Le long Barroir de Tonnelier graine 

Le Chaton graine - • • 



VI** 
XII** 

xn** 
xi>^** 

XIX** 
XIX** 
XXVIl** 



4« 
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4» 
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UCETpè- 



Table. Premier Ordre, l Divis. Univalves contournées en Spirale. 
IX. Efpèce principale. MaU. Les Limaçons ailez* 

I, Genre, à dents avancées. . 

Une Grife du Diable femelle , à cinq ratons 
La petite Tour ailée 



Planches Fig. 



t. Genre , à bords avancez de TEmbouchure, 

Le grand Tireur d'armes, le Coq combatant, le 
Coq - .' - 

Le Limaçon à lambeau bollb ou raboteux, l'Index , 
rOreille d'Ane 

Un petit Limaçon à lambeau noueux, ou la Gre* 
nouille ou les Lentille , - 

Le Limaçon ailé aux lentilles, ou la Grenouille - 

Une Voile d'Artimon rougeâtre 

Un Limaçon de Canarie ... 

La petite bouche noire, ou le Limaçon de Canarie 
rabotteux - - . 

Le Limaçon jaune à lambeau, Culottes SuifTes 

Le Limaçon à lambeau des Indes occidentales garni 
de boifes - * • 

La Voile d'Artimon roulée ou retroulTée 

X« Efpèce principale» PorceUane. Les Porcelaines^ ou Coquilles de Venus. 
j. Genre* Les grandes Porcelaines^ 

La Porcelaine d'Agate ourlée à nuages & dos violet 

Le double Argus - - • • 

La Porcelaine aux lettres Arabes • 

Une Porcelaine de Marcaibo • «^ . 

Une Porcelaine à bolfe 

La JambuiTe blanche, la Citrouille blaocbei la Porce* 

laine de perles . • • 

La Porcelaine à écaille de tortoS 



VII** 


I. 


vu** 


4. 


XII*** 


I. 


XI** 


I. 


XX Vï** 
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xm** 


*♦ 


XIU** 


3* 


xm*» 


4- 


xin** 
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XVI** 


2. 


xvn** 


I* 


XX** 


s. 
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XI** 


f. 


xu** 


2* 


XII** 


3* 


xm*** 


I. 


XXVI*** 


7i 


XXVIl*** 


1, 



s. Gen. 



Tablf Premier Ordre, U, Divis, Umvalves contournées en Spirale» 

Planches. Fig. 
1. Genre. Petites Porcelaines. 

La petite tête de Serpent - . .IX*** j. 

Le Cauris bleu commun ou ordinaire . . IX*** 4. 



L'Ifabelle - - - - IX 



««« 



f. 



Le Kakkerlaks, la Porcelaine ï lentilles ou \ rouffeurs, 

la petite Porcelaine marquée de la Rougeol» • IX*** 6, 

Une Porcelaine brune à grains de ris, leNoifette - XVI*** ». 

Le dos bleu, la petite Languette ou Bordure - XVI*** 4, 

Une petite Porcelaine à grains de ri«, pouxde mer XVII*** 7. 

Une petite Porcelaine, C^Brii, ou rÊctt - - XXIV***^. 

Une petite Porcelaine à grains de ris, rouge -brune XXIV*** f« 

XI. Efpèce principale. Cyliniri. Les Cilindres. 
I* Genre. Les grands Rouleaux. 

Variation du Cylindre de Porphyre, ou de la Datte 

d'Agate - - - • H*» j. 

L'Olive marbrée, ou la Datte d'Agate bigarrée - II** 4. 

Le Rouleau de marbre ... XVI»* 1, |, 

Le long Rouleau marbré de couleur jaune - - XVII** »^ 

La Datte brune à bandes - - - XVII** )• 

%, Genre. Petits Rouleaux. 

Le Charbon ardent - . . XIX* * }. 

Limagons de Vefpèce des petits Rouleaux • XXI^*^ s. 3. 

U. Divifîon du Premier Ordre, Unmtves non contournées, 
I. Efpèce principale. Tubulatd» Coquilles en tuyau. Solenes univalvii. 

Le Serpent cornu , le Boyau de Poule . - XVII*** a. 

Priapes 00 Coquilles de Venus - - XXI*** !• 

Pinceau de Mer. Brandon d'Amour • • XXVUl*** i. 

U. Efpè- 
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XXIV** 


3* 
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XXIX** 


4. 
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xxxw 


I« 
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XXX** 
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.XXX** 


3. 4. 


. 


IX*** 


I. 2, 



Table. Premier Ordre. H Divis. Univalves non CQtitownies. 

IL Efpècc princiimle* Vatellje. Moules en Plat- 

^ ^ ^ • Planches. Fig. 

I* Genre. Les Oreilles marines. 

La longue Oreille marine verte - * XV^^ i» 

Le Limaçon nageant, Nerite comprimée. Oreille 

de mer, TOreille marine - - - XVU^^* î* 

2. Genre* PattU^. Suceurs de Rocher. Petits Plats* 

La Patelle étoilée ou le Plat en étoile 

La Patelle étoilée double 

Une grande Patelle double étoilée 

Un Suceur de rochers uni , à taches brunes 

Un Poux de tortue ■ - 

Un Ecuflbn brun à côtes 

Un Lepas ou Patelle de M agellan à fommet refplendiffant XXIX^^^ 3. 
Un Lepas ou Patelle de Magellan à fommet percé d'un 

trou rond - . . XXlX^^^ 4. 

Un Lepas ou Patelle de Magellan brun à côtes - XXX^^ ^ 



Second Ordre. Les Moules Bivalves. 



L Efpfcce principale. Cham£. Les Cames^ ou Moules béantest 

X. Genre. Chanu leves^ Cames unîcs^ ^ 

- '• -*— ■ • 

La Moule au Camp Turc, la Moule à lettres de Xulan. IV** 4. 

Le Venus Labaar, la feuille de Hofe, la Moule Feche 11^^^ i* 

Une Came à côtes - - - IU*«* », 

Quâtrihae Partie. I La 



Table. Second Ordre, IL Drvis. Moules Bivalves, 

Planches Fig. 
La Lunette d'aproche ridée - - III*** ç. 

L'Abricot . - . - XIV*** 4. 

Le Terebratutite de Magellan, Moule en trou , la Poule XXX*** 4. 

3. Genre. Coquilles de Venus. 

Une Coquille de Venus unie - - XXI V*** 2. 

Une Coquille deVenusà côtes, ou la Vieille - XXIV*** 3. 

JI. Efpèce principale» Pe3ines* LesPeigaes. 

1. Genre. Les Manteaux lûgarrez. 

Un Doublet de Corail blanc - - - jxxv** i* 

Petits peignes ou manteaux de diverfes couleurs & 
deffins. Peignes à une oreille, à deux oreilles - XII*** %, 3. 

' La Moule rouge de Corail à oreilles inégales . Xili*** '^, 

2. Genre. PeSuncuU, Les Pétoncles, ou petits Peignes. 

Un Pétoncle marbré brun* rouge à canelures pco. 

fondes - - . IV"* ç. 

Le Peigne formé en veffie - . . - XIV*** j, 

La fraife blanche. Le coeur humaio • • XIV^^ f. 

}. Genre* Arches de Koé. 



L'Arche bâtarde » le Peigne dePkiceUe,Ie Coeur de 
boeuf - - XIV* 



III. Efpèce principale*. TeUitue, Tellines. Coquilles en affiette. 
I. Genre. Tellines proprement ainli dittes. 

LaTelllne jaune • . II*** 



s. 



a* 



U 



Table, Second Ordre. II, Dtvts, Âioules Bmlues, 



Le Haïon du Soleil couleur de Pourpe 


Planches. Fig. 

- n*** 4. 


Le petit Jambon du DelTeft ou du Feftin 


- Il*** I. V 


La Telline rouge à côtes 


,. m**» ». 


Le Jambon rond - «» 


- m*** 4. 


La Telline à raïons 


, XXV*** I. 



IV. Efpècc principale. Afufculi y vel MtuVt, Mufcles ou Mitules. 

La Moule de Magellan ridée • - XXX*** j. 

Le petit Oifeau . - - VDI*** f. 

Cinq My tules , bleu » violet , rouge , varié & verd - XV * * * i. *♦ 34«< ♦ 

La Moule à perles de rElfter - . XXV*** i» 

V. Efpèce principale. Ofirea. Huîtres. 

Le Crucifix , la Moule eit croix y le Marteau Cou* 

teau y le Poignard , le Marteau de Pologne 
Le Doublet de la fleur de Mufcade 

Uue belle Huître ordinaire 

.La Crète de Coq fimple & unie 
L'Equerre 

La double Crète de Coq à crocs, TOreilIe de Cochoo X * * * 

L'Huitre epineufê , le Traquet de Lazare ^ le Herillba XIV * 
Une Moule de nacre de Perle des faides orientales, 

roreille de Chieo - - . XVIH*** i. 

La Selle Angloife ... XVUI*** *, 

Troi- 
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IV** 
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I. 




rXXlV** 

Ixxv** 


2. 
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VIE**» 
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Taùk, Troifièm Ordre, IL Divis. Les Atuitivalves. 

Troifîème Ordre. Lss MulHvalves. 

Le Grillon , Cloporte marine, Pous de balene - XVU^^^ 3« 4, 

Mignature. 

fXIl*** 4. K. 

Marchandife prefentante diversObjets, ou de Spéculation, | xvP** 3. 

Quisquilise. (On apellt de ce nom en Hollande , les àiffe.i y^-^i^** ' . 

rentes figures qui font fur les Majfepains , ^ autres Sucre- XXV**' ■». 4.* ç. 

""♦) [xXVI*** l.' ç. 6, 



Meliccrae. 

Frai de Limaçon ou Ovaires Melicera, on de Fav^o XDC*** it 3* 4* $. 
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XV. 
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AVANT-PROPOS 

A L'OCCASION DE CETTE TABLE SELON L'ORDRE 

DE 

M. DE LINN^US 

LA CONSIDERATrON générale que le célèbre Chevalier DE LIN- 
NAEUS s'eft acquife par l'on Sijiême dt la Nature a fait defîrer à la 
plupart des Amateurs des Curiofités Naturelles, de voir tous les Ouvra- 
ges de ce genre dirigés et arrangés d*après les nouvelles découvertes de 
ce favant Scrutateur de la Nature. On n'eft véritablement content d'un 
Ouvrage qui roule fur les Curiofîtés naturelles qu'autant qu*il eft dans le 
Syftênle de LIN NAEUS, et c'eft ce goût général qui nous a déterminé à 
promettre une Table dans l'Ordre et le Sidême qu'a fbivi cet Homme grand 
et célèbre. Nous étions alors fermement daos l'idée, que ce feroit un tra- 
vail dont on pouroit s'acquiter fans beaucoup de peine , et nous defîrion» 
même de voir rangés félon ce Siftême les Limaçons et les Moules qui font 
décrits et repréfentés dans nôtre Ouvrage. Mais comme nous reçûmes 
alors avis de la douzième édition de fon Siftème de la Nature, fâchants dé- 
jà qu'à chaque nouvelle édition de cet ouvrage, ce (avant Chevalier £it. 

a foie 
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foit de grands chaneerudAS à Tordre dans lequelil range. les articles qu'il y 
infère, et qu'il les augmentoic confîderablemenc , nous avons la {(Té cet 
ouvrage jutsques à ce que nous euffîons en mains c«te douzième édition, 
et que nouspufTîons la comparer avec la dixième. Nous commençâmes 
d'abord par rechercher les Limaçons et les Moules dont nous avons donné la 
defcripoon , en fuivant les courtes defcriptions que M. de LINN AEUS en 
a données. Mais nous fumes bientâlt convaincus que ces defcriptions étoient 
beaucoup! trop reiferrées , foûvent équivoques , quelquefois même 
entièrement contradi£ioires pour pouvoir déterminer d'après elles la plus 
grande partie des elpèces , félon Tordre dans lequel il les a rangées. Nous 
recourûmes alors «ux figures et planches que M. de LINN AEUS avoit al- 
léguées de SEBA, RUMPH, D'ARGEN VILLE et de BONANNL Mais 
nôtre embarras ne fit qu'augmenter. Car nous trouvâmes fous la même 
efpèce de Limaçons diverfes ligures entièrement différentes Tune de Tauae, 
fou vent les mêmes Limaçons divifés comme s* ils compo(oient deux ou 
trois efpèces totalement différentes, et on y chercheroit en vain quantité de 
Limaçons ou de Moules, quoique nous ne puiiïïons pas prefumer qu'ils 
fulTent inconnus à M. de LINN A EUS, ou qu'ils ne fe trouvaient pas dans 
Cbn beau Cabinet en tout genre de Curiofîtés Naturelles. Il ne nous res- 
tpit donc d'autre parti à prendre, que celui de regarder uniquement comme 
des Anomalies, fuivant le point de vue de M. de LINNAEUS, la grande 
quantité de Coquillages qui ne fe trouvent pas décrits, d'autant que M. le 
Chevalier dit dans une note , qu'il avoit laifle, fans en faire mention, une 
grande quantité d'anomalies ou de fous-efpècos: CEd.XlI.pag. 1216. Varie* 
^es conchyliorum exdufi numerofînîmas, Murices tamen frondofas admifî 
quamvis inteç k nimis afHnes.) Dans cette idée, nous commençâmes à ran- 
ger tous nos yeux les Originaux; mtais il s'en prefenta plufîeurs que jious ne 
Itgardions que eovmc des anomalies , placés comme formants des e^ces 
particulières, et pl!ufic«rs efpèces réellement différentes comme n'étant que 
^ fiBPpk&aooTOyw» D'où nous çQocli)n»es biemôt Tabfolue inipoflibilitfi 

de 
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de reunir nôtre Méthode avec cdle de M» le Chevdicr, ou, de fiiifîr le md^ 
me point de vue Tons lequel il confidére les Coquillages. . 

POUR fortir du Labyrinthe où nous étions entrés en promettant une 
Table lelon l'Ordre de M. de LINNAEUS , voici le parti que nous avons 
pris. Nous avons fait inférer entre chaque feuille dtt fon Siftimt de la Na" 
ture du papier blanc in folio \ nous avons coupé ensuite les figures de no^ 
tre ouvrage, fur les Coquillages, nous avons feuilleté toutes celles des Ou>^ 
vragesde SEBA, RUMpH, D'ARGENVILLE et deBONANNI, l'un» 
après l'autre, nous les avons comparées avec les nôtres, et nous avons oolé 
les figures coupées de nôtre Ouvrage (ur le papier que nous avions fait in- 
férer dans celui de LINNAEUS. Et comme à la fin , il nous reftoit en» 
core beaucoup de Figures « à placer , nous les avons placées comme éHt 
Anomalies là où elles apartenoient fous les Genres et les Efpèces avec Ito- 
quelles elles avoientle plus de convenance, de manière qu'il ne nous eneft 
demeuré de refte que très peu que nous n'avons ablblumeae pu placd^ ni' 
.empioier. 

TELLE eft l' Hiftoire de la pénible produôion de cette Table félon 
l'Ordre de LINNAEUS, qui nous a coûté beaucoup de tems, et que les 
Amateurs ont attendue avec tant d'impatience. Nous ne femmes au refte 
entrés dans tout ce détail, que pour rapcUer à nos Leâeurs qu'ils ne doi- 
vent pas s'étonner de trouver reunis et rangés dans une même Clafle cer- 
tains Coquillages qu^on ne chercheroit jamais enlèmble. Car il faut conli- 
dérer que M. le Chevallier de^INNAEUS a une mediode de Claflîfication 
qui lui e(l toute particulière et par laquelle il s'iicarte de deflein prémédité 
de la route que les autres Auteùfs en Ce genre ont fuivie* Ainfi il ne faut 
pas s'en raporter toujours avec trop de fecurité aux planches auxquelles il 
renvoie dans fon Siftême de la Nature ^ par ce que fouvenc elles font rapor- 
tées inéxaâement, et que les planches qui fe trouvent dans les Ouvrages des 
autres Auteurs dans ce genre font quelquefois elles mômes fautives ou con. 

a % fuies 
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fufes* n eft poffible enfin, que nous nous foions aufG trompés dans un poinc 
eu dans un autre, ce qui pent arriver d'autant plus facilement, lorsque Ton 
n'a pas un plaifîr décidé pour une divifîon donc on ie fert cependant ùlûvs 
de mieux. 

CE N'EST au refte pas de nôtre but, de raporter ici les raifons que 
nous avons pour ne pas aprouver et adopter Tarrangement deLINNAEUS, 
independemment du grand travail et de la grande précifion qu'il décèle , ce 
qui paroitroit devoir lui donner la préférence; ni pourquoi nous avons 
dioifî une Clafïïfication toute différente de la fienne, quoique la plupart des 
habitans des Coquilles ne nous foit pas parfaitement connue ; puisque nous 
n'avons fait cette Table que pour complaire à ceux qui regardent toutes les 
divifîons comme infuffifkntcs , dès qu'elles ne font pas précifément dans le 
goût de LINNAE US. Nous nous contentons feulement de i'apeller Effai 
iunt Table félon tOrâre deLINNAEUS y foit parce que notre Ouvrage ne 
prefente pas tous les Coquillages que celui de M. de LINNAEUS renferme, 
(comme on peut le voir par leS vuides qui fe trouvent dans les Nombres ,} 
foit parce que nous n'envions pas \ d'autres Thonneur de la livrer d'une 
nunière plus compiette et plus éxa£le. 
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T AB L E 
SELON UORDRE DE LINNAEUS 

ESSAI DE TABLE SISTEMATIQUE 

FAITE D'APRES LA DOUZIEME EDITION 

DU 

SISTEME DE LA NATURE 
DE M.LE CHEVALIER DE LINNAEUS. 

KB, Les Nombres et Chiffres exprimés en gros CaraQéres marquent les Genres, &les Nooibref 
& ChiflTres exprimés en petits Cariftères les Efpèces dans chaque Genre. £t d'outiot^que U 
douzièoie Edition du Siftéme de la Naturt de LINNAEUS n'cll pas dans les niiins de tout le 
inonde, 8c que la plupart n^ont jusques ici que la dixième édition, pour nous rendre utiles 
anx uns Seaux autres, nous avons placé les Nombres 8c Chiffres d'après U douzième édi- 
tion , avant les Noms , 8c les Nombres 8c Chiffres d'après la dixième édition iprès lesNj'ni. - 
Lors donc quil n'y a point de Chiffres après les Noms, cela fert à marquer que ces Erpè:es 
ne Te trouvent pas dans la dixième édition. 

— ^ - - -, ^ -- ,, — 
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Ed. XII. Dénomination. Ed. X, Planches. Figures* 
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— f . 


»5J. 
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caret* 
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». 

t. 
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— XXIV* 
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— XV 
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— XV 
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— i, 3.« 
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25:7. Summus. 
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Occidentalis. 


. 


— m*** 


— I. 


301. 


Kobilis 


2f9. 


- 


— yii 


— 4. 


302. 


Geitnanus 


260. (/3) papilio. 
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— I* 

— VI** 


— I. 

— 4» 


303. 


Glaucus 


261. 


- 


— vn* 


— I. 


305. 


Minimus 


263. 
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' — XI** 

— xui*** 


— 2. 

— 3,4. 

Ed. XII. 



Ed. xn. Dénommât Ed« X. 

3o6« Rufticus i6/^. 

3©7. Mercator a6f, 

3o8« Betulinus t6€^ 



309- Fîgulînus 267. 
g 10. Ebraeus 268. 
3ii« StercusMu- 269. 

fcarnm. 
3ï2. Varius 270. 



3i3« Cl^ivus 272* 

3i4^ Nuflatella 273, 



31^ Granulatus 274. 

316. Aurifiacus 17 î* 

3 174 Magnus 276* 

3i8« Striatus 277* 



319^ Textile 278* 



320. Aulicus 279. 



321. Speftrum 28df 



Planches* 


Figores* 


— XI* 


— J. 


— I* 


— 4. 


— XI** 


— 3. 


— XI* 


— J. 


— m** 


'— 1. 


— XXVI*** 


— I» 


— XI** 


— t* 


— VI** 


— 2. 


— vn 


— f. 


— VllI 


— 4» 


— XXIV 


— î. 


— xvm** 


— 2, 


— IV* 


— 7- 


— V* 


— 3. 


— XIX** 


— »î 4. 


— VI** 


— Ç. 


— VIII 


— 3. 


— 1* 


— Ç- «1 7* 


— xvin , 


, — ^ I. 


— xn** 


— f. 


— XXI** 


— '♦ 


— XXII** 


— 4. 


— XVUI 


r- 6- 


— I* 


— I. h 3. 


— XIX*« 


— I. 


— vni* 


3* 


— XI* 


— 4. 


— xvni** 


— ». 


— vni* 


— 4. 




Ed. Xlf. 



58C )oC îec 

Ed. Xn. Dénommât Ed. X. 

323. Tulipa 282. 

324. Gt'ographus. 283. 

320» - Cjpr£a. 285. Porcelaines. 
32 c, Exanthema caret. 

326. Mappa îgy. 

327. Arabica 286. 

328» Argus 287. - • 

319. Teftudinaria 288* 

331. Zébra 291. 

353- Talpa 292* . 

334. Amethyftea 293^ 

339. Caputferpen 298. 

tis. 

340. MauritiaDa 299. 
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341. 


Mus 


301. 


343. 


Tigris 


302 


345. 


Ifabella 


304 


34^. 


Onyx 


305, 


351.. 


Afellus 


309. 


354. 


Moneta 


311. 



bj 



Planches. 


Figures. 


— XI* 


— 4. 


— XII** 


— 4. 


— XXI** 


— 2. 


r— . XII** 


— 3. 


t— xni*** 


— r. 


— XXVI 


— 3. 


— XVI* 


— I. 


— XII** 


2. 


— XXIV* 


— «• 2. 


— XI** 


— 5- 


— XIII 


— -1, 2. 


— XXVII*** 


— 2. 


-- XXIV* 


— 3. 


— XXVU 


— îi 3. 


— II** 


— 1. 


— DC*** 


— 6. ' 


— XXVI 


— 4. 


— XXVII** 


— 5. 


— IX*** 


— 3- 


— XII** 


— 3. 


— V 


— 3, 4- 


— IX*** 


5. 


— IX*** 


— 4. 


— XVI*** 


— 4. 


— XXIV*** 


-— 4. 


— XXV*** 


3, 4. 


— IX*** 


— - 4. 


— XXIV*** 


— 4. 




Ed. xn. 
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321. 



n )»t 


)K 




Ed. XII. Denoœinat. Ed. X. 


PkincheiSw 


Figures. 


3^ç. Annulus 314. 


— XVI**» 


— 4- 


36f. Nucleus 323. 


— XVI*** 


— 2. 


^ 


xvu*** 


— 7* 


• 


XXIV*** 


— U 


BuUa, 186* Oeufs marins. 


Noix marines. 




Limaçons, en Velfie^ 




373. VerrucoCi 330, 


— XXVI*** 


— 7. 


374. Gibbofa 331. 


- —XIV 


— 3, 4. 


37f. Naucum 332. - . 


— vin* 


— I. 


378. Ampulla 334. 


— VUI* 


— I, 


382. Ficus caret 


— XDC 


— 4» 


Voies dans la X. Edition fous les 


Murex^t comme 




auffi la faivaote, 








— xxni*» 


— I. 


38f« Rapa caret. 


. — vii 


— 1. 




— XIX 


— f. 


388. Terebellum caret. 


— IV* 


— 4i t; 


390. Virginea caret. 


— xvn 


— s* 




— XXX 


— 7» 


-■ 


^ v** 


— f. 



— xxvm*** — 4, f . 

391, Achatina 343. . - — m*** «« j^ 

32a. - Voluta* 287. Les Volutes. Cylindres, 

393. AurisMidae 34c. fous les Oeufs marins — XXIV'** — i. 

398. Porphyria 349. - - — XV — i. 

II** . y A 

" — Ji 4* 

399. Olvva 3Ç0. - - — XII* — I, 2. 

— XII* — 4, T. 

— XVU** —2,3. 



Ed. XII. 





ne )o( 


3K 




Ed. Xn. Denotninat. Ed. : 


IC. 




Planche». Figures. 


400. IspiduU 3 5 r* 


* * 


• 


— XV HT- 7. 

— X^ — 6, 7. 

— XIX** — 3. 


404. Perficula 3^2. 


* 


• 


— xxni*** — I. 

— xxvn*** — I. 


413. Cancellata caret. 


■• 


- 


— XXV'I*** 6. 

— XXX*** — 2. 


Voies auffi No. Ç38. Murex; reticnîaris. 


41 f. Cornicula 362. 


- 


. 


— xm** — f . 


41p. Sanguifuga 364. 


• 


- 


— xxvn** — 3. 

• — XI*** — 2, 3, 




r 




— XXI*** 6. 


422. Vulpecula 3éf. 


- 


•> 


— XV** 2. 


423. Plicaria 366, 


- 


- 


— XV — ^, 6. 

— XXVII** —4. 


4x4. Pertufa 367. 


^. 


• 


— m* 7. 


425. Mitra Epifco- 368. 


- 


- 


— VI 


palis 






— XXVUI***— 3. 


42^. Mitra Papalis 369. 


•• 


• 


— VI — ,. 

— xxvm*** — 2. 


417. Mufica 370. 




• 


— XXIII — I, 

— XXIV — I, 2. 

— XV* — 4, ^ 


* 






— XII*» — ,. 


41 8i Vefpertilio 371. 


- 


. 


— xxn — 3. 


43a Turbinellus caret. 


m 


_ 


— xm* — 2, 3. 


432. Ceramica caret. 


• 


w 


— M* — 3. 


43 f. iEtiopica 373. 


- 


• 


— IV* — T. 


■437. 011a 37T. 


m 


. 


— XXX* 1. 


«t peut-être encore. 




— XXIX** ,, ,. 
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Ed.X«. 



ï6 « )o( >3C 

Ed. Xn. Denomînat. Ed. X, 

323* - Buccinum. 288* Les Bucckis, ou, 

440* Perdix 378. 

442« Doliutn 380. - 

443 « Echinopho- 381* 
rum 

444. Plicatum 383. 

44^« Cornutom 384. - 

446. Rufum 38f. 

447* Tuberofum 382. - 

448. Flamaieum 386* - . 

449« Tefticulus 387« • 

4^0. DecuITatum 388- • • 

4fi. Areola 389* • 

4ft« Erinaceus 390. . 

453. Glaucum 391. 

454^ Vibex 392* 

455, Papillofum 393* 

456* Glaus 394. 

457, Arcularia 39c. 

462. Harpa 400* 



464, Perficuro 401 « 



46 f« Patulum 402. 
46 8« Stnaragdulus 404. 
469. Spiratum 40^^ 



Planches. 


Figures» 


Coquillts en Trompette. 


— VIII** 


— I. 


— vm** 


— 4. 


— XVII 


•r— I, 


— xxvai** 


— I. 


— II** 


— I. 


— x** 


— I, 1. 


— IAf^t^^ 


— i» 


— IX* 


— *.. 


IV*** 


— ' 1. 


r— X* 

{— VIII** 

[ VI*** 


2. 

- 2. 

!♦ 


— -x 

— VIII** 


— 3, 4. 


— XXVI** 


— »» 3. 


— vin** 


— 3. 


— X** 

— xxvn* 


— 3,4. 

— 2, 


— V** 

— XXVI*** 




— IX 


— 3. 


— vm* 


— 2. 


— XK* 


— I, 2. 


— n** 


— i« 


V*** 


— 4» 


— XXX*** 


— I. 


— XXV 

— XIV** 


— 5, 6, 

— f. 


— VI* 


— ^ 


— m** 


— 4- 



Ed. xn 



X )o( X 

Ed. XH. Denominat Ed. X. 

470. Glabrum 40/î. 

472. Undofum 4o9^ 

475* Undatum 410. 

476. Reticulâtum 41 1« 

479* Maculatum 41c. 

480. Subulatum caret 

4Si« Grenulatum 41 6« 

482. HeQicum 417. 
483- Viitatura carets 

48 f. Duplicatum 419. - 

3a4* - Strombus. 28). Les Strombes. 

ou Eguilles. 

490. Pespelecanî 411. 
49 1« Chiragra 413. 

491. Scorpius 424. 
49 3« Lambis 42 ç« 

494. Millepeda 426. 

49 î. Lentiginofus 427, ' 
496* Gallus 418* 

497. AurisDianae 429. 
49>{. Pugilis 430^ 



501* Giberulus 433» 



«7 



Planches. 


Figures. 


_XVI* 


— 4,5. 


— XIV* 


— 4î y- 


— XIX*^ 


!♦ 


— V*** 


— Ç, 


— XXUl^'^' 


— 2, i. 


— XXIII 


— 4- 


— VIII 


7» 


— XXVI*^' 


— 4,î. 


— XXIII 


— î. 


— XVI 


— 4. 


— XX** 


— 3. 


Vis, Cornets, 




— vn* 


4- 


^ Vlll*» 


— 4. 


— XXVII 


X. 


— XXVU* 


— 4- 


— III 


!• 


— xxvia 


**"* J • 


— VII** 


1 • 


— XXVIIÏ 


m^mmmm | ^ 


— XIII** 


"■■^ *• 


— XVIII 


' '♦ 


^ XII** 


!• 


— XV* 


I, t. 


— XI** 


1 • 


— XVI** 




— XVII** 


— 2. 


— XIV* 


— 3. 


— xm** 


— 4« 




Ed. XII. 
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325. 



Ed. XIL Denominat Ed. X. 

502. Onifcus caret. 

503. Lucifer 434. 



:l 



^04. Gigas 



43Î- 



fOé. 


Epidromis 


4Î7. 


ÎO7. 


Canarium 


43S- 


508. 


Vittatos 


439. 


s^s- 


Paluftris 


caret. 


516. 


Ater 


441. 



Planches. 


Figures. 


— XII*^ 


— 4- 


— XXiX* 


— I. 


V** 


— 4- 


— xvr* 


4. 


— IX 


— i. 


— XVI** 


— I. 


— XIU** 


3. 


— xvni 


— Ç. 


— XX*» 


— ». 


— XVIU** 


— I. 


— XX** 


. — 3. 



Murex* 290» Rochers. Pourpres, 
eu garnies de pointes 



Coquilles a aiguillons, 
et tubercules. 



fi8. Hauftellum 443. 

519. Tribulus 444. 

510. Cornutus 44^. 

521. Brandaris 44^. 

5 2 2. Truncolus 447. 

523. Ramofus 448. 



524. Scorpio 

525. Saxatilis 

Ç27. Rana 

529. Lampas 



445. 

4^0. 

4^2. 

454. rubo 



— xn 

— XI 

— XXII» 

— IX** 

— XVIU* 

— IX** 

— IX** 

— xni** 

— XXVI 

— vu* 

— IX** 
— . XI** 

— XXV 

— XXIll*** 

— XIU* 

— xxvm* 



— », 3. 

— 3, 4. 

— 4, f. 

— 4. 

— I, 2. 

— 4. 

— I. 

— 1. 

— 1, 2. 

— 4î 5. 

— 3. 

— 4i T. 

— i» 1. 

— 3. 

— 6, 7. 

— I. 



Ed. XIL 







X ) 


o( X 






Ed. XU. 


Denonn^nat. 


Ed. X. 




Flanches. 


Figures. 


530. 


Olearium 4^5. Suivant différentes 
planches dont M. deLINNAEUS 1 


F— III* 

— XXVI^' 

— XXI*** 

— XXX*** 


— 4, «. 

— 3. 




fait mention dans ion Ouvrage. 


-— 7» 
— 1. 


5}T. 


Fémorale 


456. 


• 


— VH* 


— h J. 


5îî. 


Lotorium 


457. 


- 


XVI*** 


— ! I. 


536. 


Rubecula 


459, 


• 


— XIII 

. , V** 
IX** 


3i 4- 
— 5. 


537. 


Scrobilator 


4<îo. eft la 


même que le 


— ^ XVII 


5. 




No. 527* 


Rana , et que le No. 547. 


— II* 


— 2. 




Melongena. 




— XIII* 


6, 7. 


538. 


Ueticularis 


461. 


- 


XXIII*** 


5- 


539. 


Anus 


463. 


• 


— m** 


— 5- 


540. 


Ricinus 


4H. - 


• 


vu*** 


— I. 


542. 


Neritoides 


caret. 


- 


jy«## 


1» 3. 


543. 


Hiftrlx 


468. 


- 


— VII** 


5- 


545- 


Hippocafta- 


471. 


- 


— VII* 


— 3. 




num • 






— X* 


— r. 


<46. 


Senticofus 


474. 


m 


xxin*** 


4. 


547. 


M.elonçena 


47». 


- 


— XVII 

— Il* 


— 5. 

— J. 


549- 


Babylonicus 


479. 


- 


— Xlll*** 


— î. 


551. 


Colus 


480. 


• 


V** 
— XIV** 


— r. 

— I. 


55Î. 


Morio 


481. 


- 


XX 


— I. 




et peut-être encore, 


« • 


vr 


— 2. 


eee 


ranaliriilatu 


sASa. 


» 


— VI* 


— 2. 
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NB. Cette Co'^uille paroit être la même 
que le petit Morio i ci-deflTus, 481. 

c z • 



Ed. XII. 



Ed. xn. Denominat Ed« X. 

ÇV7. Perverfus 48^. 

560. Tritonis 48S. 

5tfi« Puûo 490. 

f 
5^4. Dolariom caret. 

« 

^66, Lignarios 492. 

567# Trapezîuin 493^ - 

568. Syracufanus 4941 

572. Aluco 497* 

577» Granulatus 501. 

326* • Trochus. 291. Toupies. Sabots. 
579. Nilotîcus caret* 

58a Maculatus soi* - 
581. Perfpeftivus 503» 

584- Pharaonis ço6. 

58^ Magus f07. 

ç86* Modulus 508. - • 



595^ Labio 



516. 



Planches. 


Figures, 


— XXX 


— I. 


— XVI* 


— 2, 3. 


— m* 


— 3- 


— IV* 


— 6. 


— VI* 


— 4. 


— XXIV* 


— T. 


— vu** 


•— 2. 


— VI*** 


— S- 


— XV** 


— a. - 


— XX*** 


— ». 


— XV* 


— 3. 


— XVI** 


— î« 


— XXVI** 


— 4, f. 


— XV** 


— 3. 


-- V* 


— I, 


— VI* 


— I. 


— XII 


— I, 4. 


— XI 


— J, 2. 


•—XXX 


— 6, 


— Il* 

[ XXVI** 


— 4, r. 

— 3» 4. 


— m 


2. 


— . XXDC** 


— 1. 1. 


— vin**» 


— 1. 


— IV*** 


— T. 


— xxin*** 


— a. 


— IV** 


— 3. 



iz 



Ed. xn. 



X )o( K 

Ed. XII. Dénommât Ed. X. 

596. Tuber 117. - - 

599» Riryphinus 510. - 
600, Telercopmm52i. 
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Planches. 

«— VU*** 
— XIV** 
-— XXII** 



Figures. 

— 4. 

— 1. 

— 1, 3» 



327. - Turbo, 292. Lfimaçon en Lune» ou. Coquilles turbinécs 

et contournées à Volutes félon BERTRAND. 



611. Perfonatus 532. 



61Z. Petholatus 533. 



613. Cochlus ^34. 

614. Chryfoftomus çj^. 
6is. TcftumPerfi- Ç36. 



cum 



«17. Calear 538. 

6ii. Rugofus caret. 



619. Marmoratus ^39. 



6ii. Olearius 541. 
€ii, Pica ^42. 



e ) 



m 


— 4. 


X 


— ç. 


XXI 


— 3. 


XX** 


— 4- 


XXII* 


— f, 1, 


JIl** 


— 3. 


XXIU** 


4/ 


xxvm** 


— 2,3i4,^ 


m 


— 3. 


XIV 


— ». 


XXV 


— 3,4' 


IV*** 


— S* 


VI*** 


— a. 


vil*** 


— u 


m 


— T. 


X 


— S. 


XX** 


— I. 


III 


m^ I 


XXVI** 


I. 


XXVII** 


I. 


IX* 


I. 


X 


— J. 6, 7. 




Ed. XIL^ 
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Sag. 



329. 



Ed. Xir. Denotninat* Ed. X. 
624. Argyroftomus 5 44. 

6i6, Delphinos 546. 



630, Sealaris ^48. 

c'en eft une efpéce (êulement. 
63 1« Clathrus 549. 



£4f. Terebra ^6i* 
€46. Variegatos 563. 



Planches. 

— m 

— XV** 

— XXII 

IV*** 

— yu^¥ 

— vm*^ 

— XX*** 

— XI 

— XI*** 

— XX*** 

— VDI 

— xxvu* 



Figures. 

— 4i ^* 

— 2> 3. 

— h h 

— 1. 

— h 3. 

— i. 

— 4ï r. 

— «. 

— I. 



Heiix, 295. Limaçons m Tournant, en Labyrinthe, 
Escaliers , Cadran , Rofette d'Epinette, 



£6f. CarocoUa 5^1. 

674. Cornu arietis ^90. 

Voies auifî le Ko. 682. Ungulina. 

676. Ampulacea ^91, 

<77. Pomaria ^93, 

682. Ungulina Ç97. 

€%6. Hifpana ^99. 

689. Janthina éo2. 



— V*** — 2, 3. 
^ V*** — 2, 3. 

— xm*** — 4. 

— XXI —3. 

— xni* — y. 

— xxvu*** — 3. 

— H — 4, 5 

— X —2, 

— XIII* — 4: 



— XXX* 



l' 



Nerita. 294. Neritcs. Limaçons nageants, Virlis. 
Bigornetces, Limaçons à bouche rouge ou Bonto. 

71 ç. Caurena 623, - , _ — XV** — 4. 



Ed. XII. 



'|0( ) o ( X 

Ed. Xll Denomînat Ed* X* 

716. Glaucina 624*. - • 

717* Vitelliis] 62^. - 

718* Albumen 616* 

719. Matnmilla 627, 

73 o» Virginea 637* 
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73 !• Polita 



638- 



732. Peloronta 639, 



736. Grofla 643, 

737* Chamaeleon 644. 

g 30* - Haliotis. . 295-. Oreilles de Mer. 

741. Tuberculata 648. 

742. Striata 649* 

743. Varia 6so.] 
744* Marmorata 65 ij 
745. Afinina 6ç2. - • 

33I, - Vatella. 296. Patelles, Lepas, Vil de bouc. Suceurs 
de Rocher. Ecailles de Rochers. 

748. Neritoidéa 6çç, . 

754. Sacharina 660. 

755. Barbara 661. - 

756. Granularis 662. 
77 »♦ Teftudinaria 674. • ;. 

772. Compreflà 67^. 



Planches. 


Figures. 


— XI* 


• — I. 


VII'** 


4» T» 


— VIII* 


— 5. 


— M'** 


— 3i 4. 


— vm*** 


— 4- 


— VI 


6, 7. 


— X 


— 3. 


X 


— 4. 


— XXI* 


— 3* 


— XV** 


— 4- 


— X* 


5. 


— I** 


— 4» 


— XV** 


4. 


I** 


5. 


— XIII 


— 5- 


— xvn 


— 'ï, 3. 


— XX 


Ç- 


— XVII* 


4, ^ 


— XV** 


— I. 



XVII*"* 
XXIX** 
XXX** 


— T. 
3, 4» 

— I. 


XXX 


— ».; 


XXI 


— I. 


XXX** 
XXVI* 


4- 



£d.xn. 
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332, 



S3S< 



Ed. XIL Denoœinat. Ed. X* 



773. Ruftica 

774. Fofca 

775. Notata 
780. Graeca 



676, 
677. 



672. 



780. Graeca égJ.I 
7^1» Nimbofa 684.J 



Plaiches. 

— XX 

— IX*** 

— XXIX*** 

— XXVI* 



Figures* 

— f . 

— ». 

— I, 2. 



— -XXX — 

Dentalivm, 297. Coquilles longues et étroites en forme 

de Dents, 

78}« Elephan^om 6i6, - . — XXIX — 

786* Entalis 688. - - — XXIX — 

Serpula, 298* Limaçons en tujawc, 

.801. Luiobricalis 69%. • ...... xm* — - 

80t. Polythalamia caret. . . — XXI**^ — 

80}. Arcaaria €9$, - • — XXIX _ 

804. Anguina 700. - - —.XVII*** "— 

806. Pénis. 701. - - — XXVia***— 



4. 



I* 
I. 

T. 

s. 
I. 




